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; Norvège et leur a remis de la part du Saint Père,

@ || tion en latin: ‘‘A nos enfants bien-aimés en Norvè-
Al ge, Pie XI, Pape.’
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LES HONORABLES MACKENZIE LING (à gauche) premier ministre

du Canada, <t STANLEY BRUCE (à droite) premier ministre
d'Australie, cri ont recu aujourd'hui le droit de cité de la villo,

de Londre:.
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Le monde &vol d’oiseau |

UN HERITAGE D’AMERIQUE
PARIS, 12.—0n annonce de Chaumont que les familles Straub et

Bernard, de Melay (Haute-Marne), viennent d'être informées par des
énéalogistes qu'une somme de 150 millions de dollars, provenant
l’un héritage, était à leur disposition au Mexique.

MGR BAUDRILLART FETE EN SYRIE
(Spécial au “‘Droit”)

PARIS, 12.—On télégraphie d'Alep, en Syrie, que Mgr Baudrillart
êté l’objet d’une brillante et chaleureuse réception de la part de:

Porites libanadses ct du général Weygand,
au-

ANNIVERSAIRE D'UN COURONNEMENT
PARIS, 12.—Une grande foule de Bretons ont assisté récemment,

} Josselin, après une semaine de fêtes religieuses, aux cérémonies anni-
lersaires du couonnement de Notre-Dame du Roncier.

UNE STATUE À SAINTE GENEVIEVE À PARIS
PARIS, 12.—Une organisation s'est formée pour ériger dans Ta

; © une statue à sainte Geneviève, patronne de la ville. MM, Mille-
End, Poincaré et Maurice Barrès font partie du Comité d'honneur.

12 PERSONNES SONT TUEES DANS UNE EXPLOSION
(Presse Associée)

MOSCOU, 12. — Au moins douze personnes ont été tuées et un
jfand nombre blessées aujourd'hui par une terrible explosion dans
+ magasin d'articles de chasse d'une des principales rues de Mos-ou.
{

 
eux édifices ont été endommagés par le choc et les débris,

UNE DECOUVERTE ARCHEOLOGIQUE
(De la Presse Associée)

’ CHRISTIANA, 12.—On vient de découvrir, près de Kristianstad,
s vestiges d’un village pré-historique. Ils dénotent une civilisation

dès avancée. On a trouvé des tombeaux et des “autels sur lesquels on
ffrait les sacrifices aux dieux. Cette découverte est très importante

qu point de vue archéologique.

JLLOYDGEC
 

RGE NE PEUT

 

  

 

- OEMPECHER DE PARLER
 

PELERINS ANGLAIS
A N.-D DE LOURDES

maee

(Spécial au “Droit")

LOURDES, 13. — A la fin
de septembre, 500 pèlerins an-
glais, ayant à leur tête Mgr
John Vaughan, évêque auxi-
liaire de Salford, et Mgr Mac-
Rory, évêque de Down et de
Connor, se sont rendus à
Lourdes. Ces pélerins ap-
partiennent à l'association ca-
tholique. Ils étaient accom-

f Quand il nepeut pas parler|
en public, il convoque les
Journalistes et leur donne
une entrevue — Propa-
gande contre la France.
Une entente entre l’An-
gleterreetet les Etats-Unis.

LES DETTESAALLIEES
TORONTO,12—12—"Lloyd George

est parti hier soir, à bord du Pa- ifique Canadien pour Winnipeg, pagnés d’un grand nombre de
ccompagné d'une quinzaine de protestants anglais venus a
ournalistes, Le memuant politicien Lourdes pour étudier la roli-
ent un constant besoin de parler.
chaque ville où il arrête il porte

a parole à la foule qui l'acclame
t en route il réunit les journalis-
es pour leur donner des entrevues
ur les questions politiques qui agi-

‘/tent l’Europe. Il voyage et. parle
/ constamment. Et les quinze journa-
listes qui l'accompagnent inondent

“la presse des déclarations de Lloyd

gion catholique.

56 MAUSER SAISIS

VANCOUVER, 12. — Une saisie
de 56 pistolets Mauser et de 40,-
000 cartouches a été faite fci hier
au moment où le paquebot Em-
press of Australia se disposait à
partir pour l'Orient. Les autorités

 

. George. disent que ces armes et ges muni-
Après avoir norté la parole à /tions devaient être llvrées aux

MR Taronto mercredi après-midi, le po- bandits et aux proscrits ainsi
i BE qu’aux différentes armées rebel- I Suite 4 la 5éme Col. 3 les de la Chine.
 

 

 

UN CADEAU DE SA SAINTETÉ

 

(Spécial au Droit)
PARIS, 12— Le cardinal Van Rossum, pré-

fet de la Propagande, a visité les catholiques de

un très beau calice en or, décoré de cette inscrip-

      

ESTRESEMANN
H, RESTENT VAINS

|Le chancelier ne peut faire
approuver sa loi d’auto-
risation en troisième lec-
ture. La tempête devient
menaçante — Des élec-.
tions dans soixante jours|
si le Reisch est dissous.

LE DIRECTOIRE
Presse Associée

BERLIN, 13, — Le résultat du
vote de demain sur le bill d’auto-!
risation étant douteux, le chance-.
lier Stresemann a hier soir décidé
d’en éliminer pour le moment la
discussion au Reichstag. Muni
du mandat extraordinaire que lui

ia remis le président Ebert, le

chancelier a immédiatement pro-
clamé la première de ses mesures
da réforme dictatoriale. Cela com-
prend un ordre en vue de l'emploi
de l'étalon d’or pour toutes les ta-

| xes, en remplacement de la métho-
de actuelle qui consiste à prélever
de mark papier,

Cela étant, le chancelier dit que
le premier pas est fait vers la sau-
vegarde des finances de la nation.

Parmi les autres ordres aux-
quels on s'attend bientôt, il s’en
trouve un en vue d’une réduction
énergique dans les dépenses du
gouvernement.

Presse Associéa
BERLIN, 12. — La tempête me-

nace de se déchainer sur le Reich-
stax, bien que moins d'une semai-
ne se soit écoulée depuis que le
chancelier Stresemann a refait son
ministère de coalition. Les qua-
tre partis constituant le groupe de
-nalition qui, croyait-on, pouvaient
obtenir une majorité suffisante
pour permettre au chancelier de

. mettre en vigueur sa législation

dictatoriale, n’ont pas réussi hier
à mobiliser assez de députés pour
donner la sanction constitutionnel-
le à la loi d'autorisation de Stre-

semann.
La discorde dans les rangs des

socialistes et les tactiques des na-
tionalistes et des communistes ont
forcé les chefs de la coalition à re-
mettre à samedi le vote sur cette

question.

 

 

 

 

Suite à la page 11 col. Ime
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LES FF. DE MARIE
SAINS ET SAUFS

DES NOUVELLES RASSURANTES
AU SUJET DE CES DEVOUES
INSTITUTEURS, QUI SONT
AU NOMBRE DE 80 AU JAPON. -———————

(Spécial au “Droit’”’)
KIRKWOOD, Mo., 12. — Un

câblogramme reçu de Kobe annon-

ce que les Frères de Marie du Ja-
pon sont sains et saufs. Dit le
câblogramme: “A Urakami, Na-
gassi et Osaka les personnes et les
maisons n'ont pas été affectées, À
Tokio, tout le monde est sain et
sauf et les maisons d’école sem-
blent très peu endommagées. A
Yokohama tout le monde est sauf,
mais la maison d'école est dispa-

rue”.
Les Frères de Marie sont au Ja-

pon depuis 1888. Pendant plusi-
eurs années ils ont été le seul or-
dre religieux d'hommes enseignant
au Japon. Actuellement leur nom-
bre est d’environ 80, sans compter

une douzaine de scolastiques ja-,
ponais, qui ne mènent pas encore
la vie active.
On peut se faire une idée de

l’activité et de l'influence de ces
religieux du fait qu’ils ont plus de
1,200 élèves à Tokio, huit à neuf

cents à Osaka et quatre à cinq
cents dans deux autres collèges.
Leur école apostolique d’Urakami

| est très florissante.
——p—

L'ABBE VILLEMON
L’ECHAPPE DELLE
re

(Spécial au Droit’)
PARIS, 12. — L'abbé’ Joseph

de Villemon, connu généralement
sous le nom d’abbé Tourmentin,
à cause de sa campagne contre la
franc-maçonnerie, a été la victi-
(me d’un accident qui a failli avoir
des suites graves.

L'abbé possède une maison &
Marcilly-sur-Eure, dans le diocèse

| d'Evreux, qui doit aller après sa
| mort à son cocher Magneron. Dé-
;sirant er.trer en possession de sa
| propriété sans retard, ce dernier
;imagina un stratagème meurtri-
‘er. Il attacha un fusil chargé à la
porte et quand l'abbé entra dans
| la maison jl reçut Ja décharge

 
ddans le côté. La blessure ne fut  |heureugement pas mortelle.

Le cocher a été arrêté. Il décla-
ra qu’il voulait faire nne farce.

UN CONVO] EST
SACCAGÉ PAR
DES APACHES

L2"“13” du Southern Paci-
fig attaqué au sortir d’un
tunnel — Trois hommes
sont tués — Un wagon
saute à la dynamite.

DANS LESMONTAGNES:
—_—-——

REDDING, Californie, 12. —Le
rapide de San Francisco, No 13,
du Southern Pacific Railroad, a
été attaqué par des voleurs au sor-
tir du tunnel No 13, dans les mon-
tagnes de Siskiyou, hier après-mi-
di, et trois employés ont été tués
par les balles des bandits. Le wa-
gon qui portait la malle a été dy-
namité puis saccagé, le commis
de malle y perdant la vie. Les
voleurs se sont enfuis avec beau-
coup de butin,

On croit que les voleurs n'ont

rien fait aux passagers et que l'’ex-
plosion n’a blessé personne non
Dlus à part le commis de malle.

Ce vol paraît être un des mieux
combinés depuis des années dans

l’histoire des chemins de fer de
l’ouest. Deux voleurs seulement

ont fait tout l'ouvrage. On ra-
cente (ve les bandits ont fait é-
crouler une section de la voûte du
tunnel et comme les ingénieurs

renversaient la vapeur de la loco-
motive pour stopper le train en

temps les voleurs les ont attaqués,

les tuant tous deux instantané-
ment par des balles tirées à tra-
vers le crâne. Un nommé John-
son qui voyagealt dans la locomo-

tive, bien qu'il ne se trouvait pas

en fonction au moment de l'atta-
que, à aussi été tué d’une balle
qui lui a traversé la poitrine de
part en part.
- Cet exploit accompli les voleurs
ont tout de suite dynamité le wa-
gon des malles qui a pris feu, Le

Suite à la 5ième col. 4
marrer

L'HON, LAPOINTE
À VICTORIA, CB.

 ————

IL FAUT REDUIRE AU SILENCE
LES APOTRES DU PESSIMIS-
ME POUR FAIRE DE NOTRE
PAYS UN PAYS UNI.

 

 

Presse Associée
VICTORIA, C. B. 12 — M. Er-

nest Lapointe, ministre de la ma-
rine et des pécheries, a déclaré
hier soir dans une assemblée pu-
blique tenue ici que les Canadiens
devraient s'engager à briser les
barrières de sections et à réduire
au silence les apôtres du pessi-
misme, afin que le Canada puisse
surgir et devenir une nation unie

et confiante.
Le ministre a déclaré que, par-

mi les pays qui ont pris part à la
guerre dès le début le Canada est
le seul dont l'argent est au pair.

“Je vous le demande, dit-il,
avons-nous des raisons de déses-
pérer? Soixante-dix pour cent de
la dette nationale du Canada re-
vient à nos propres citoyens. Il y
a quelques années, nous faisions
la plupart de nos emprunts d'au-
tres nations, mals ce temps n'est

plus. Pourquoi chuchoter des paro

les de mort quand 11 ne s’agit pas
de mort mais seulement de vi-
gueur de jeunesse?"
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L’OEUVRE SECOURABLE DU VATICAN
C——“————

De la Presse Associée
ROME, 12 — Le Saint-Siège au cours de l'an-

née dernière a donné plus de 21,000,000 de lires
pour les fonds de secours. La majeure partie de ces
sommes a été envoyée aux affamés russes. De fortes ||
sommes ont aussi été affectées aux fonds de secours
aux réfugiés d'Asie Mineure.
     
 

 

LA QUESTION DE LA
DEFENSE IMPIERALE
MISE SUR LE TAPIS

 

C’est’une question qui sem-
ble intéresser vivement
l’Angleterre — La parti-
cipation des dominions à
cette défense — L’attitu-
de que prendront nes re-
présentants au cours de:
cette discussion.
—

SIR LOMER GOUIN
ee

(Spécial au *“Droit")
LONDRES:

ce impériale achèvera sous peu scs
discussions sur la colonisation im-
périale et sur les tarifs préféren-
tiels auxquels on veut attribuer
pour l'avenir un progrès considé-
rable dans le commerce et dans,
les relations des différentes par-
ties de l’Empire. Le Canada, sur,

ces questions, se tient sur la ré-|

serve et Sir Lomer Gouin est 2 A
vis que cette matière etève
que de l'Angleterre.

Prochainement la question
ln défense impériale sera sur Te
tapis. On discutera alors vraisem-
blablement les questions connexes,
de cette défense, comme par exem-
ple la participation des dominions
dans les guerres de l'empire. En-

ne

core ici le Canada a besoin d'une
grande prudence. M. King en de-
mandaut dès l'ouverture de la pre-
mière néance de la conférence
impériale que les décisions de cet-
te conférence ne soient pas rigou-
reuses tant’ que les parlements
des dominions ne les auraient pas
acceptées, a très bien agi, et Ja
conférence impériale contraire-
ment au cabinet impérial des
temps de guerre, ne devrait avoir

que voix consultative, et non exé-

cutive.
LA S. DES NATIONS

(i\»r George Hembleton)
(De la Presse Canadienne)
LONDRES, 12, — La conféren-

ce impériale a eu
hier, la première dans l'avant-mi-
di et J’autre dans l'après-midi. Le
marquis de Curzon, secrétaire des
affaires étrangères (Angleterre)
a ouvert les séances en faisant
des déclarations aux délégués con-
cernant la récente affaire du mas-
sacre de la légation italienne à
Janina, massacre qui a failli ame-
ner la guerre entre la Grèce et
l'Italie et qui a occasionné tant

de difficultés à la Société des Na-
tions.

Lord Robert Cecil a parlé, a-
près le marquis de Curzon, de,
la Société des Nations dans ses
discussions des conséquences
massacre de Janina. Il y a bien
eu quelques critiques ici et là de!
la manière de voir de Robert
Cecil mais les représentants à la‘
conférence impériale paraissent,
 

Suite à Ja 5ième col. 1

 

ABAISSEMENT
morts, tel était hier soir le triste
bilan des feux de forêt qui ont

ravagé le nord de trois états pen-

eeess

CORRUPTION PAR LA MAUVAISE PRES:—
 <>

Le commerce de la vie nous apprend à connaître davantage no-.

tre, commune misère. “Quand je vais dans la compagnie de mes sems?

blables, j'en reviens moins homme’, a-t-on écrit,

A entrer plus profondément dans la foule, on sent de plus en

plus s'abaisser le respect de ses origines;

On ne craint plus de se salir pour savourer tous les scandales.

Tout scrupule disparaît quand le sens de l'honneuz s'émousse à des

contacts mauvais et toujours renouvelés.
Un triste exemple nous en a été offert au cours d’un procès cé-

lèbre.
Sous prétexte d'éclairer le public, tout

de respecter la
ce qui ne fut pas moins

rément grossi, sans aucun souci
teurs, Mais, d'autre part,
tait l'avidité malsaine, insatiable,

été mis à jour, démesu-
dignité des lec-

affligeant, c'é-
de gens naturellement honnêtes,

pour les comptes-rendus les plus suggestifs et les plus hidcux,
Il y a à désespérer d'une race qui

plus sales cancans da forum.
Cela pale, disent les mauvais

s'apprête à retourner aux

journaux, de mousser le scandale,
et l’on se couvre du ‘‘droit public de savoir la vérité’ pour se don-
ner le plaisir de patauger dans la boue et d’y ontraîner la foule.

Il n'y a pius à s'étonner de certains fléchissements du sens mos
ral de ce qu’ils appellent le ‘grand public’,

Ce grand public, qu’ils entretiennent dans le terre-à-terre, le laid,”
le grotesque, le culte des brutes de poing ou de sang, finira-til par
s'arrêter un moment sur la route?

Mais ce serait un blasphème, cependant, de douter de la puissan-
ce du bien. Notre peuple a trop de bon sens, de droiture, de nobles
aspirations, pour nc pas se tourner un jour vers la presse qui sait
lui parler une langue d'honneur et de salut.

Et ce jour-là, grâce au bon journal, le mauvais rêve s'évanouira,
et la race reprendra en beauté son chemin vers l'swenir et vers la
asnérinetité vsrlalins Linnteiitédie mm amemda

12. — La conféren- ;

deux séances:

 

 | p
 

{| PRINCE ROUMAIN
|| ORDONNE PRETRE

mr=

(Spécial au ‘‘Droit’’)
PARIS, 12. — Le prince

Wladimir Ghika, rejeton de
l'une des plus anciennes fa-
milles roumaines, a été or- |||
donné prêtre dimanche der-
nier par fe cardinal Dubois,
archevêque de Paris, La cé-
rémonie eut lieu dans la cha-
pelle des Lazaristes. Plusi-

! curs diplomates et personna-
ges officiels y assistaient, Le

prince est âgé de soixante
ans. C'est le frère de exe

| rérésentant roumain en
L France.

le

      
 L'HON.
 

 
LOUIS-PHILIPPE BRODEUR,

rieuro du Canada, a été officiellement nommé aujourd’hui lieu-
‘tenant-gouverneur de la province de Québec.

ci-devant juge à la cour Supé-

 

hind
! ———E}
|

DANS 1A RUHR remination et annonce

| Des milliers d’ouvriers sont
renvoyés des usines et on
prédit des émeutes —La
cavalerie française dis-
perse la foule à Dussel-
dorf — Situation déses-
pérée.

PEU DE CHARITE

néral.

 

  

 

L'HON. L. P. BRODEUR, LIEUTENANT-
GOUVERNEUR DE LA P. DE QUEBEC

 

officiellement aujourd’hui,
et sera ratifiée aujourd’hui par le gouverneur-gé-

——me-2

L’hon. L.-P. Brodeur, qui vient de donner sa dé-
mission comme juge de la Cour Suprême, a été nommé
définitivement, à la dernière assemblée du conseil des
ministres, lieutenant--gouverneur de la province de
Québec en remplacement de sir Charles Fitzpatrick.
Sa nomination n’a plus qu’a étre ratifiée par Son Ex-
zellence le gouverneur-général.
ra remplie au cours de la journée.

Et cette formalité se-

 

De 1a Presse Associée
DUSSELDORF, 12.— Les sans

travail ont déjà fait des manifes-
tations dans la Ruhr à la suite du
renvoi de milliers d'employés
dans les industries de métal. Les
autorités d'occupation prédisent
des émeutes si on ne remédie im-
médiatement à la situation.

L'une des manifestations jus-
qu'ici les plus sérieuses s’est pro-
duite hier après-midi à Dussel-
dorf, alors que plus de mille per-
sonnes se rassemblérent autour
de l’hôtel de ville et prirent une
attitude si menaçante que la ca-
valerie française fut appelée. Il
n'a pas été nécessaire cependant

; d'employer la force,

LONDRES LE
M. King citelacapitale an-

glaise comme exemple a
tout empire. Une mar-

 
 

I (suite à la 5ème col. 4.)
———_

DEUX PERSONNES
ONT PERDU LA VIE
—_

(De la Presse Associée)

férence impériale.
——

UN BANQUET

(P.esse Associée)

LONDRES, 12. — Le ville de

Londres accordait aujourd'hui au
premier ministre Mackenzie King

 

ST-PAUL, Minnesota, 12. — ;
Un naufrage, le mouvement des êt au premier ministre Bruce, le
vaisseaux sur les lacs et deux|Premier, du Canada l'autre de

l’Australie, le droit de cité. À cet-
te occasion le premier ministre ca-

nadien a parlé en termes très élo-
gieux de la liberté accordée à ses
citoyens par la ville de Londres,
et a montré que tout l'empire an-
glais devrait prendre modèle sur
la capitale des îles Britanniques.

“Cette liberté, qui a originé dans
la ville de Londres, disait-il, a ga-
gné aujourd'hui presque toutes les
parties de l’empire, et le Canada,
I'Australie, la Nouvelle - Zélande
comme l'Afrique, l'Irlande et Ter-
re-Neuve jouissent de ce privilège

dant plusieurs jours. Toute la zo-
ne incendiée était recouverte,
hier soir et de bonne heure ce
matin d'un épais brouillard. Une
pluie fine a éteint des centaines
de petits feux et a permis aux vo-
lontaires de contrôler la plupart
de ces incendies.

Plusieurs navires en partance
ont du rester à leurs ports. Les
capitaines n'ont pas voulu risquer
la navigation à travers la fumée
qui recouvre les lacs.

 
 

Suite à la page 5 Col. 2me

PAS UN SEUL DIVORCE
DANS LE LIBRE-ETAT
PENDANT DOUZE MOIS

—>——ee

L'Irlande donne un exemple pratique à sa voisine

 

 

 

 

l’Angleterre.
5-4

(Spécial au ‘“Droit’’)
DUBLIN, 12, — Les divorces sont plus nombreux que jamais en

Grande-Bretagne. Dans le Libre-Etat, au contraire, il n’y a pas eu
‘un seul divorce au cours des douze mois derniers. TI est douteux qu’un
décret do divorce puisse être obtenu dans tout le Livre-Ltat. Avant
lo traité, seule une séparation judiciaire pouvait être accordée par
les cours irlandaises, mais aussitôt que ce décret était accordé un di-
vorce pouvait être obtenu à la chambre des lords, anglaise. 

que distinctive—La con-,

| loppe le Lac Supérieur.
des averses dans l’est de la Sas-

 Par une séparation juridique, aucun des conjoints ne pouvait

MACKENZIE KING ET BRUCE |
RECOIVENT DELA VILLE DE

DROIT DE CITE
COMMUNICATION

Des aubaines fncomparables sa
trouvent à la Vente de Fonds da
Banqueroute de $30,000 de Mal-
lette. Samedi, il y aura des occasi-
ons dans tous les rayons. A l’an-
cien magasin, angle des rues Dal-
housie et Murray. Sous la diret-
tion de A. A. Fournier, Ltée.

 

 

——

TEMPFTE EFFROYABLE

TOKIO. 12. — Une terrible
tempête s'est abattue hier soir sur
la ville de Naha, et plusieurs per-
sonnes sont disparues, d'après
des dépêches reçues ici hier.
 

  

TORONTO, 12.
pression se concentre dans la Nôu-
velle Angleterre et dans le Dako-

La haute

ta. Une faible dépression enve-
Il y a eq,

katchewan et dans la région du
Lac Supérieur. Ailleurs en Cana-
da il fait beau.

PRONOSTICS:—Vallée de l’Ot-
tawa et Haut-St-Laurent: ‘Beau et
modérément chaud, Demain, vents

| frais du sud et averses.
TEMPERATURE

Maximum hier: 68.
Minimum durant la nuit: 36.
A huit heures ce matin: 38,

A huit heures ce matin:
Prince Rupert 50; Victoria 48°

Kamloops 40; Calgary 22; Ed-
monton 2°; Prince Albert 36;
Winnipeg 40; Sault Ste-Marie, 50; ,
Toronto 50; Kingston 46; Mont- ;
réal 54; Québec 42; St-Jean, N. B.
46; Halifax 46; St-Jean, Terre-
nouve 48; Détroit 54; New York .

_ ar
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: }. point, pas de coup, pas d’erreur.

1 Yankees: Ruth frappe un coup

  

 

    

 

    
  

 

    

 

 

LA VICTOIRE

 

Young.

NEW YORK, 11. (Spécial) —

! d’hui l'idole de tout un continent.

i

, Polo.
C’est la première victoire des

cinquième joute de la série de 1921.

 

  

 

 

 

 

 

  

 

 

LE DROIT, UCTAWA, VENDREDI, LE 12 OCTCZILE 1923 _

23 LA SERIE DU CHAMPIONNAT DE HULL PLUSIEURS EXPLOITS SENSATIONNELS nmÀ |
Yt : | 7. Exposure . $ 4.00 3.80 2.80

À REPREND 1 | MARQUE LA SERIE DE 1920 mvs 0 3%K\ | : ; FAN Beau Nach . . 3.30

$ 3 a . > a! DEUXIEME COURSE 3.80
t =” = TT em o KER DEL 3 = . Blu: $10.40 5.40 3.

im TRIS SPEAKER DEBUTE BIEN 3 0
- LLE LE CALME EST RETABLI ET, A LA GERANCE DES INDIENS. VAINQUEURS A LATONIA | Grajtette 7.30 48

à C9 | EW YORK. 11.— On 1 PARENT AU CONFLIT Lun ‘ ] TROISIEME COURSE

‘| oi i N ead , a da a anga pe Le Cleveland Américain eut .l'oc. Centimeter .. § 8.00 3.60 3.6) Comme Ci $ 7.80 4.10 3.20 i

; bea! Pa érle " dial Pau ter Apré i terré ‘leasionñ de se faire valoir dans la! Honor Man . 2.90 . 2.60 Frank Munroe 5.20 3.30 a
et st } ie de la série mondiale, au ter- près avoir enterré .la hache { éri di de 1920 cont l:s Patrician 4.70 Ducks and Drakes 5.50

RY = ‘ain Polo. Pennock en servit 116; |de guerre, le St. Frar.çois de la | ro ge er Pris Soe Ker QUATRIEME COURSE

z cesse eeEE McQuillan et Bentley, un total de euCtia Pape ars quiaébutait %lagérance desIn. Size] DEUXIEMECOURSE 7 sol Besaits . .. $ 6,40 3,40 290
— nn . ’ - ’. , _| Sizzle . .. . . . : 2.00 80

q Il y eut 84 “balles”, 63 strikes, [leur débat pacifique dans le deu- dlens célébral'occasion entrom! Gibbons 3.30 3.30 Day rar : 3 80
25 fouls strikes; 14 fouls; 35|xiéme engagement de la série quij? oo dors ers: cinq ns. Ray jr . 44.30 CINQUIEME COURSE

| coups produisirent des hors-jeu décidera duchampionnat de la 90, faitsatllant de lu lutte, fut TROISIEME COURSE Dimmsedale . $ 3.30 2.50 2.20

; auCAD extrionr,Ee ets Ont ‘avantaged'une ou|, magnifique triplejeu exécuté: qujaiip . $ 6.80 4.00 3.30 Well Finder 2.90 248
" 45 tie et s'ils gagnent dimanchele sans aucun alde par Wambsganns, | Pete Foy 12.90 7.40 May Blossom . 2.40

trophée leur reviendra,. mais se-| Mais il y eut aussi plusieurs jolis Erlanger 6 SIXIEME COURSE

UNE TALOCHE lon toute apparence la lutt “sera coups par d'autres joueurs, Smith, Leatherwood § 4.00 3.50 2.80

Te °F le voltigeur droit des Indlens,! UTATRIEME COURSE Anna Horton 9.40 5.20
mouvementée car ies Pointus ont : Q !! . . ; TT - . le sang dans l'oeil, frappe un circuit avec trois hom-| certain : $ 5.60 3.50 2.90 Byron . . . Lu 3.50

|Ses deux circuits contribuent grandement à la victoire En se surveillant, le Gati mes cn route dans la cinquiême| B, of Elizab. . 9.00 3.50 SEPTIEME COURSE 0
: eillant, le Gatineau partie et Bagby, le lanceur de Cle-, metrie . . : . 5.60 War Mask $13.90 6.80 4.9

des Yankees —Un exploit remarquable dont on _ | pest Sauserunesurprise: la déc veland eut un circuit avec deux; CINQUIEME COURSE Sedgefield 4.40 en
A . cra TAT 6 TOE > rnlere n'est hommes en route. ‘hac 20 Royal Duck :

parlera longtemps — Erreurs coûteuses de Ross L'QUEBEGN CHRONIQUEUR [certes pas humiliante et .avec un L'EXPLOIT DE WAMBY rare| © 280 + poh * 7
. peu de bonne fortune, la brigade ; ‘at Cali : ; : : pou .
>oe » |de Charron peut renverser ré.!, Les Dodgers s'étaient ralliés et} Audacious . . Lu 330, Confiez-nmous vos travaux‘ Sous la rubrique ‘Personnages’, ultat P.TÉ 1a situation était plutôt sombre. | SIXIEME COURSE ‘di imerie, ils recevront une

M. “J. A. F." écrit dans l’Action | ’ Wamby couvrait le deuxième sac) Baffling $ 3.60 250 2.10 lmprim rie, us .

Le puissant Babe Ruth est aujour- Catholique, l'appréciation suivan- INTERET CONSIDERABLE où se trouvait Kilduff, tandis que! Fr. Gailor “9.90 9.10 Attention particulière.
Ses puissants coups de circuit, ve- te de Papyrus: L'intérêt est grand dans la lo-| Miller était au premier but. Mit-! Deronda . . 9.10! LE DROIT

, nant consécutivement, ont donné aux Yankees, une victoire de 4-2 sur “De tous ceux qui ont traversé!calité. Quelques paris ont été en- chell frappa un rude coup. Wamby SEPTIEME COURSE | —]
les Giants dans la deuxième partie de la séric mondiale jouée au terrain Lalanne, "Papyrus oo etat registrés à chances égales: D'au-| rten pououpter Calls Play . $ 6.50 3.50 250, _

, qui a produit le plus nsation. jcuns favorisent le club Dupuis, Love ; quitter i Tender Seth . 5. 10 MORROIDESYonksespur Tes ats,depuislo bonesee démrosrate,parseSar hie,S10,DURESand er Su rats Tomine” SH
Dans vingt ans, il n'est survenu quetrois hommes qui frap- bre-échangistes et protectionnis- | médaille dans le combat Initial; {du Premier. mme. dinaire.

pèrent deux circuits dans une même partie: P. Dougherty, du Boston
Américain en 1908 et Harry Hooper du même club en 1915; Berny

Mais c'est la première fois qu'un athlète
frappe deux circuits dans des manches consécutives.
premier dans la quatrième et l'autre dans la cinquième.
reçut une ovation qu’il n'oubliera jamais.

L'assistance était de 40,402 et les recettes de $138,498.

Kauff des Giants, en 1917.

(Spécial au ‘‘Droit’')
TERRAIN POLO, 11. — Peut-

être étourdie par la partie d'hier,
. la foule n'envahit que fort tard
dans les estrades pour la deuxié-
me rencontre entre les Giants et
les Yankees. Lorsque Jes pre-
miers joueurs firent leur appariti-
on sur le terrain, on entendit à

. peine un murmure dans la foule.
Les Yankees avalent un air belli-
quéux et le sourire de Miller Hug-

gins en disait long sur ses aspira-

tions.
Babe Ruth, un des premiers à

paraître sur le champ, se mit a
pratiquer sur le côté, pendant que

Cosy Dolan occupait le diamant et

donnait un exercice aux Giants.
Les Giants avaient revêtus leurs
uniformes neufs, alors que les
Yanks portaient le gris-bleu. Le
temps était quelque peu nuageux.

Les batteries:—
McQuillan et Snyder, pour les

Giants.
Pennock et Schang, pour les

Yankees.
NEW YORK, 11. — Les paris

se chiffrent 3 plus de $250,000

sur la série mondiale. Les Yan-

kees sont les favoris par 7 à 5 et

| 11—10. Les commissaires ont

! en main $100,000 qui sont offerts
;à 6 à Bet 7 à 5.

‘ PREMIERE MANCHE

, Yankzes: Witt au baton. Un cer-

. tain délai s’écoula avant que les

photographes aient été chassés du
terrain. Il succombe à Frisch. Du-
gan marche sur quatre balles con-

À sécutives. Ruth marche aussi alors

î que Ja foule hurle contra le lanceur.
* Meuse] frappe dans un double-jeu,

Ÿ Bancroft à Frisch à Kelly.
2 q Pas de point, pas de coup, pas

4 d’erneur.
| Giants: Bancroft meurt à Scott.

+ Groh envoie une droite 2 Pennock,
$ qui le fait mourir. Frisch au bâton.
< Ward arrête son vol d’une main. |
! Pas de point, pas de coup, pas
: d’erreur.

i DEUXIEME MANCHE
f Yankes: Pipp au bâton. Groh le
à fait mourir en enlevant un magis-
y tral “grounder’”. Ward frappe un
+ coup de circuit dans l'estrade du
‘champ gauche. Schang meurt gen-
 timênt à Snyder. Scott envoie un
vol à Meusel qui l’encaisse. Un
point, un coup sauf, pas d'erreur.

} Giants: Young meurt 4 Dugan.
"Meuse! frappe un circuit dans l’es-
trade du champ gauche, égalant le
-gcon2. Cunningham envoie un vol à
“Ruth qui l'attrape. Kelly fait un
‘coup sauf au premier. Snyder
“meurt sur un vol à Ward. Un
point, deux coups saufs, pas d'er-
‘reur. '

e
u

TROISIEME MANCHE
Yankees: Pennock meurt & Frisch

-Witt va mourir au premier sur un
|. magnifique lancé de Frisch. Dugan
meurt sur un vol à Meusel. Pas de Giants: McQuillan au bâton. Du-
gan accomplit un exploit 'merveil-

| leux en ramassant une roulante de
jy McQuillan et le retirant au pre-
| mier. Bancroft meurt sur un vol à ; Meusel. Groh marche. Frisch at-

| trape le premier, alors que Groh
se rend au deuxième. Young envoie

; en ligne droite à Ruth qui le fait
; mourir. Pas d> point, un coup, pas.

; d'erreur. ,

; QUATRIEME MANCHE

1 de circuit dans l'estrade du champ
droit. Meusel meurt tristement au
bâton. Pipp frappe un coup sauf au
premier. Ward meurt à Kelly.
Schang frappe un simple, qui per-
met à Pipp d'atteindre le troisième.
Young se mit à jongler avec ‘la

balks et une erreur lui est crédi-

tée, Scott frappe un coup sauf et

Pipp entre. Schang atteint le deu-

xième. A ce moment, McQuillan
est retiré de la boîte et Bentley le

ramplace, Pennock est frappée par

une balie lancée. La partie est mo-

mentanément arrêtés Le foule

l'acclame lorsqu'il se rend au ler.

Witt meurt sur un vol à Cunning-

ham. Deux points, quatre coups,

une erreur.

Giants: Meuse] mourt a Ward.

Cunningham meurt sur un vol à

Ruth. Kelly expire au bâton. Pas

de point, pas de coup, pas d'erreur.

GINQUIEME MANCHE

Yankees: Dugan meurt à Ban-

‘croît au premier. Ruth attrape un

autre coup de circuit dans l'estra-

‘ds du. champ gauche. Meusel at-

‘teint le premier sur un simple, et

: E. Meusel. lorsque Young échappe la balle, il

Ruth frappa le
Le bambino

se rend au dauxième. Pipp meurt
à Kelly et Meusel se rend au troi-
sidme, Ward envoie un “foul” à
Ksslly. Un point, deux coups, une
erreur.

Giants: Snyder meurt sur un

vol à Meusel. Bentley meurt à
Ward. Bancroft meurt à Scott. Pas
de point, pas de coup, pas d’erreur.

SIXIEME MANCHE
Yankees: Schang meurt au ler

sur un larcer de Bancroft. Scott
frappe un simple. Pennock au bA-
ton. Snyder manque de faire mou-
rir Scott au ler. Pennock frappe
dans un double-jeu, Bancroft à
Frisch à Kelly. Pas de point, un
coup, pas d'erreur.

Giants: Groh frappe un simple. Frisch attrape presqu'un circuit,
la balle devenant “foul” par quel-
ques pouces. Frisch frappe un sim-
ple. Groh atteint le troisième.
Young frappe un simpl: et Groh
score. Meusel force Young, Scott à
Ward. Frisch va au troisième. Les
Yanks protestent quz Young est
intervenu avec Ward. Hart ne veut
rien entendre. Une querelle au
deuxième. Cunningham frappe pour
un doubl:-jeu, Scott à Ward à Pipp.
En point, trois coups, pas d'erreur.

SEPTIEME MANCHE
Yankees: Witt meurt à Bentley.

Dugan meurt aussi à Bentley. Ruth
marche. Meusel au bâton. Ruth
meurt au ler Pas de point, pas
de coup, pas d’arreur.

Giants: Keliy cnvoie un ‘“fout”
à Pipp. Snyder -
à Metusel. Bentiey frappe un deux
buté. Bancroft “foul” à Dugan.
Pas dis point, un coup, pas d’erreur.‘

HUITIEMF MANCHE
Yankees: Meusel “foul” A Sny-

der. Pipp marrhe. Ward frappe un
simple au centre et Pipy attéint le
deuxième. Schang vol: à Meusel.
Scott vole 4 Meussl. Pas de point, |
un coup, pas d’erreur.

Giants: Groh est retiré par Du-
gan. Frisch est retiré par Scott.’
Young frappe un simple au centre.
Meusel frappe un simple à gauche
Young se rend au troisième. La
foule le hue tandis que hes ama-
teurs des Giants lul font une ova-
tton. Gowdy frappe pour Cunning-

ham. Il vole à Witt. Pas de point,
deux coups, pas d’erraur,

NEUVIEME MANCHE
Yankees: Stengel va au champ

centre pour les Giants. Pennock:
meurt à Bancroft. Witt meurt à!
Frisch. Dugan frappe un deux buts.!
Ruth vole 4 Stengel, Pzs de point!
un coup, pas d’erneur.

ie un long vol

 

Giants: Kelly meurt à Dugan.;
Snyder meurt à Scott. Jackson!
remplace Bentley au bâton. Il
meurt tristement sur ia plaque.

Score final:

  

Yanke:s, 4: Giants, 2.

LE RESULTAT OFFICIEL
YANKEES

. AB.R.H.PO.A.E.
Witt, cc . 5 0 01 0 0

Dugan, 3b ..4 012 30
Ruth, cd . . . ,. & 2 2 3 0 0
R. Meusel, cg . . 4 0 1 4 0 0
Pipp, 1b... .. 3 1 113 0 ©
Ward, 2b . .. . 41 2 3 4 0
Schang, r. . . . 4 0 1 1 0 0
Scott, ss . . .4 0 2 0 6 0
Pennock, 1 .3 00 0 10

Totaux 34 4102714 ©
GIANTS

AB.R.H.PO.A.E.
Bancorft, ss . . 4 0 0 0 6 0
Groh, 3b . . . .3 11010
Firsch, 2b . . . 4 0 2 2 60
Young, cd . 4 0 2 0 0 2
E. Meusel, cg . 4 1 2 4 0 0
Cunningham ce .3 0 Q 1 0 0
Kelly, 1b . . 4 0 116 1 ©
Snyder, r . .4 0 0 3 10
McQuillan, 1 , , 1 0 0 0 0 0
Bentley, 1 . …. 2010260
xGowdy .., 1 00060
Stengel, cc .0 001 0 O
xxJackson .10 0 0 00

Totaux 35 2 92717 2
x-—Frappe pour Cunningham à

la huitième.
xx--Frappe pour Bentley à la

9tème.
Le résultet par manche:

Yankees 010 210 000—4 10 0

Giants . . 610 001 000—2 93
SOMMAIRE

Coups de circuit, Ruth, 2; Ward,
Coups de 2 buts, Ben-

tley et Dugan. Double-jeux, Ban-
croft à Frisch à Kelly, 2; Scott À
Ward 2a Plpp. Laissés sur les
buts, Giants, 8; Yankees, 8. Re-
tivés par McQuillan, 1, (R. Meu-  sel); par Pennock, 1, (Kelly).

tes. Home-rulcrs et républicains, d’autres sont enclins & se confier
anarchistes, socialistes, monarchis- aux Pointus à cause de leur esprit

tes, capitalistes, ouvriers, professi- |aggressif,

onnels, tous, sans distinction de

parti, de classe ou de situation, ,
sont unanimes dans leur admira-i,,

tion de ce personnage.

Personne n’est certain du résul-
t de la bataille. Ceux qui ont vu
s équipes à l'oeuvre dimanche

i , savent que rien n’est plus diffi
C’est qu’aussi le rôle qu'il joue! que de faire un choix. ° nttee

ssez con e ê “iforce. Le vainqueur, d'après ;tes les divergences d’opinion, tou- 1 . aprés nous,
2 ne sera connu que lorsque le der-’

tes les halnes, s'effacent devant nier homme aura été retiré. |
son mérite.

PAS DE SANG SPORTIF DIVERS PROJETS
‘Papyrus’, n’a pas voyagé in- On avait discuté la possibilité!

cognito; on lui a réservé une “gui- d'une partie exhibiton entre lete” appropriée sur le paquebot qui Hull Athlétique et les, étoiles. de‘
a eu l'honneur de le transporter: la ligue du District, mais l'affai-'
son voy°me à coûté, parait-il, une /re tombe à l'eau, puisque la gé-'
quin--i-" de mille dolars et à son :rie se continue à la Pointe. ” {

arrivér en Amérique, toute une ar- Une double-joute avec les Gé-
mée de journalistes étaient là'ants à l'affiche auraient - sôulevé |
pour le photographier et demander [un grand intérêt dans la localité!

| des nouvelles de sa santé et des'et l'assistance aurait certaine-'
! espérances qu'on pouvait fonder {ment doublé.

 
 

  

 

 
 

 

C'était la première fois que pa-

refl exploit s'accomplissalt dans CORNFAT Â TINE
une série imondiale. | : Fe 8 TAR RA

-COVIE S'ILLUSTRE |

Coveleski:, le jeune lanceur de BELLE LISTE
——pmsn

Cleveland, gagna trois parties, la!
première, la quatrième et la sep-
tième et dans ces trois il ne donna

  
que drux transpontations gratuites. | LES COMBATS DU CLUB DE
Mamaux de Brooklyn éventa trois HULL REUNIRONT DES ETOI-'

hemmes de suite dans une partie.| LES.
Smith, aussi des Dodgers ne donna —
que deux coups ‘ans deux parties’ ; i .
Mais il n° put gagner la première Oscar Corneau qui organise
parce que ses confrères ne savaient compte du club de boxe de Hull!
pas frapper. la grande séance du 19 octobre,

C'est ce manque d'habileté au, dans le sous-sol
bâton qui coûta Srooklyn Je Tier, a tracé un excellent program-'

championnat; après la troisième; ME- ,
randonnée, les Dodg:rs ne firent| APrés de nombreux efforts, il
rien de hon. a réussi à mettre la main sur une

+ . vingtaine d'’athlètes de réputation

ClevelandAmeriaTris Spea- établie qui donneront des exhibi-

ler, gérant; Burns, 1b: Johnston, Mons mémorables. bats d
b; Wambsganss, 2b: Gardner, 3b; n ces plus beaux combals de

 
 

  
   

Horvoau Traitement donnant du Sonlage
ment en Cinq Minutes ou Votte

La démangesison et
douleur, tout cela est rapidement sonlagé
et devrait disparaître promptement après Edl'usage du Baume d'Abainths Gedro. ÿ

Cet agréable guérisseur et soulageyr de À
douleurs, ce Composé d'Absinthe adoneit =
et rafraîchit dès que vous V'appliques, don. *ne un confort durable simplement parce iAqu'il réduit l'inflammation et soulsge de
la congestion cu de ls pression du sang #4nu ui causent la douleur. 3Pour jouir des meilleurs résultats eou-vrez les parties avee une chau i idurant près de de Pere àdu théâtre Lau-' Pliquez le Boume

Promptement Guéries
-

Argent Romis.,
——

le brûlement Sa

2

cinq minutes. Puis sp-
d'Absinthe Géero selon

à diroction sur le pa . 7macien peut journieAeearer vo :de vous procurer le véritable,

vous fournir. Assurez-vous

 

 

  

          

  
  

  

    

 

     

   

   

  

   
    

 

 

 

  
 

 

 

      
 

  

  

  
    

   

   

 

  

        
 

la =oirée ser sans contredit la
sur lui. . ; Quant au défi lancé par la ligue D°WeH, 5. s.; Lunte, s. s. Evans, €! feneontre d'Evangeliste ‘Parneau

Des pages entières lui furent Indépendante, aucune décision Be 8 Jamieson, cB. Graney, c. B.; et d’Oscar Villeneuve de wat
| consacrées, trois et quatre fois ©2 lencore été prise. i Speak:r, c. ¢; Smith c. d.: Wood ville dans la classe de 125 livres S01, 3 ; . . d.; O'Neill, r; Thomas, r; Nu- ’ ‘ 2 . ;BABE RUTH, est certain d'une qu'on donnait à Lloyd George —_— c 0 ; x ] «7; NU-lCes deux hommes ont fait l'admi. !À Bien portant demain

niche dans le Temple de la Re- Mais, cela est tout naturel et con- = o pamaker, ; ry Bagoy, Coveleskie,| tion des foules aux soirées de! Tonïque pour la nuit—De l'ai frais, un bon
nommée. Il fut lo héros de la, ‘°rme à la mentalité actuelle. ‘ HOTES SD SPR ¢ Mails et Uhle. lanceurs. _ la Commission Athlétique à otta-| sommell et uns pastille NR pour améliore

deuxième partie de la série, hier Lloyd George, après tout, nes : ik - wo |r Brooklyn ~atlonal: Wilbert J wa et leur entrée en scène est at- || "LeNature's Remedy (Pastlles NR) exercs
au terrain Polo. qu’un ancien premier-ministre —— cbinson, gérant; Konetchy, 1b; 'tendue avec impatience. Nous in- Yne influence blenfsisante sutloas =

d’Angleterre, pendant que ‘‘Papy- . Lo . Schmidt, 1b; Kilduff, 2b; Johns troduirons demain d'autres étoiles igostifot dllminato ur a0,

rus” est le cheval qui a gagné le L'auditorium sera  probable-! ton, 3b; Sheehan, 3b Olson, s. s.; que Corneau a retenues ,Co solr—prenez une pastille NR—ello agit
CTATISTI UES Derby d'Epsom!!!” ment terminé le 20 novembre et! Wheat, c. g.; Griffith, c. d.; Myers Les billet ta : Jai Pri] sldifféreato que vous ected

« T7 tee=mm il est décidé que I'Edmonton in-'c. c.; Nois, c. d.; Miller, r.; Krue es 1 en EA ot En usage depuly
augurera la campagne profession- ger, r.: Cadore, Grimes. Mamaux, | cS, et le clu de Hul es met 2 plus de 30 as

TE RECORD DES nelle à Ottawa les ler et 3. dé-' Marquard, Mitchell, Pfeffer et maintenant en vente. A =

DES MAJEURES. he SEL cembre. { Smith, lanceurs, subst: Lamar et . |

———— Tom Loughran de Philadelphie! * LE RECORD La commande due vous avez] }
HEILMAN, CHAMPION FRAP- PARTICIPANTS a obtenu la décision sur Harry. 5 oct: à Brooklyn: Cleveland exécutée pour nous a êté trou- pt 27 0%
PEUR. — LES COGNEURS D Greb, le champion - poids- EAN GA6 yn: VIeveant vée parfaite. | BREELo ’ pion -p s-moyean, gagne au score de 3-1. ; 2 . . EB

CIRCUIT. “ (NEUF DES JOUEURS QUI ONT 8Drés un combat de dix assauts à! 6 oct. a Brooklyn: Brooklyn ga- (Signé) Un client du servieA Pres

Vole! une liste des mellleurs| PRIS PART AUXSERIESDE Boston, bier. x en: au scorede 0 Brook] .d'Impression du DROIT _ ge pe
appe ; A i - 1922 SON ’ - . ' oct, à Brooklyn: Brooklyn ga- : oN

frappeursdesesa, 1921 ET Harry Wills a knockouté Homer| gne au score de 2-1, : : 11 oct, à Cleveland: Cleveland NR TENORS gifites WA
ler: Smith au deuxième assaut z d’un 9 oct, à Cleveland: Cleveland gagne au score de 1-0. \gulière, Faites avocles

’ ; NEW YORK, 12. — Neuf des |combat qui devait être de 15 ron-\ gagne au score de 5-1. 12 oct., Cleveland ‘zagne au sco mêmes ingrédi pts,Deus
LIGUE NATIONALE «| joueurs de baseball ayant joué des. La bataille eut lieu à New 10 oct., à Cleveland: Cleveland 12 oct, à Cleveland: Cleveland enfants ot les adultes,

A.B. H. Moy. ans les treize parties des séries York. | gagne au scon: de 8-1. gagna au score de 3-0. CESR
Hornsby, Cards 424 163 .386 de 1921 et 1922 sont éligibles TEreer = = =— =u
Wheat, Robins 349 131 .375 pour jouer dans la troisième sé- 7
Bottomley, Cards 523 194 .371|P007 a00 kees. Ce sont: 7 A
Fournier, Dodgers 515 181 .351 prisch, Young, Emil Meusel, Kelly ; ] 3

Rousch, Reds 527 185 .350 let Bancroft, des Giants; Bob Meu-;

LIGUE AMERICAINE sel, Schang, Pipp et Ward, des
il

A.B. H. Moy.| Yankees, Dans les treize joutes,
|

Heilman, Tigers 525 211 .402|Frisch a frappé une moyenne de
Ruth, Yankees 520 205 .394|.362. Kelly a accepté 158 chances,

Speaker, Indiens 573 218 .380|—149 ‘‘put outs” et 9 ‘“‘assists’—

Collins, Chic. 505 182 .360 sans erreur. Snyder et Ruth ont|

Williams, Browns 555 197 .355 {joué onze parties. Le premier a
LES COGNEURS DE CIRCUIT |cogné .351; le second, .212. Ruth

LIGUE NATIONALE a accepté 18 chances sans erreur; | :

1923 1992 Snyder a accepté 75 chances et . «

illi i ‘fait une erreur. .mr à does wenn Gros Modèles UlstersMiller, Cubs 20 19 (qui ont participé à toutes les jou-!

Meusel, Giants 19 16 jtes Giants-Yankees: Lo
Hornsby, Cardinals 17 42 AU BATON : : e 9 ‘® \ MN

SE win Difficites a batrteTierney, Phils 13 7 Frisch, G. 47 8 17 .362 | :
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“Le respect de la langue de la minorité serait-il
observé dans les provinces anglaises comme il l'a été
dans la province de Québec, que notre pays cesserait
les disputes malhcureuses qui le divisent et mettent
en danger l'existence de ses institutions politiques."

(Extrait d'une lettre de l'Association d'Education
d'Ontario à M. Martin, maire de Montréal.)
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Les religieuses de langue anglaise
et |’

Quelques faits qui démontrent que le gouvernement ontarien, le

règlement XVII et les Orangistes ne sont pas nos seuls enne-

mis. — Comment les religieuses de langue anglaise forment

les enfants canadiens-français.

—

   

Que le gouvernement ontarien ait promulgué le règlement

XVII, qu’il trouve pour en surveiller l’application des fonction-

naires a gages, que les Orangistes jubilent de l’ostracisme du

francais dans nos écoles, c’est, d’une certaine façon, compréhen-

sible. Les uns et les autres assouvissent ainsi la haine que les

esprits obtus éprouvent en face de tout ce qui dépasse leur niveau;

ils obéissent à leur instinet d’assimilation et à leur culte de la

force brutale; ils en retirent :. l'occasion du capital politique.

Hais que des personnes, catholiques, c’est-à-dire attachées à

une religion de bonté, de charité ct de justice, indépendantes de

l'Etat, descendantes des exilés irlandais accueillis, secourus, san-

vés en 1846-47 par la population canadienne-française, donnent

la main à l’injustice officielle, s'acharnent à proscrire des écoles

de la province toute trace du français, à détruire chez les petits

* Canadiens francais l’amour même de leur langue et leur inculque

la honte de leur origine, voilà qui est incompréhensible et in-

croyable. C’est pourtant ce qui ost. Les faits sont nombreux qui

le prouvent. Citons-en quelques-uns.

xx Xx

Commençons par le pius récent. Au mois de septembre der-

nier la commission scolaire de P..... retenait les services d’une

; institutrice canadienne-française afin d’enseigner le français

dans une école où les enfants de langue française sont en maJo-

. rité, mais où la principale et les institutrices sont des religieuses

irlandaises. Ecoutons le récit de l’institutrice:

‘‘En réponse à votre lettre en date du 14 septembre, je désire

vous apprendre, persuadée que cela vous intéressera, ce qui est

advenu de notre classe de français, à P
‘Le matin de mon arrivée, ici, j'allai me présenter à la prin-

cipale, Sister B.... comme l’institutrice de français. Elle m’ac-

cueillit en m‘assurant que c’était folie que d’essayer d’enseigner

Je français et l’anglais en même temps.

“Elle me conduisit à ma classe où trente élèves réguliers

m’attendaient et je compris que j'en aurais environ 90 qui me

: viendraient d’autres classes pour l’étude du français. Pas sur-

chargée .a classe du français, comme vous voyez ! Sans me laisser

déconcerter, je commençai ma classe. J’attendis toute la semaine

qu’on m’envoyât des élèves. Vers la fin de la semaine, j’allal

trouver la principale et lui dis que j'étais prête à recevoir les

élèves, sur quoi elle me répondit: ‘I am waiting for orders”.

Ce.De Pâques à juin, le francais fut enseigné par Sister

St. J.. qui, malheureusement pour nos petits Canadiens fran-

çais, ne parle que le ‘‘Parisian French’’ de Toronto, absolument

incompréhensible pour toute autre que pour elle-même.

“Vers le 12 septembre, nous elimes la visite de l'inspecteur

Q..... qui se dit dans l’impossibilité d’accepter dans une même

vee ee

…

école deux institutrices n’ayant pas le certificat dit ‘““Normal’’.!

Il eut à choisir, et pour cela vint visiter ma classe, me fit faire la

classe en français et sortit disant qu’il reviendrait dans un ins-

tant avec Sister & J..... afin de lui faire donner la même leçon.

| Je l’attendis toute la journée, mais ne fus pas énormément sur-

| prise de ne pas le revoir, et pour cause! Il fut done décidé que

! comme Sister St J..... était mieux qualifiée que moi, elle serait
35

Dans cet incident, il est facile de constater la mauvaise vo-

‘lonté de la principale, son hostilité à l’égard du français, sa com-

plieité avec l'inspecteur. ,Ç
Mais le fait n’est pas nouveau. Tout le monde sait que dans

les écoles séparées de Windsor où enseignent les Ursulines de

langue anglaise, le français est complètement proserit quoique

dans ces écoles, les enfants canadiens-français forment 75 et par-
fois 85 pour cent des élèves.

Mais, dira-t-on, le blâme retombe sur les commissions sco-

laires. Pourquoi celles-ci n’engagent-elles pas des religieuses ou

des institutrices de langue française ? Aux yeux du gouverne-
ment, les école, de Windsor sont des écoles exclusivement an
glaises où les institutrices qui ont des certificats bilingues ne
peuvent enseigner ; seuls des certificats de deuxième classe, c’est-
à-dire unilingues, ouvrent la porte de ces écoles.

Quant aux religieuses de langue française, la question serait

‘vite réglée si l’autorité leur donnait la permission d’ensei-
gner dans les écoles de ce district. Et même dans ce cas, la
|situation serait-elle beaucoup changée puisque c’est encore un
fait connu que, dans plusieurs endroits, les autorités irlandaises
défendent aux communautés françaises qui sont sous leur juri-
diction d’enseigner autre chose que de l’anglais ou d’introduire

| des méthodes qui assureraient une solide éducation française aux
| petits Canadiens francais, sans que pour cela l’enseignement de
anglais soit négligé.

Revenons aux religieuses de langue anglaise. Quelle que soit
la teneur du règlement XVII, quelles que soient les dispositions
francophobes des autorités dont elles relèvent, quels que soient
leg ordres injustes des commissions scolaires, ces religieuses ne
devraient dans aucun cas abuser de la confiance que, bon gré mal
gré, les parents ont mis en eiles, et du respect qu’ont pour le cos-

;tume qu’elles portent les enfants canadiens-français.
; C’est agir d’une façon odieuse que de faire croire à des en-
fants de langue française qu’ils commettent un péché en parlant
français entre eux pendant les récréations que de les faire rou-
gir de leur origine, que de se moquer d’eux parce qu’ils sont Ca-
nadiens français. .

‘‘Veux-tu apprendre le français ?’’ demandait une religieuse
irlandaise à un de ses élèves canadiens-français, ‘‘Oui”, répon-
dit l’enfant. ‘‘C’est bien’’, dit la sœur, ‘“mais, dans ce cas, tu
seras toujours un ignorant et tu ne feras jamais rien de bon dahs
le monde.’’ Le suivant à qui elle avait posé la même question,

 

* répondit, sans doute intimidé, qu’il ne voulait pas apprendre le
a
francais. ‘‘Toi, au moins, tu feras ton chemin et deviendras ri-
che’.

Autre trait bien caractéristique du tempérament de ceux et
- de celles dont nous dénonçons la conduite: des religieuses irlan-
. daises chargées de l’instruction d’enfants de langue française,
. ayant eu vent de la prochaine visite de personnages canadiens-
français, avaient bariolé leurs tableaux de formules de bienvenue.

“ Un des visiteurs, au courant de la situation et flairant l’hypocrisie
M du procédé, demanda à quelques élèves de lire les inscriptiens

. françaises. Pas un n’en fut capable, et les enfants interrogés ré-
pondirent qu’on ne leur enseignait presque pas le français. Ces
bonnes irlandaises trouvèrent, cette fois-là, plus rusé qu’elles.

»

on

Nous pourrions allonger l’énumération de ces faits. Ils sont
* tous aussi tristes et aussi révoltants. Pour en. faire mieux res-
«sortir la turpitude, comparons-les à un autre fait que vient de
,relater M. le chanoine Bellemare, dans l’oraison funèbre de M.
l’abbé Thomas Quinn, décédé à Nicolet ces jours derniers. Le

* défunt était un de ceux qui étaient venus au Canada à la suite
« de la grande famine qui sévit en Irlande en 1846-47. Ses parents
, étant morts à Québec du typhus, il fut recueilli par M. Georges

»

x x
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enseignement du français
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Depuis quelques semaines
nous assistons de ce coté-ci des
frontières à une concurrence

la distribution de la gazoline
dans les divers états de la con-
fédération américaine. Jus-
qu’ici nous avons pu suivre la

pour nous, tout en

-quand même nos amis d’outre-

moins élevés que nous pour un
gallon d’essence. Il est même
probable que si la concurrence
américaine diminuait le prix de
la gazoline à cinq sous le gallon
là-bas, les prix demeureraient
les mêmes ici. Mais l’histoire
du passé renferme des situa-
tions analogues et la lutte gi-
gantesque que la Standard Oil
de Rockfeller livre aux petits
industriels prendra fin tout
comme celles du passé, et l’on
verra encore le magnat de l’hui-
le et de la gazoline fixer à son
grê les prix de sa marchandise.
Ce sera la réaction d’après-guer-
re. Et comme chez nous nous dé-
pendons en fait de gazoline
comme en fait de bien d’autres
choses des industriels améri-
cains il arrivera sûrement que
nous aurons à faire face à une
hausse marquée sans que nous
ayons eu à profiter d’une bais-
se au moins temporaire. Et!
nous paicrons comme cela tant
que nous ne nous serons pas li-
bérés du joug américain en ex-
ploitant, comme des savants
l’ont expliqué, un alcool com-

lins de pulpe ct des scieries,
dont le prix serait inférieur à
celui de la gazoline et dont le
rendement en force motrice se- 

 

rait supérieur. Il n’est pas né-
cessaire d’être poussés par les
tarifs américains pour nous dé-
cider, afin de ne pas nous voir
écrasés, à explo:ter nos propres
richesses.

Quelques vérités

Il ya bien longtemps qu’on
prêche au Canada le soutien de

la presse franchement catholi-

que et française d'idées, d'am-
bitions et d’idéal comme de lan-
gage. Tout le monde sait que
la presse jaune a fait plus de
mal en France que toutes les
guerres depuis le commence-
ment de son histoire. Les ar-
mes blessent le corps, mais les
mauvais articles attaquent 1'a-
me ct l'esprit des lecteurs. On
guérit facilement du premier
mal parce qu’il est évident à
tout le monde ; mais la guérison
mentale rencontre plus de dif-
ficultés parce que les malades
se croient les plus sains des
hommes. Quand un citoyen
s’abonne à un journal français
et catholique, ou qu’il abonne
un voisin ou un ami, il fait sa
part pour combattre la portée
des calomnics que ses ennemis
dirigent contre lui et ses com-
patriotes. Rien ne sert, dans,
ces sortes de luttes, de se fâcher,|
de s’exciter, de lever la main
contre l’adversaire, car ce se-
rait lui donner une publicité
qu’il recherche avant toute au-
tre chose. Contribuer au sou-
tien d’un journal catholique et
canadien-francais dans l’âme
est une bien meilleure méthode,
bien que plus humble et moins
voyante aur yeux du monde.
Un juif du nom de Crémieux,
franc-macon avéré, savait ce
qu’il disait quand il répétait
dans toute la France: Donnez-
moi la presse et je vous obtien-
drez tout ce que vous voudrez.!
Sans une bonne presse catholi-
que et française nous perdrons
tout; avec elle la victoire nous

 

 

ar le Jour| No

américaine sans précédent dans,

lutte sans trop de conséquences|
payant

frontières qui paient des prix!

 
est assurée.
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(suite et fin)
Saluons donc la maison de Dieu

comme nous Baluons sa présence

au temple. Accomplissons ce ges-

te par dévotion sociale comme aus-

si par désir d'édification du pro-

chain.

Saluons aussi nos prêtres, mi-

nistres de Dieu, Faisons ce geste

par esprit de foi, faisons-le aus-

si aussi par reconnaissance.

Avez-vous observé le salut cor-

dial par lequel nos gens des cam-

pagnes accueillent au passage tout!

étranger qui traverse leur parois-

se? Et cette marque de civilité

ne justifie-t-elle pas encore au-

jourd'huji 1'appellation de “peuple

de gentilshommes” qu'une gou-

verneur anglais appliquait à nos

pères?

Certes, nulle part au Canada le

prêtre n'est un étranger. Aussi

faut-il admirer le respect profond

de nos ruraux envers fout mem-

bre du clergé qui lui fait l’hon-

neur de se trouver à sa rencontre.

Si le prêtre s’en va porter le via-

tique, en toute saison l'habitant

canadien-français se prosterne

sur le bord du chemin en Signe

d’adoration pour la Sainte-Hostie

et de respect pour le prêtre porte-

Christ. Le dessinateur Massicotte

a su mettre cette scène en place.

d'honneur dans ses tableaux ds

moeurs canadiennes-françaises.

Si l’évêque vient faire

pastorale, On élève des

triomphe, et tous, hommes,

arcs de

fem-

mes et enfants soucieux de rece-,

voir sa bénédiction, se jettent à

ses genoux dès qu’il foule le sol

de la paroisse. Mais il n’y a pas

que le prêtre ‘portant le bon

Dieu” ni que l'évêque revêtu de

la plénitude du sacerdoce, qui re-,

çoient les hommages constants du -

paysan canadien-français. Le ca-

ractère sacerdotal en lui-même, ef-.

tet de l’onction qui fait le prêtre

pour l'éternité, n'échappe pas à sa

foi vive. Et si le salut

dial pour le moindre étranger qui

passe à travers nos campagnes, il

devient respectueux pour tout pre-

tre en visite. '

Dans les agglomérations urbai-

nes, où s'entassent et s’agitent des

foules cosmopolites, le coup de

chapeau ne peut être aussi fré-

quent ,à chaque rencontre et a

chaque personne, que dans mos

campagnes. De même, par exem

ple, à Rome, la capitale du ca-

tholicisme, il est d'usage de ne sa-

luer que les dignitaires ecclésiasti-

ques, tant la population sacerdo-

tale est nombreuse et l'usage du

=—mms

L’automne

Voici les premiers froids qui
s’annoncent. La verdure de
l’été se change en couleurs va-
riées à l'infini, et tantôt la bri-
se froide de l'automp2 aura dé-
nudé tous les arbres et fermé
toutes les portes des demeures.
Il serait peut-être bon, dans ce
temps de l’année, de mettre nos
lecteurs engarde contre des im-
prudences qui pourraient ame-;
ner des incendies. Les four-
naises, à leurs premiers feux,
sont toujours dangereuses, et

combien de fois n’ont-elles pas
incendié des maisons ou brûlé
considérablement les vêtements
de personnes qui, mal averties,
on dû prendre le chemin de
l’hôpital. Nous  venons de
passer la semaine de prévention
contre les incendies; on a pla-
cé des affiches dans presque
tous les endroits publics, les
journaux ont donné le plus de
publicité à des conseils marqués
au coin de la meilleure pruden-
ce. Il reste à suivre ces con-
seils. Les pertes par incendies
sont énormes. Elles se chif-
frent a plusieurs millions par
année. Elles font de plus des
centaines de victimes. Il sem-
ble que toutes les raisons du
monde militent en faveur de la
plus grande prudence.

E.R.
 

 

Bourque, de Nicolet. Celui-ci aurait eu beau jeu de dénationa-

liser son enfant adoptif, âgé de cinq ans. Il n’en fit rien: ‘‘Le

jeune Thomas, écrit le panégyriste, avait reçu en Irlande une

éducation franchement catholique que ses parents adoptifs ne

martquèrent pas de continuer et de fortifier encore.... M. Bour-
que, voulant lui faire conserver sa langue maternelle, le confia
dans ce dessein à Mlle Jéne Marler, qui tenait à Nicolet une école

anglaise...’
Il n’est pas besoin d’insister. Ces faits en disent long sur le

caractère de ceux qui en furent
eux-mêmes où est la beauté et où est la laideur, où la noblesse, |tét monotone et ennuyeux.

où l’ignominie.
2180 A1 à 4 A SA)

les acteurs. Nos lecteurs diront

Charles GAUTIER.

sa visite

est cor-.

s Traditions familiales RECORD DANS
et religieuses LA CONSTRUCTIAN

—

salut catholique. pratiquement im- |

possible. Mais l'on sait qus les vo-

cations sont encore trop peu nom-

breuses dans notre pays. Personne |

ne ne sera tenté de prétexter su-i{la construction ferroviain:  lors-

rabondance de prétres ou de re- dgonA posé en moins d'une jour-ae . | , ernier mille de rail de laligieux à saluer partout. ligne entre Lanigan et Pleasantdale

Que, par distraction ou pour |faisant partie de l’embranchement

tout autre motif, le prêtre ne nous Lanisan-Melfort, du Pacifique Ca-
nadien

rende pas toujours notre salut, :
| Pp h 3 tè M. D. A. Livingstone, ingénieur,

cela n’en change pas son caracte- en charge du posail des rails, fait
re et ne constitue pas une tres

forts objection contre les fonde-
 
 
| Sous le régime francais, le

clergé participe activement aux

voyages de découvertes et d’explo-

rations, prouvant une fois de plus

que la piété est utile à tout,

puisque les missionnaires, recher-

chant des âmes nouvelles à évan-

géliser, tracent aussi la voie aux

légitimes intérêts humains. La fon

dation, l'établissement et la con-

solidation de la colonic de la Nou-

velle-France justifient une réédi-

i tion du célèbre témoignage protes-!

itant rendu aux évêques et aux

qui ont fait l'ancienne

France comme les abeilles font

leur ruche, La récente lettre collec

tive de notre épiscopat canadien-

: français, suppliant notre popula-

tion de rester attachée au sol de

son pays, rappelait cette compa-

raison avec la France et la reven-

diquait comme s’appliquant à tout

le clergé.

La cession à l'Angleterre trou-

ve le clergé unanime et décidé

d'avance à demeurer attaché au

“sol, que plusieurs membres des

classes dirigeantes abandonnent

sans trop de regrets. Sa tâche de

. prédilection deviendra la forma-

tion intellectuelle d’une élite de

‘rapport que 70 pour cent de son
équipe, qui compte 25 hommes es*

ments de cette tradition. C’est le composé d'immigrants anglais.> ‘ Il y a encore 22 milles de rails
prêtre qu'on salue et non pas tellà poser avant d'atteindre M:lfort,
prêtre de ses connaissances. On pousse donc énergiquement les

D'ailleurs, le clergé à trop fait |travaux. Le représentant Dixon, du’
dans notre histoire pour que cha- bureau de rétablissem:nt des sol:
que prêtre n'ait pas un air de als, a pass? la journée dans cette
ue : . | région, prenant connaissance des

| vieille connaissance patriotique de ; conditions dans lesquelles se pour-
| toute la race envers tout le cler- rait effzctuer l'établissement d'é-;

ë. migrants anglais,
Les autorités du Pacifique Cana-,

dien croient que 300 hommes de
plus sèront requis pour terminer
cet embranchement avant les froids
de l'hiver.
La complétion de cette ligne sau-

vera un traï:t de vingt-deux milles‘
aux cultivateurs pour aller charger

leur grain; il y a déjà un élévateur
« opération à Point Canada, à

classique musique, et ce, avec le

rare talent qu’on Jeur connaît. M.

G.-A. Prégent, charma aussi l'au-
dience par son chant et fut main-

tes fois rappelé. La salle était com-
ble, on y remarquait nombre d'’é-
trangers, venus de Hull, Monte-
bello, I'apineauville,, Cl¥néville;
Ripon et d’ailleurs.

Bravo donc, chers jeunes gens,

vos efforts ont été couronnés de

LACHUTE
La paroisse Ste-Andt'Aisie de

Lachute organise pour les 25 et

26 octobre, une partie de cartes au
profit de son église. Les jeunes
filles ont commencé la vente des
billets et toutes sont bien accueil-
les. C'est le premier euchre orga-
nisé depuis l'arrivée de M. l’abbé
Marsolais; espérons que cette en-

treprise remportera tous les suc-
cès dus au zèle de notre pasteur.

Mlle Juliette Maisonneuve, fille
de M. W. Maisonneuve, est actu-

! prêtres

 

On vient d'établir un record dans|

| coulé le

l'aimant... Elle estime
grandeur de ses lunettes,

aorité de la voix,

L'EQUIPAGE DU
CITY OF EVERETT

De la Press: Associée
KEY WEST, Fla, 12—On entre-

tcnait hier peu d’espoir sur le sort

de l'équipage de tr:nte personnes

du bateau City of Everett, qui a

coulé hier matin à 150 milles à
‘l’ouest de Dry Tortugas. Le Comal

rapportait hier après-midi quil

avait att:int l'endroit où l'Everett
à coulé et hier soir après avoir fait

des recherces dans les environs, il

envoya un message à la station na-

vale d'ici, disant qu’il avait été
incapable de trouver d: traces des
chaloupes de sauvetage de l’Eve-
rett.

Au temps où l'équinage prenait
les chaloup:s de sauvetage, il fai-

sait un fort vent et la mer était
houleuse. Le garde-côtes Saukee ese
parti à la rescousse espérant pou-

voit atteindre l’Everett avant qu’il
coule,

On a dit hier soir gu’il était
pessible que les haomm:s qui ont

pris les chaloupes aient été trans-
pertés si loin de l'endroit où a

vaisseau qu’ils n’ont pu
êtr: vus par le Saukee ou le Comal

L'Eve:rctt appartenait à A. J.
Kaplan, Company, de New-York. Il
mesurait 346 pieds de longueur, 42

“de largeur et jaugeait 2,595 tonnes.

Il fut construit en 1894. II était
parti de Philadelphie en route pour

Sagua.

IL A CONFIRME
LA NOUVELLE DE

SA DEMISSION
MONTREAL, 12. — Le Dr W.

L. MacDougald, président de la

Commiscion du Havre de Montréal,
a hier confirmé la nouvelle de sa
démission du bureau de la British
Empire Steel Corporation.

CHEVRIER
—

11 octobre, 1923.
Mlle Laurette Chevrier est reve-

nue de Montréal, enchantée de son
voyage.

M. et Mme Julien Dicaire, Mlle
Laurea Bonin, M. Henri Bonin et
M. Bruno Sabourin, tous de Hawk-
esbury, étaient de passage a Che-
vrier, dimanche dernier, viskitant

  

leurs parents et amis.
MM. Lionel et Artel Brazeau, " parlementaires, qui obtiendront à

la pointe de l'épée les libertés es-

| rentielles du petit peuple laissé à
‘lui-même. Cet épisode historique
! constitue l’un des plus beaux |

tres de gloire qui puissent orner

la mémoire d'un clergé, de quel-'

“que nation qu'il s'agisse. Et, à,
"partir de cette époque, le clergé,

‘canadien trouve chez lui des évé-

| ques, rappelant le grand fonda-

; teur. Mgr de Laval, qui sont des |

; chefs idéals de prêtres comme

‘aux plus beaux jours de Ihis- |

toire de l'Eglise. Mgr de Pont-,

briand meurt en 1760 en disant:

| “Vous direz aux pauvres que je

meurs plus pauvre qu'eux!” Mgr

; Briand, son successeur, écrit à’

"lord Dorchester, qui veut l'inti-

mider: “De ma vie, je n’ai craint

aucun homme... Je sais aimer,

mais non craindre.” .

Comment veut-on, devant une

institution comme l'Eglise catholi-

' que, qui sait trouver en nombre

des chefs de cette forcé morale et

de cette vertu, devant une classe

sociale qui sait produire un type

{humain si dégagé des petitesses

de la nature humaine: comment

veut-on qu’il soit exagéré de por-

; ter la main à son chapeau pour

ellement convalescente :3 l'hôpi-
tal général, à la suite d’une opé-
ration d’appendicite.

 
Etabli 1889

 

        
su Farandode épais, doublés de

qualité épaisse, interdoublés en   
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noirs. Tailles 16 à 42.
ferts à un prix spécial de Vente
tion, a ... ... ...

       

    
     
  

   

collets empesés ou souples pour

Chemises de Travail pour
avec colle: à même, Fameuse m
Paintures 14 34 17%. Rég. $1.5

       

   
  

         

   

 

   
  
   
          

      

$4.50. Pour ... ... ... ... .

AUBAINES EN LIN
Brassières pour Dames. De

coutil résistant, attachant en
arrière. Tailles 42 à 50. Spé-
cial ... ... 445 40 75¢

Brassiéres pour Dames. De

a

lui rendre, chaque fois qu'on peut

voir un représentant, l’hommage

       

     
        

    

   
  
   
  

   

  

 

l dû au mérite? , coutil de choix. Roses. Tail-

Saluons le prétre. Saluons l'é- les 32 à 42. Spécial . 89c

glise catholique. v ori sel TOILE DE
ne série spéciale de Cou-

, Wilfrid GUERIN vertures de Flanellette, 12-4,

(La Vie Nouvelle). ‘extra grandes, avec bordure

 

rose ou bleue, fouettées sépa- 
      
    
     
    

  

rément. Une bonne qualité
SAINT-ANDRE AVELLIN souple. Aubaine spéciale, la

—- paire .. .. .. .. .., $2.60
11 octobre, 1923. Couvre-Pieds Blancs au Cro-

Dimanche soir dernier nous chet, 74 pcs x 84 pes. Ourlés
avons eu le plaisir de voir nos); prêts à servir. En attrayantes
jeunes artistes à l‘oeuvre. En ef-.i dispositions. Une bonne vi

fet, nous avons eu une magnifique leur pour l'usage de tous les
 

        

     
   
   
        

 

     

        

   
  
     
    

   

séance qui fut réussie on ne peut jours. Spécial .. .. .. 82.05
mieux. Chant, musique, drame, co- CHAPEAUX P
médie, tout fut un succès. Deux Chapeaux pour Enfants, en
,comédies furent goûtées par les attrayants modèles pointus,

Les acteurs: MM. Lucien Ver!
lois. Dentiste- G--A. Prégant, H. fauve et noire, noire et argent e
Gatien, Arthur Bourgeois, Omer
et Paul Ricker, Oscar Courteman Dans les largeurs de 3% de pouce
che, Hilaire Racine, Splandien
Charlebois: Raoul Bélanger; Wil-
frid Charlebois; René Chéné, O. lement, avec collet Peter Pan. m
Pilon, Il convient donc de féliciter les
acteurs dont tous les rôles furent
rendus à merveille, Oui, on mérite
des félicitations, quand on sacri-

‘fie généreusement pendant des se-
maines, toutes ses soirées pour
aller aux exercices ce qui est plu-

re chemisette. Tailles 44 à 46 s

    
Angle Sparks

et O'Connor 
Milles Ti“irèse Beaulne et Ida

Brisson nous régalèrent de leur

 

Manteaux pour Dames et Demoiselles.

tache de côté, manches mantes amples avec poi-
gnets à remplis et collet de Sealine.

Ces manteaux sont of-

VETEMENTS DE TRAVAIL
Chemises d'Employés de Chemin de Fer, bleu marine, avec

tures 14 a4 17%. Régulier $2.25.

Salopettes Combinaison pour Hommes.
tra évais et de denim bleu foncé.

Garnitures de Robes, de soutache de soie de fantaisie, grise,

ley, et auss! garnitures orientales avec fonds fauve et marine.

NOUVELLES BLOUSES
Blouses Dimity pour Dames et Demoiselles. Blanches seu-

telle. Tailles 36 À 44, Aussi blouses de dimity blanches, en gen-

George et Omer Sabourin étaient
de passage chez M. Zotique Titt-

ley, mardi dernier à l’occasion du
mariage de sa fille,

‘’Le Magasin de Satisfaction d'Ottawa’

Elégants Nouveaux Manteaux
Nous ajoutons constamment à notre assertiment de Manteaux d’Hiver pour Dames et Demoi-

selles, et nous vous invitons cordialement à venir voir ces attrayants vétements de belles coupes,
quand vous projeterez l’achat d'un nouveau manteau pour les temps froids.

De tis-
satine rayée de
entier, avec at- gnets pare-brise.

Marine et ne. Marine et n
spéciale pour

de Reconstruc- Aussi.
.. $45.00 Beaverine, pour

POUR HOMMES

assortir. Marque Tooke. Poin-
Pour .. .. .. .. .. 81.95

Hommes. De Chambrai bleu,
arque ‘Iron Frame” de Tooke.
0. Spécial, pour 81.85

De coutil kaki ex-

Manteaux d'Hiver pour Dæmes et Demoiselles.

De velours de choix, avec larges manches, poi-

piqûres cordelettes, collet et poignets de Seali-

le même manteau, avec un Collet de

ceptionnelles
de qualité épaisse,

mes de dames et complets pour

bommes, gilets et jupes séparées.

Ce tissu est d'une épaisseur et

. J'ai toujours vu ls masse juger les choses par
leur côté bête et courir à l'absurde comme le fer à

la valeur du savant à la
le génie d'un capitaine A la

hauteur de son plumet, et l'âme du patriote à la so

Gustave DROZ.

DEMANDEAU
SERVICE SOCIAL

FERROVIAIRE, SERAIT PERDU) DE SEPREPARER
;M. MCVEITY SERAIT PAYE
, PAR LA VILLE.

! —————

Le Bureau des Commissaires &
| déc‘dé, à son assemblée régulière,
hier, d’aviser le Service Social que,
le temps est venu de se préparer
pour l'hiver prochain et que les

autorités aimeraient connaître les
projets du département dans un

avenir rapproché.
Le nouveau surintendant est

maintenant au poste depuis plus
d’un mois et il n'aime évidem-
ment pas la publicité.

LA VENTE EST REMISE
La vente d'espaces au marché

By qui devait avoir lieu samedi
a été remise à plus tard. L'ins-
pecteur Borthwick a opiné qu'une
vente partielle serait peu avanta-
geuse et causerait de grands em-

barras aux locataires actuels; il
préfère attendre que toutes les
améliorations projetées soient cho-
se accomplies.

Le bureau a admis cette sugges-
tion. Il est entendu que tout lo-

 
icataire dont l'espace disparaîtra à
la suite des changements,
ra un autre.

MCVEITY SERAIT PAYE
M. Taylor McVeity qui condul-

sait la poursuite dans l'enquête du
garage Victoria et que la Corpo-
ration prétend ne pas avoir enga-
gé sera probablement payé pour
ses services,

M. J. C. Grant a demandé, à ti-
tre de citoyen que la Ville rénu-
mère M. McVeity, car, après tout,
l'enquête a fait cesser beaucoup

de commérages et a prouvé l'hon-
nêteté du Conseil. M. Ellis ajou-
ta qu'un grand nombre de citoy-
ens étaient favorables au pale-
ment d'un montant quelconque à

en au-

M. McVeity.
Le maire Plant fit remarquer

qu'il n'y avait aucune obligation
légale de payer cet avocat, mais
il admit qu’il avait peut-être obli-

gation morale. L’affaire sera
étudiée plus longuement a ur»?
prochaine assemblée.

—_——

UN FAUXPAS FATAL
SUDBURY, 12. — Mike Chow-

han, 27 ans, employé à l’Interna-
tional Nickel Company, à la mine
Creighton, s’est fait tuer mercredi
en tombant. Il fit un faux pas et
tomba dans le fond d'une passe,
à 200 pieds. Le jury du coroner
a rendu un verdict de mort acci-

dentelle.

 
      

 

Reconstruit 1923

attache de côté, gros boutons,

oir. Tailles 16 à 42. Aubaine
.…. . ... 829.50

27.50

OCCASIONS EN SERGE

Nous offrons des occasions ex-
en Serge tailleur

pour costu-

i 3 : d’une qualité se trouvant rare-

Tailles 88 & 44. Régnier ment en dehors d’un établisse-

cose ete es 111 200 8405

|

ment de tailleurs, et est offert à

GERIE BLANCHE d'extraordinaires Prix de Vente

"Camisoles de Soie. Roses et

|

de Reconstruction.

blanches. Tailles 36 à 44. Bleu marine seulement. 58

Spécial .. .. .. .. .. 81.29

|

pes.  Valant $4.60 la verge.
Robes de Maison de Cham- Pour ce ee ee $3.13 ,

brai pour Dames. En attra- ; i 4 . Va- :
yants modèles. Tailles fortes arrete 94Te tae $4.28 .
de 43 à 51 .... $2.05 a $3.95 ' !

MENAGE ELEGANTS SOULIERS
M . .
J adapolam Blanch Pour Souliers de Chevreau Noir pour

taies d'oreillers et sous-véte- Dames, une courroie et deux

ments d'enfants, etc. 35 pcS

|

boutons, imitation de bout rap-

de largeur. Une aubaine spé-

|

porté, talons cubains, semelles

ciale à, la verge .. 15c

|

tournées. Pointures 2% à 7.

Spécial .. .. .. ++ ++ +0 88.15

Nappes Confectionnées. De

Damas résistant, en un bel as-

sortiment d'attrayantes dispo-

i -

|

côtés, talons

sitions.09Des x 68 nv semelles

…

tournées. Pointures

, a : 2% à 7. Spécial .. .. .. 85.50
OUR DAMES

Grands Chapeaux d'Appa- DOUBLURES

rat pour Dames, de peluche

francs ruers. Ce fut ‘Une Nuit ora- faits de peluche. de chapeliers. de chapeliers, velours de soie Satine de Choix. Pour costu-

geuse’ et ‘Le homard et les Plai- En une attrayante série de co- et panne, avec garnitures de mes, manteaux, couvertures, de

deurs’. Le drame intitulé ‘’L'Ho- loris, taupe, marine, brun, fau-

|

plumes ou ornements. Dans

|

douillettes, etc. En une grande

locauste’ fit perler plus d’une lar- ve, rouge, noir, etc. ... $3.75 les prix de ... $5.95 4 $18.50 série d'attrayantes teintes et dis-

me dans les yeux des spectateurs. GARNITURES positions, les combinaisons de

t combinaisons de noir et Pais-

à 2 pes. Aubaines, de 82c à 68c

anches longues, garnies de den-  eulement. Spécial .. ... $2.00

L.N. POULIN

Dames, une courroie et deux bou-

tons, découpage de fantaisie aux

“oloris comportent les teintes de
sable, or, rose, bleu, gris, brun,
ete. 36 pcs. La verge

Satine pour costumes, manteaux,
etc.
brun avec attrayantes
tions, 36 pcs de largeur. Spécial.
la verge ee an

Escarpins de Cuir Verni pour

Louis recouverts,

81.85

Aussi une autre Doublure de

A fond gris, copen, sable et
disposi-

ree see 6 0. 20 TC

- Tél:

Quen 5400
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Cette belle fête, c’est celle

ront désormais.
ouvrier de la grande ville,

Cette célébration a permis

que sur les résultats consolants

pas eraint de dire en réponse: 

 

UNE BELLE FÊTE

qui a eu lieu dimanche dernier à
Montréal, à l’occasion de la bénédiction du neuf et important
immeuble que les syndicats catholiques de la métropole occupe-

Il est construit en plein centre catholique et

de constater que le mouvement
syndical catholique compte à Montréal de précieux et influents
amis, qu’il constitue à l’heure actuelle un groupement imposant,
que de merveilleux progrès l’attendent encore et que l’espéran-
ce de les accomplir repose sur les sacrifices du passé aussi bien

déjà obtenus.
Au nombre de ces ‘‘précieux et influents amis”’, nul ne l’est

davantage que Sa Grandeur Mgr Gauthier, archevêque-coadju-
teur de Montréal qui présidait la fête. On lui a rappelé ce qu’il
avait fait en faveur des syndicats catholiques et le prélat n’a

‘‘Pour notre part, nous aurions
commis une grave erreur si nous avions retardé de nous oceu-
per de vous, et s’il est une chose dont je suis fier, c’est d'avoir
contribué quelque peu depuis quinze années aux progrès réali-
sés par le syndicalisme catholique dans la province.”

Pest l’entrepreneur qui a résolu
: Deux autres amis sont MM. Daoust et Hogue. Le premier

de doter les syndicats de Mont-
“réal du bel édifice qu’ils vont pouvoir habiter, ‘‘sans avoir d’au-
‘tres garanties, à dit le président du Conseil central, que celle jlaires et de la fortune sont détrui-; ; ; > A 39
“de notre bonne volonté et de notre avenir plein d’espoir. M.

Hogue est un ancien syndiqué qui a su inspirer à M. Daoust assez

: de confiance dans la ‘‘jeune organisation’’ pour qu'il décidât de

; lui ériger un magnifique temple du travail.

! Et la liste des amis pourrait sans aucun doute s'allonger
| de plusieurs noms.

L’impression qui reste de la fête, rapporte le ‘‘Devoir’”, dont
nous nous inspirous du compte-rendu, est celle de ‘‘la puissance

sans cesse grandissante du syndicalisme catholique dans notre

Ainsi, le maire Martin, qui,

santes, sinon davantage, que les

,
dèles à celles-ci.’

sang et eau, afin d’implanter et
ou là, des notes de consolation  

l’Internationale, a tout de même approuvé les syndi.

| ques, les a félicités de leurs succès et leur a presqu: présentés
des voeux d’accroissement futur.
écrié, vos unions, au moins dans la métropole, seront aussi puis-

province, avec lequel il faudra désormais compter.”’” Et tous les
orateurs ont souligné l'accroissement de cette influence,

comme chacun sait onnartient à
.; catholi-

‘‘Avant longtemps, s’est-il

organisations internationales, et
je suis même convaineu que celles-là serviront sous peu de mo-

M. l’abbé Hébert, aumônier des syndicats de Montréal, a for-
mulé le vœu que la visite de Monseigneur Gauthier et sa béné-
diction soient ‘‘le point de départ d’un nouveau développement
et que les syndicats catholiques fassent rayonner partout leur

influence bienfaisante et maintiennent dans toutes les classes de la
+ société, l’esprit dejustice, de charité et de fraternité chrétienne.”
Onle voit, la manifestation a été grandiose par l'expression

de-sentiments et d'idées très nobles, très encourageänts.
-  Puisse l’écho de cette journée, mémorable dans les annales

œu syndicalisme catholique, aller porter à tous ceux q# suent
de faire vivre le mouvement ici
et d’espoir. Ils font l’œuvre de

Dion, puisqu’ils font celle de son Eglise, et en dépit des obsta-
; cles, des imperfections, des critiques, qu’il: poursuivent leur la-

L'heure des résultats, de

Prin
r - eu

la lumière, nnera tôt ou tard.

ve ilenri LESSARD
ee

LES GREGOIRE VS
..

.

CHAS. LIBERTY
—t—————

E Lacause des deux Grégoire, le

père et le fils, contre Chs, Liber-

ty, qui réclamait une. somme de

| $1300 de dommages, à la suite de
; l'accident qui arriva le 20 novem-
: bre dernier, a commencé à être
; entendue hier après-midi en Cour
i Supérieure de Hull, présidée par
.le juge Loranger. Les deux Gré-
' goire, en voiture, furent renversés
| gur le pont interprovincial par le
camion de M. Liberty, et reçurent
certaines blessures qui ogcasion-
nèrent des soins médicaux, . des

! pertes de temps etc.
: . On continue ce matin d'enten-
| dre les témoignages. François Gré-
goire, le père, aurait subi une di-
minution de 25 p. c. en capacité
de travail à la suite de cet acci-

| dent. . .
| —
| LE JUGE RESERVE

SON JUGEMENT
|
|

nN ——————
| DANS LE CAS D'UNE ACTION

AU MONTANT DE $38,022.
creel—

Le juge Loranger, qui préside
| le présent terme de la Cour Supé-
| rieure de Hull, à réservé le. juge-

ment à rendre dans la cause de la
| Dixon Motor Co, contre M. Alfred
Aubry, de. la  Pointe-Gatineau.
L’action prise se chiffre à $3,022,
la montant d’un chèque envoyé à
‘M. Alfred Aubry, par la Compa-
gnie d’assurance Jefferson, de New
Jersey, pour dommages causés par

i le feu a un automobile. Le chèque,
| préténd-on a été endossé par M.
“Aubry et remis à la Dixon Motor
Co. ‘La plainte soûtient que ‘le
chèque fut remis, mals qu'entre-
temps le compagnie d'assurances a
étéKliquidé et le chèque retourné.

| M. Aubry nie être responsable en
! la circonstance, que l’auto a été
repris et vendu. La Cie Dixon

: Motor contredit ces faits.
. Mtres J. N. Beauchamp occupait
pourla poursuite et H. A. Goyette
“pour la défense. Ç

CERCLE REBOUL
… Ce soir, le cercle Reboul de l’A.
Ç. J. C. aura sa réunion réguliè-
re, À Ja quelle tous les membres
sont instamment priés de se ren-
dre.

FEU DE CHEMINEE
—_——

Jeudi le 11 octobre à 6.30 heu-

!

Loosté

 

“ ! res p. m., les pompiers ont été ap-

bertson, 9 rue Cartier, pour un
feu de cheminée.

ge.

pelés à la résidence d’Achille Ro-

| Aucun domma-

-

fe Reed ete sma= - |

v

LA TUBERCULOSE ET LA
MORTALITE INFANTILE

ON VEUT COOPERER AVEC LE
GOUVERNEMENT AFIN D'E-
TABLIR UN DISPENSAIRE ET
UN BUREAU DE CONSULTA-
TION.

 

—————

Les docteurs Alphonse Lessard.
du bureau provincial d'hygiène, et
O. Leclair, de l'Université de
Montréal, ont adressé la parole
hier au club Rotary, sur les rava-
ges causés dans la province par la
tuberculose et la mortalité infan-

tile.
Afin d’enrayer ces pertes énor-

mes subies par notre population,
le gouvernement Taschereau a dé-
cidé d’établir des dispensaires an-
tituberculeux dans différentes vil-

| les de la province et il accorde un
octroi de $5,000 pour I'établisse-
ment de chacun de ces dispensai-
res, qui donnera aussi des comsil-
tations pour le bien des  nouiris-

sons.
Le club Rotary entend agir de

concert avec l'association des mé-
decins de Hull afin que Notre villé
soit pourvue de tel dispensaire,

UNEDERNIERE CHANCE
———

LA DERNIERE EXCURSION A
50 SOUS, A LA CAVERNE PE-
LISSIER.

eet,

 

Dimanche, aprés-demain, 11 y
aura une nouvelle excursion a
très bon marché, pour les hom-
ces, & la caverne Pélissier. De gé-
néreux marchands ou  commer-
cants fournissent des camions
pour-le transport gratuit On
n’aura qu’à payer 50 sous pour
la visite de la caverne. Le départ
se fera à 1.30 heure, da parc de
l'hôtel-de-ville, Hall,
A part cela, 1] y aura l’excur-

sion ordinaire à $1.50, pour fem-
mes et bommes. Le départ se fe-
ra d'Ottawa, au Monument Natio-
nal, et du parc de l’hôtel de ville,
Hull, vers 1.80 heure.

Les billets pour ces excursions
sont en vente à la pharmacie Thé-
rien,.rue Principale, Hull.

L’excursion à 50 sous sera la
dernière du genre.

Dimanche dernier, l’excursion
organisée a remporté wun grand
succès. Plus de 135 personnes y
ont pris part, Quatre camions au-
tomobiles avaient été fournis gra-
tuitement par S. J. Major et M.
Raport Co, marchand de fruits, d'Ottawa, la Canadian Packing Co.
et J. B. Garneau, agent pour la

biére Bowel,
Apac ae ad

SEMAINE DE
LA PREVENTION

DES INCENDIES
—_———

CITOYEN
Aucune communauté ne peut se

permetire de ne.pas avoir le meil-

leur département contre les incen-

I dies qu'elle peut avoir.
Cela pays d'outiller et d'avoir

soin de votre département des in-
cendies.

Tout officier compétent et tout
citoyen intelligent doivent réaliser
la chose.

Lorsque vous aidez au départe-

ment des incendies, vous économi-
sez votre argent.

T1 fera sa part lorsque l'incendie
éclatera.

Faites. votre part avant qu'il ne
commence.
NETTTOZEZ! SOYEZ EN SURE-

"TE! AGISSEZ MAINTENANT!
| Les industries du Canada brûlent.
Ses propriétés produisant des  sa-

 
tes par le feu. Des édifices ct des
produits valant des millions de dol
lars sont réduits en cendres chaque
année. C'est la raison pour laquell:
le peuple du Canada paie des taux
d'assurance si absurdement élevés.

Les compagnies d'assurance con-
naissant cette destruction de riches
ses. Elles paient des sommes énor-

mes à cause d’elle. N'oubliez pas
qu'elles ne travaillent pas à pert>—

elles font un profit en faisant cette

transaction. Elles ne paient que
l'argent qu: nous leur fournissons
stupidement. Par des tableaux soi-
gnousement étudiés, elles pebvent
évaluer le montant approximatif
dont elles vont avoir besoin. Ces
chiffres leur permettent de faire
leur compte.

Ce compte est rendu apec
régularité austèr2.

ainsi: “Votre prime d'assurance
contre l'incendie est maintenant
due”. Et nous le payons—nous le
payons jusqu'au dernier dollar,
quelgu’en soit }’ montant. Chaque
propriétaire en Canada est aussi

impuissant devant cette demande
qu'un passant non armé devant
l'automatique d’un brigand.

Ces paiements d> primes sont

versés dans le fonds géant qui sert
à rembourser ceux qui souffrent de
l'incendie. Nous payons notre con-

tribution parce qu: nous craignons

que quelque jour nous De soyons
obligés de tirer de l'argent de ce
fonds, Nous payons un prix très
élevé en proportions parce que les
compagnies s’attendent que “‘quel-
que jour” sera “prochainement”.

Allons-nous continuer longtemps

à subir c> fardeau qui nous attache
à la peur. Cette avidité dévorante
de l'incendie qu'on pourrait préve-

nir nous dérobera-t-elle devantage
des gains d2 notre industrie2
Pouvons-nous empêcher ce gaspil-

laie énorme de notre richesse na-
tionale?

Nous le pouvons en empêchant
les incendies.
VOULEZVOUS Y CONTRIBUER?

——tsanmn

COUR SUPERIEURE
DANS PONTIAC

—_—— -
Le terme d’automne de la Cour

Supérieure du district de Pontiac
va s'ouvrir mardi prochain, le 16
octobre, à Bryson. Plusieurs cau-
ses importantes sont sur la liste.
Le juge Loranger, qui siège actuel-
lement à Hull, aura terminé la be-
sogne îci et présidera le tribunal.
Plusieurs avocats de Hull &e* reu-
dront à Bryson, occuper dans ces
causes soit pour les demandeurs ou
les défendeurs.

DECES
-

Pierre Aldège Cardinal, enfant
de un an de M. Jos. Cardinal et
de Elisa Charron, de la paroisse
du T. S. Rédempteur, a été in-
humé hier après-midi, à 3 heures,
au cimetière Notre-Dame. I] était
décédé la veille.

—_——
ATTENTION

Si vous avez besoin d'un poéle
ou d'une fournaise n’oubliez pas
que nous avons le plus grand
choix et aussi nous avons la mar-
que ‘Bélanger’ qui sont les plus
‘beaux et les meilleurs. Vendus
comptant ou par paiements.

Dalpé Frères
215 rue Montcalm

Tél. Sh, 2104 Hull, Qué.

AFFAIRE DE LOYER
———em

Mme Joubert, 'd'Aylmer, poursui-
vait hier, en cour Supérieure, P. L.
O'Connor, d'Ottawa, anciennement
résident de la rue Laurier, Hull
dont elle réclamait $120 en loyer et
dommages à la maison,
Le défendeur a quitté la maison

le 15 novembre dernier, sans aver-
tir la propriétaire qui le lendemain
trouva la maison vide et constata
des dommages eux fenêtres, à la
tapisserie, dans une chambre. On
& pu établir la preuve quant aux
dommages à la tapisserie et aux
garnitures. Cependant, le juge,
constantant le fait que .le défen-
deur a laissé là maison 5 mois
avant l'expiration de son bail le
rend responsable pour la différen-
ce entre le loyer du’i! payait alors
jet celui que paye aujourd’hui le
nouveau locataire de Mme Joubert,
soit 4 piastres par mois pour 5
mois.

une
Il commence
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[es institutrices
Hier après-midi, à 4.45 heures,

le syndicat des institutrices de
Hull a eu une de ses réunions
coutumières depuis le début de la.
nouvelle année scolaire,

Ce syndicat, deux foig le mois,
s’assemble dans le but de; com-
vléter les connaissances profes-
sionnelles ou générales de ses
membres.
Un jeudi, un cours sur un su-

jet pédagogique est donné par le
R. P. Lamoureux, de l'Université
d'Ottawa; un autre jeudi, le R. P.
Bonhomme, chapolain des syndi-
cats catholiques de Hull, donne
un cours sur l'histoire de l'Egli-
se. Les leçons alternent de cette
façon chaque mois. Elles gont gui-
vies de discussions entre les ins-
titutrices présentes, de questions
au professeur et d'explications de
sa part.

Hier, le R. P. Lamoureux a
parlé du procédé d'acquisition des
connaissances chez les enfants,
connaissances qu'il faut leur in-
culquer en procédant du concret
à l’abstrait.

Ces enseignements sont très
goûtés des institutrices, qui, par
leur initiative de se grouper et
organiser ces cours, démontrent
leur bonne volonté de se perfec-
tionner en science théologique et
pratique. Elles et leurs élèves ne
pourront qu’en bénéficier.
Cours culinaires

Depuis quelques jours, un élec-
tricien est à préparé dans la sal-
le des ouvrières, ‘l'installation
pour l’enseignement pratique de

l’art culinaire aux nombreuses
élèves qui sont déjà inscrites. Un
poèle électrique, avec fourneau
est tout prêt, et plusieurs autres

petits poèles électriques ont aussi
été achetés et attendent qu'on
puisse leg utiliser. Toute une bat-

terie de cuisine a également été
acquise. Des leçons théoriques se-
ront données par une maîtresse
compétente et dévouée à l’ouver-
ture de la classe, pnis d'autres
maîtresses non\ moins zélées et
|expertes dirigeront la mise en pra-
tique des avis reçus.

Ce .cours d'art culinaire g’ou-
vrira lundi, le 22 octobre et sera
doiiné ensuite une fois la semaine,
chaque lundi,

I1 faut donner le mérite de l'or-
ganisation et de la direction de ce
cours à nos syndicats de demoisel-
les.

FEU MME M. P.
THERIAULT

Hier est décédée chez son gar-

  

con, M. Napoléon Thériault, 28
rue Maisonneuve; Dame veuve
Marcel Placide Thériault, après
une maladie de trois semaines.
Elle était âgée de 82 ans. Elle
résida longtemps à Montréal, où
elle a trois de ses fils, et vint de-
meurer ici il y a six mois.

Lui survivent: quatre fils,

poléon Thériault, de Hull,
thur, Henri, Placide Thériault,
de Montréal; deux filles, Mme
veuve Gustave Chevrier et Mme
Hector Delorme.

Les funérailles auront lieu sa-
meli matin à 7.45 heures à l’é-
glise NotreDame et l’inhumation
se fera au, cimetière du même
nom,

Les journaux de Montréal sont
priés de reproduire un avis du dé-
cès.

Na-
Ar-

LUSKVILLE
11 octobre, 1923.

La paroisse a eu la douleur de
perdre un de ses plus anciens ci-
toyens dans la personne de M. Al-
fred Perrier, décédé subitement
le 29 sept., à l'âge de 57 ans et
.10 mois, Il laisse pour le pleurer
outre son épouse, née Margueri-
te Renaud, neuf enfants: Arthur
Martin, Aldéric et Emmanuel, ses
filles Eveline, Mme Emile Guertin
d’Aylmer, Rose-Alba, May, Valen-
tine et Léone; ses frères, MM. Al-

   

UNE VISITE AU
STUDIO DERY

LA CONCEPTION VERITABLE
QUE NOUS DEVONS NOUS FAI-
RE DE LA PHOTOGRAPHIE.

rtp

Connaissez-vous réellement les
avantages que la photographie mo-
derne peut vous donner? Plus n’est
besoin de soleil, ni de ces grandes
fenêtres pour faire un bon portrait.
Le camera dirigé par la main habile
de l'artiste, peut reproduire votre
figure, celle ‘de vos enfants, un à

un ou en groupe en n'importe quel

temrs, le soir comme le jour, à
l’intérieur de votre domicile com-
me à l'extérieur. Bien plus, le
photographe moderne préfère à son
studio, votrè domicile ou l’atmos-
phère vous y est plus familière et
le résultat insurpassable.
Noue avons pu constater de plus

près les avantages réels de la pho-
tographie lorequ'’il nous fut donné
de visiter l’autre jour le studio de
M. B. J. Déry, 2 rue Leduc.

Vous entrez par la rue Leduc,
et donnez dans une attrayante
chambre d'attente, atmosphère fa-
milière et invitante, confortables
‘chaises de paille, disposées avec
goût; et sur les murs, les recou-
vrent presque entièrement des por-
traits de tous genres et de toutes
grandeurs suspendus ici et là avec

cette aimable négligence qui flat-
to l'oeil et le goût.

M. Déry entend faire de son art,
une oeuvre dans l'intérêt général.
Les clients doivent reconnaître chez
le photographe un homme dévoué à
leurs intérêts.

Dans les grands centres anglais
et américains on fait de la photo-

graphie spéciale, telle que photo-
graphie des enfants, des édifices
commerciaux, etc. Mais ici, au

Canada, on ne pratique que la pho-
tographie générale. De 14, une
plus grande attention et des études

plus générales chez le photographe
canadien.

Lors de l'ouverture de son stu-
dio, en mai, 1922, M. Dery revenait

d’une tournée d'étude de trois an-
nées, aux Etats-Unis, pendant la-
quelle il a étudié avec les maîtres
de l’art les procédés les plus mo-
dernes de la photographie. De plus,
il a 15 ans d'expérience.

Il n'y a aucun travail
puisse entreprendre: portraits au
crayon, cartes mortuaires, colora-

tion des photos, agrandissements,

groupes de personnes, bouquets, co-
pies de documents, etc.

Cependant il se spécialise dans
la portraiture de haute qualité et
dans les groupes de famille à domi-
cile. Un camera des plus moder-
nes, récemment installé, lui permet
de mettre à profit tous les secrets
de la photographie.

Le camera est une des plus frap-
pantes inventions d’un Âge aussi dé-
mocratique que le nôtre. On dirait
qu'il fait de toutes les classes une
petite communauté et les amènent,
en les mettant tous sur le même
pied, à se connaître et à s'aimer.

ELEGANT

N'oubliez pas que c'est au maga-
sin de chaussures Elégant, que vous
trouverez la chaussure de première
qualité et à un prix très bas. Lei
magasin par excellence.

J. CADIEU
en|ot

A. DEREPENTIGNY
Rue Principalo

qu'il ne

  

Hull.

 —_——

mont, 96 rue Dupont, avec dame A.
Clermont, de la méme rue, cette
dernière ayant comparu récemment

en cours dans une affaire de vol.
rt 0ss

phonse, Delphis, Noé, Evariste et
Elie Perrier, chef de police d’'Ayl-
mer et une soeur, Mme John Bren-
nan.

Les funérailles ont eu lieu lundi
le ler octobre, au milieu d’un
grand nombre de parents et d'a-
mis. Les porteurs étaient MM. Al-
fred Lusignan, Georges et Onési-
me Lavigne, Joseph Perreault, Té-
lesphore Allen et David Délorme.

Nos plus sincères sympathies à
la famille gi éprouvée.

M. Arthur Perreault est allé pas-
ser quelque temps chez M. Joseph

Alarie à Uno Park, Ont.
Mme Joseph Desjardins de Ste-

Rose de Lima est pour quelque
temps chez sa fille, Mme J. Per-
reault,

* M. Joseph Clément de Concep-
tion est retourné chez lui après
une visite chez sa fille, Mme H.
Papineau.
Mme Damase Léonard est allée

à Ste-Monique voir sa mère, Mme
Louis Clément, qui est mourante.
MM. G. Noël et Janvier Renaud, sont allés à Ottawa cette semaine.

—
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Portraits à Domicile
Connaissez-vous réellement les avantages que le
photographe moderne peut vous donner ? à
Plus n’est besoin de soleil ni de grandes fenêtras |
pour faire un bon portrait.... Votre domicile, nous
le “préférons à notre Studio car l’atmosphère vous
est plus familière et le résultat insurpassable.

— LE JOUR OU LA NUIT — }

| STUDIO DERY |
PHOTOGRAPHE
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Téléphone: Sher. 2468.W |
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NOTE |

Ne pas confondre Mme J. Cler-

 

 

Aubaines de
Samedi
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Vente de
Manteaux
 

Magasinez chez Caplan Samedi et
Epargnez de l'argent !
 

Vente de

MANTEAUX

pour Dames

 ce

Dans les plus nouveaux
effets de lignes droites, gar-
nis de fourrure ou en pa-
reil; dans les teintes de sa-
ble, beige, marine, noir, etc.

$22.50 |
Manteaux de

Phoque Electrique

pour Dames
Gros collets et poignets de

Castor, .Sable ou Ecureuil
Manteaux de 47 pcs de lon-
gueur. Peaux du plus haut
ton. Rég. $250.00. Prix de|

"6175

  
 

LE 3 OCTOBRE 1922

Etes-vous au fait de Ia raison

pour laquelle le pouvoir manqua

l'autre jour, et il vous fut impossi-

ble de cuire le dîner?
Le dérangement fut causé par

un de vos voisins qui raccorda quel

ques nouveaux poêles sans aviser

la Compagnie. Les fusibles dans

le transformateur alimentant vo-

re rue furent brûlés par cette sur-

charge et vous fûtes sans énergie

électrique jusqu'à ce qu'un élec-

tricien fût capable d'effectuer les

rations.
répara au haut de lg rue fut

le seul responsable de cet ennui

car on défend au consommateur de

faire tout usage non autorisé de

l'électricité. Cette règle est établie

pour protéger les a'ttres CONSOM-|]; Incapacité de Miro visiblement. Panpières collées ensemble Te x
mateurs, et pour éviter ge ennuis Mal de tôte, bilfeux, matin. :
qui se présentent en a ssant au- Mal de tête, norveux. Incapacité do supporter la lumid-
trement.

Des fusibles et des coupes-cir-

cuits sont installés pour prendre

soin des besoins connus de nos

clients, et pour couper les circuits

quand les charges extra fortes se

ésentent,

Pr En coopérant avec la Compa-

gnie et en prenant des arrange-

ments pour l'électricité dont vous

avez besoin, vous éviterez beau-

coup de ces ennuls, et von voisins

seront pas incommodés.

ne THE HULL ELECTRIC CO.

SAMEDI
a

Vente au Magasin
ST-JEAN

174 A 180 rue Du Pont «- Hull
Demandez votre cadeau si vous

achetez au-delà d’un dollar.

  

 

 

GEO. MONTPETIT |
AGENT D'IMMEUBLES

; 168, rue Principale - Hull |

| Tél: Sher. 3968
Achète et vend: maisons, ter- |

rains, etc, VENEZ ME COIR.
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250
PARDESSUS

Bas p. Dames

 

 

Tout laine, unis ou
à côtes. Quelques-uns

Lesoasis. 79 pourHommes

Gants de

Chamoisette

pour Dames
Dans les tcintes de

sable, mode, blanc, et

Lapeice ... .. 69C

 

Bas! Bas!

pour Hommes
Tout laine, teintes

unies ou bruyère. Va.
lant jusqu'à $1.00. En

Ne… … 49c8 see

Combinaisons

pour Hommes
Mérinos

duvetenx.
qu’à 88.00.
En vente à .

et envers

Valant jus-

$1.95

Pardessus pour

 

Garconnets brun, lovat, tissus à envers quadrillé,
doublés de soie, ceinture 3 morceaux,

Nouvelles teintes
bruyère pâles. Ceintu-
res de 8 morceaux. En
vente $ 1 29
Doe ee

Matelas #*#5
Tout de feutre. Tou-

tes les dimensions. Ré-

Enventeà. PV-09

Rég. jusqu’à $37.50. En vente a

 

135-139, Rue Rideau

Vis-à-vis la rue Nicolas  
Dans lés teintes de fauve, vert, gris,
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py C'estun fait roconnu que des personnes se vantent de voir ir bles Te
leurs voisins, cependant si elles souffrent de l'un des symptômes suivy

3
leurs youx sont défoctucux et domandent qu'elles s’en occupent. ge

"=

   ro du soloil spécialoment en hf. -*
ver quand la terro est couver- . À
te de neigo. Ri

Douleurs dans los yeux.

Doulours au-dossus des yeux.

Douleurs dans les tempes.

er
at
e

14
Douleurs sur le dossus de Ia tête. Feape“la aura, où Tio $
Paupidres rougies. SSE Tégardant les vues animées  .-,

Des verres (Lunettes) bien afustés feront disparaître le plopert de ces
symptômes.

; Vera l'Âge de quarante, quarante-cinq ans une personne commence A sentir
le besoin de porter des verres pour travail de pris, quand bien même sa vision

= léloignée cst encore bonne, si cn lisant, les lettres semblent s'embroniller, en
F ‘eousant les points se mêler, ou bien que les yeux coulent ou cuisent, vous

screz soulagés en portant des verres bien ajustés.

Beaucoup d'enfants souffrent de vision défectuouse et leurs parents ne
s'en apercoivent pas, |

L’examen des youx des enfants des écoles proure que les deux-liers (2-8).
des enfants souffrent de vision défectueuse, quelques-uns des symptômes sont:—

Difficalté de voir au tableau noir. Adversion ‘pour l’étuée. |

L'étude causo de 1a fatigue ot plusienrs élèves ne pouvant sulvre les
autres sont appelés ‘‘cruches ou sans talents'’: quand leur vision défectueuse

~e8t seule responsable, faites-leur examiner les yeux et plusieurs de ces sans
talents deviendront de brillants élèves.

Pris à point les yeux croches et le louchement peuvent être guéris per
l'aîde de Verres. Vos yeux peuvent être examinés et los verres nécessair
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nouveau style de lorgnons ou lunettes. J1 i

Consultez-nous pour changer vos verres. Base :
Verres brisés en rapportant les morcœux, sont neutralleés of garaa

pour avoir le méme foyer. . y IE

 

  
   

    
or as} 4

A

, P.R. LaPierre
Optométriste Spécialiste |

au Opticien Manufacturier
Réparations do Lunettes

Examen des Yeux avec Instrue

  
 

| LE \ _ ments modernes, 5

39, rue Principale, Hull Sher. 3844
5 oud: HEURES DE BURRAU: 9 a 12 om.Fe |—_ oy em — 2à 6 pm. . ;

L_— Le Samedi * Je oeel 7.80 à 9 p.m. 2_J   

7 pour corriger votre vision défectueuse vous être donnés dans n'importe quel]
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| “AIDE A L’ENFANCE” A
Ÿ TERMINE SA 30e ANNEE
 

Cette société aatenue hier]
sa 30ème assemblée an-
nuelle a Hotel de Ville.
Revue de oeuvre depuis
30 ans.

ONS

L’Aide a V'Enfgnce a tenu hier
après-midi, à 1’'Hdtel de Ville, sa

80ième assemblée uelle sous la

présidence du colonel D. T. Irwin.

Le magistrat Hopewdil, du tribunal

de police, et le jug McKinley, du

tribunal des délinquants, ainsi que
les révérends Lakeret Megaw ont

porté la parole. magistrat Ho-

pewell a préconisé que l'on fasse

subir un examen

|

médical aux ac-

eusés avant qu’ils subissent leur

procès. Le maglsprat prétend quo

bien souvent l'accusé n’est pas en-

tièrement sain d'esprit et ce n'est

que justice que de I’examiner avec

soin avant de le ( condamner. Le

juge McKinley parla dans le meé-

   

me sens,
Le secrétaire MI. Chas, Pepper,

le trésorier M. le colonel P. B.

Taylor, et les inve tigatrices Mmes

E. Donaldson et Mille D. Vanasse

et l'inspecteur I E. Raymond,

ont présenté leur rapport de 1'an-

née.
LES ELECTIONS

M. A. A. Dion a|soumis le rap-

port du comité des élections qui

a été unanimement; adopté. Les

officiers pour la néuvelle année

sont:

Patrons: Lord et Lady Byng de

Vimy; prés. hor. M; W. L. Scott;

président, Col. 1, Irwin; vice-

président: Sir Louis! H. Davies, K.

C., M. G.; Mlle Anha Sadler, M.

arabbé Courte, Mme ‘F. A. Heney,

‘M. A. A. Dion, Mme C. H, Thor-

‘burn, Mme P. E. Marchand, M. G.

B. Smart, M. R. W, Hamilton;

trés. hon. Col. P. B. Taylor; se-

crétaire M. Chas. G. Pepper.

Conseil: Sir George Perley,

Mme W. D. Armstiong, Mme N.

W. Beaven, M. T. H, Burns, Mme

G. H. Burland, Mlle M, Cassaday,

Mme G. A. Cockburn,” M. J. M.

Courtney, Mme F. X. Courville,

Rév. L. F. Curtin, Mme R, de Sa-

laberry, Mme E. Donaldson, M. H.

H. Dostaler, Rév. J. H. Dixon, M.

Gustave Emond, Rév. Robt. Eadie,

Mme J. W. Featherston, Mme B.

: Foster, Mme J. Glasper, Rév. T. E.

| Holling, M. John Keane, M. E. T.

‘Kerr, Mlle Violet Kennedy, Rév.

i Dr Laker, M. C. A. Latour, Mme

| Allan G. Mather, Mme D. B. Mac-

| Tavien, Mme J. McGraw, Mme W.

. J. McEwen, Mme ‘has. Mec-

 Greevy, Mme R. McGregor, Mme

! H, Meininch, Rév, Wesley Megaw,

| Mme W. J. Quinn, Mlle M. Ro-

bertson, Rév. CanonRead, M. Ww.

LL Scott, Mme J. Standing, Mile

i Mary McK. Scott, Mme D, Vanan-

:ce, Mme J. P. D. Van Veen, M. A.

; H. Whitcher, Mme W. White, Rév.

H. Frost, Mme M. J. Lyons, Mme

| Waterson.

Vériticateur,
' Kearns.

Avocats, M. Ainslie Greene, Hon.

M. William

Chas. Murphy, M. D. J, McDou-

gall. M. Louis cor
Médecins, Dr T. C. Bowles, Dr

E. Couture, Dr H. H. Gordon, Dr

Eliz. Embury, Dr J. R. O'Brien,

Dr C. A. Young.
Refuge, Surintendant, M. Chas.

Patrice; matrone, Mme Chas. Pa-
trico; assist. Mlle J. Stratton.

Inspecteur, M. J. A. Raymond.
Investigatrices: Mme E. Donald-

son, Mme D. Varance.
Représentante, Mlle M. Cassa-

day.

LES FINANCES

D'après le rapport du trésorier

l'Aide à l'Enfance a une ©encaisse,
au ler octobre, de $40.83, elle
reçu en souscriptions $2,488; $1,-
723.85 de la ville, et l'intérêt sur
le compte de banque est de $2.-{m
68, total: —$4,255.36. Les dépen-
ses Se repartissent comme suit: sa-
laires: $2,782.21, impression, tim-
.bres: $203.53; téléphone: $107.-
66; dépenses de voyage, $194.23;
ameublement de bureau, $270.93;
loyer $278; dépenses diverses,
$238.60; encaisse $18.20. Total:
1 $4,255. 36.

L'OEUVRE DE L'AIDE
| An cours de l'année l’Aide à eu
A sa garde 33 enfants: 22 garçons
et 11 filles: 21 étaient négligés,
|4 étaient abandonnés et 8 avaient
de parents coupables. Au cours
de l’année 70 enfants ont été libé-
‘rés: 41 filles et 29 garçons; 21
ont atteint l’âge de la majorité,
23 ont été adoptés; 13 ont été ren-

chez leurs parents; 5 se
sont mariés et 4 sont morts,

+ Des 1,000 premiers enfants que
l’Aide a eu à sa garde (ce chiffre
a été atteint en. juin 1912) 163
sont encore sous la garde de I'Ai-
de: protestants (51 filles, 35 gar-
gons), catholiques (36 filles, 41
garçons). Depuis 1912 J’Aide a
ireçqu 635 enfants dont 481 sont

‘ @ncore sous la garde

"M. John Keane.

é de l'Aide:
“protestants (123 filles et 124 gar-
:çons), catholiques (93 filles et
151 garçons). Ce qui veut dire
que depuis sa fondation 1.633 en-
fants ont été placés sous la garde
de l’Aide qui en a encore 644.
Dans son rapport le secrétaire

Pepper remercie le juge J. F. Mec-
Kinley du tribunal des jeunes dé-
.linquants, M. A. G. Cameron, le
magistrat Hopewell, le greffier W.
P. Lett, Mmes E. Donaldson et D.
anasse, Mlle Mary Cassaday et

————

Toute formule pour compta
: bilité sera exécutée avec soin.

LE DROIT
«

m
d

LA QUESTION. vo
Suite de la 1ère page7

prés de 6 pour .cent en trois ans.

LES NAISSANCES DIMINUENTENa
(Presse Associée)

LONDRES, 12. — La diminution du taux des naissances en An-
gleterre causo do l'inquiétude aux autorités.
qui se sont terminés en juin, le taux des naissances par 1,600 de popu-
lation en Angleterre et dans les Galles n'a été que de 20.7.
trateur général dit que c’est là le plus bas taux enregistré dans tout se-
cond trimestre de l’année, excepté durant la guerre.
de 24.9; en 1914, 24.5; en 1920, 26.6; en 1921, 23.9; en 1922, 21.1.
Dans le second trimestre de 1923, il est ‘tombé à 20.7, une diminution de

 

dans leur ensemble du moins, ap-
prouver l'attitude de la Société
des Nations dans cette affaire,

LE CANADA PARLE
Les représentants du Caxada

ont exprimé l'opinion qu’en fait
d'agence de médiation dans les
affaires européennes la Société
des Nations répondait aux meil-
leures ambitions qu'on pouvait
entretenir. Sir Lomer Gouin a chaudement remercié Lord Robert
Cecil pour lui avoir été d’une aide

la Société des Nations où il avait|
présenté l'amendement canadien!
à l'article X du code de la Socié-
té. Après avoir offert à l'éminent
homme d'état anglais ges remer-
clements sir Lomer Gouin a fait
l'histoire de l'amendement cana-
dien, faisant remarquer que son

prédécesseur au ministère de la
justice du gouvernement canadien
n’avait accepté ’artice X en
question qu’en faisant quelques
réserves. Il a ajouté qu’on pouvait
accepter pour accordé par toutes
les nations l’amendement deman-
dé, vu que la Perse seulement
s’est opposée à l’interprétation
canadienne de cet article.

Quand la conférence impériale
ouvrira sa séance de lundi pro-
chin les délégués s’occuperont de
la défense impériale. Le Marquis
de Salisbury, lord président du
conseil, commencera la discussion
sur cette question. Les déclara-
tions de ce lord ne  toucheront
que la défense impériale prise
dans son acceptation la plus géné-
rale. Le point particulier de la
défense navale sera traité par le
colonel I, C. Amery, premier
lord de l’amirauté.

DEUX TARIFS
LONDRES, 12. Durant les

séances d'hier de la conférence
impériale on a discuté deux es-
pèces de tarifs de préférence: on
a demandé d’abord des subsides
en faveur de l’agriculture anglai-
se et des agriculteurs des domi-
nions, et l'octroi de licences spé-
ciales pour se protéger contre les
compétiteurs de l’étranger. Ces
deux questions faisaient partie
des propositions soumises devant
les délégués de la conférence par
le premier Bruce, d'Australie.

Cependant les comités intéres-
sés n’ont pas pris de résolutions
après ces discussions, et l’on ne
croit pas non plus qu’ils solent
en faveur de l’adoption de ces
propositions devant …l’assemblée
générale de la conférence. Les
principales objections que l’on a
portées! contre leur adoption ont
été sur ce point que ces proposi-
tions seraient d’une exécution
particulièrement difficile, d’au-
tant plus que les Australie: eux-
mêmes, au lieu de les ]r nter
comme des propositions, ne les
ont offertes que comme des sug-
gestions tendant à contrebalan-
cer les offres anglaises en maniè-
re de tarifs préférentiels.

DU DOUTE
L'hon. .George P. Graham (Ca-

nada), a mis en doute le point
de vue pratique de ces proposi-
tions australiennes. I ne serait
pas correct, disait-il, d’obliger les
contribuables anglais, déjà assez
grevés de taxes de toutes sortes;

à payer ded subsides aux domi-
nions, et si un dominion en par-
ticulier se sentait le désir d’ac-
corder de tels subsides il devrait
commencer par se faire la faveur
à lui-même avant de songer aux
autres. D'après lui la meilleure
façon *d’encourager et de favoriser
le commerce dnterimpérial n’é-
tait pas de décider 1'octroi de
certains subsides, non plus d’exi-
ger certaines licences spéciales,
mais l’extention du tarif, préfé-
rentiel.

QYE DIRONS-NOUS?
LONY ES, 12. — On  spécule

sériergement ces jours-ci sur l'at-
tide que prendra le Cjnada

Tdi prochain quand on entame-
ra la discussion, en séance écono-
mique, tur les augmentations du
tarif de préférence présentées par

si précieuse lors des sessions de]

ble aussi longtemps qu'il repoeers

dans ce principe que git la force

sommes redevables des débuts de

Londres

mier ministre Bruce est en faveur

LE DOYEN DES SENATEURS BELGES

Au cours des trois mois

Le régis-

En 1918 il a été

 

BRUXELLES, 12. — Lesénateursénateur catholique Van Cauwenberz-.
décédé récemment à Lierre, sa ville natale, était le doyen du sénat
après la mort récente de Mgr Keesen.
des jésuites.

Malines. Il passa trente-six ans à
fér6 au sénat..
vement anticlérical de Belgique.

 

LA BEATIFICATION DE PIE X
ROME, 12.—S. Em. le cardinal Luçon, archevêque de Reims, a

adressé une lettre postulatoire au
duction de la cause de béatifification de Pie X.

“Dans ses démêlés avec les Etats et les gouvernements — écrit le
cardinal — surtout avec celui de France à l’époque de la loi de sépa-
ration et des associations cultuelles, il n'eut d'autre but que de soute-

nir la vérité, la justice, le droit, la liberté et la dignité de l'Eglise; il
affronta avec une fermeté héroïque
ques de l'opinion publique. Quelle force d’âme ne lui fallut-il pas pour
prendre la responsabilité d’exposer
tous ses biens plutôt que d'accepter la loi schismatique de la sépara-
tion et des associations cultuelles qui n'étaient pas autre chose qu’une
constitution laïque de l'Eglise de notre pays ?

‘En tout, il ne cherchait que la gloise de Dieu, le bien de l'Eglise,
le salut des âmes, des peuples, de la société. Il aimait à dire:
mon devoir de Pape; quant aux résultats, Dieu y pourvoira, ‘Deus
providebit !**
Er

 

l'empire qu’on gardera l’unité de
tout l'empire lui-même.

Puis le premier ministre cana-
dien à montré à ses auditeurs quel
beau rôle devait jouer la conféren-
ce impériale dans la conservation
et l'amélioration des libertés natio-
nales des parties constituantes de
l'empire.
On a offert aux premiers minis-

tres du Canada et d'Australie un
magnifique banquet dans la Man-
sion House, et M. King a profité
de l’occasion pour renouveler ses
déclarations de la matinée sur les
libertés à accorder au peuple an-
gla': c: aux citoyens des dominions.

“FAIR PLAY"
“Lors de la cession du Canada,

des marchands de Londres vinrent française entraînera inévitable-
apportant avec eux des principes de |ment l'Europe Centrale dans le
‘Fair play” et de gouvernement chaos.
constitutionnel.
“Le Canada est en dette avec

eux, dit M. King, surtout pour leur
influence à obtenir la première
charte représentative, l’acte consti-
tutionnel, Nous n’aevons pas be-
soin de traités ni de déclarations
de loyauté. Les liens qui unissent
le peuple dans le grand tout des
nations britanniques sont de beau-
coup plus durables. Ce grand em-
pire existe et demeurera indissollu-

sur l'autonomie pleine et entière

de ses parties constituantes. C'est

des nations individuelles et la gran-
deur du corps collectif.

“Les hommes auxquels nous

notre commerce mondial ont fait
preuve de clairvoyance dans le
choix qu'ils ont fait de l'ancienne
devise de la ville: “Domine, dirige
nos.” Seigneur, dirigez-nous. Si
cette prière signifie pour eux quel-
que chose, quelle ne doit pas être
sa signification pour nous, chargés
que nous sommes de responsabilités
d’un gouvernement plus vaste
qu’aucun autre qui aît jamais été
confié aux rommes. Nous voulons
entrer dans l'esprit de ces hom-
mes, non pas l’esprit de la liberté
seule, non seulement l'esprit 4ar-
di des aventures, mais l’esprit de
respect qui les a rendus conscients
de la grandeur de leur rôle et
humbles dans leurs efforts pour ar-
river au bout.”

(Presse Canadienne)
LONDRES, 12. — Les délégués

de la conférence impériale ont as-
sisté aujourd'hui à la cérémonie
d’investiture du droit de cité de

aux premiers ministres
Baldwin, Mackenzie King et Bru-
ce, respectivement d'Angleterre, du

Canada et d’Australie.
Les résultats désappointants du

plan de colonisation de l'empire
donnent lieu à des suggestions pour
l’adoption de quelque vaste projet |
de colonisation de groupe. Le pre-

de cette dernière alternative.
Tout le problème de la colonisa-

Il étudia le droit, fut président du barreau de Malines
et en 1872 il devint maire de la ville.

Ce fut l'un de ceux qui réussirent à réprimer le mou-

| Scott James, du “London Chroni-
1 cle”;

H naquit en 1848 et fut élève

En 1894, il fut élu député de
1a chambre puis fut ensuite trans-

Saint-Père pour demander l'intro-

la colère des puissants et les criti-

l'Eglise de France à la perte de

“Je fais

La situation est maintenant
changée. Mais puisque le secrétaire
Hughes des Etats-Unis propose au-
jourd'hui une commission interna-
tionale pour décider de cette ques
tion on a là une solution très sage
de ie grave problème.

Lloyd George qui s'est donné
mission d'amener un rapprochie-
ment entre les Etats-Unis et l’An-
gleterre a aussi déclaré à ses pro-
pagandistes: “Aucune nation sop-
posera à un: entente américaine-
anglaise. Sans cette entente la paix

est impossible dans le monde”.
Parlant ensuite de la situation

politique en Europe, Lloyd George
poursuit sa propagande contre Ja
France. 11 déclare que la politique

Et il ajouta sur un ton scandaii-
sé: “Tout indique que le gouverne-
ment français tente de négocier en

sous-main avec les industriels alle-
mands, La paix est impossible de
cette façon”.

LES JOURNALISTES
Lloyd George est parti par con-

voi spécial à dix heures 20 hier
soir et arrivera à Winnipeg samedi.
Il est accompagnée de Mme Lloyd
George et ds leur fille Megan. Les
journalistes qui suivent le politi-
cien anglais dans sa tournée sont:

Peter B. Kyne, Axel Warn du
“New-York Times”; J. Rourss, du
“Universal Syndicate’; lawrence
Martin de l'“United Press”; J. M,
H, Stewart, du “New-York Herald”

R. Scotland L iddelldu “Lon-
don Graphic”; W. Edwards du
“New-York Tribune”; R. Reade, du
“Toronto Star”; Edgar March, du
“Montreal Star” et Mlle Lucy
Doyle du “Toronto Telegram”.

UN CONVOI.
Suite de la 1re

 

commis Edward aurait péri dans
cette explosion. Les bandits ont
eu le temps de faire sauter le
coffre-fort puis de s’enfuir avec
leur proie avant d’éveiller l’atten-
tion des passagers.

Aussitôt le train arrêté le con-
ducteur Marrett est descendu des
wagons pour se rendre compte de
l’affaire. 11 trouva l’ingénieur
Bates mort à côté du cadavre de
Seng, qui avait déjà expiré. Jhon-
son était mourant. Apparemment
on avait tiré sur ces employés sans
crier gare et sans merci.
On a immédiatement conduit le

train en dehors du tunnel et on
a éteint les flammes qui avaient
pris au wagon des malles. Puis
on a continué la route dans la di-
rection du sud avec de nouveaux
employés.

Entretemps on a averti les of-
ficiers de police de plusieurs vil-

les et on a organisé des escouades

pas de fonds pour venir au secours
des institutions charitables.

ON INSISTERA
BERLIN, 12.— Comme les gou-

vernements francais et belge ont
refusé de répondre À l'offre alie-
mande de négocier sur la question
de la restauration des conditions
normales dans la Ruhr, les repré-
sentants allemands à Paris et à
Bru--!les, annonce-t-on officielle-
men, ont reçu ordre de renouve-
ler leurs représentations.

LE COMTE BEATTY
AMBASSADEUR?
De la Presse Associée

LONDRES, 12.— La rumeur cir-
cule qu'on offrira au comte Beat-
ty, premier lord de l’amirauté, le
poste d'ambassadeur d'Angleter-
re à Washington, en remplace-
ment de Sir Auckland Geddes.
D'après le Daily Mirror, les auto-

rités voudraient éloigner le comte,
parce qu’il s'oppose fortement à
la proposition de réduction dans
la paie des emploéys de marine
pour 1924,

Le Daily Sketch prétend que le
successeur de Geddes sera proba-
blement Sir Eustache Fiennes,
gouverneur des jles Leeward.
Le journal dit cependant que la

santé de l’ambassadeur s’est tel-
lement améliorée qu’il retourne-
ra probablement à Washington en
décembre.

————

FEUX DE FORET
BRISBANE, Australie, 12.

Des feux de foréts ont causé
grandes pertes dans le district
la côte nord. Les plantations
sucre ont beaucoup souffert.

de
de
de

jouer.

Bonnie—-Fox Trot

Disque ‘‘La Voix de

Disque ‘‘La Voix de

10 pouces
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LE CANAL WELLAND

—_——————

STE-CATHERINE, 13— Le Hr
seau transport de grain Poplar Bay Nag
de la Bay Line Steamship Compa-
ny, Montréal, a emporté les quatre
portes de l'écluse No 10 eur ke
canal Welland, causant des domma-
ges estimés à $15,000. Les environs
de l'écluse ont également été en-
dommagés par l'inondation. Le
vaisseau était parti du Port Dal-
housie avec une cargaison dia grain
et passalt sous l’écluse No 10 quand
le câble employé pour réglementer
la vitesse des bateaux s3 cassa. Le
fond du bateau a été percé et il
coule actuellement.

MACKENZIE KING
CONSEILLER PRIVE
aroma

LONDRES, 12 — Les premiers
ministres du Canada et de l'Aus-
tralie ont été assermentés hier
devant le roi au palais de Bucking
ham, comme membres du conseil
privé impérial. Ils ont ensuit: as
sisté à une assemblée du conseil

‘
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Son Excellence lady Byng de Vi-

my, accompagnée du major Wiilis
O'Connor, est partis hier pour un
repos de quelques jours à Ja cam-

pagne.
= x x

Madame L. P. Brodeur est atten-
due aujourd'hui de New-York.

= XT x
Lady Elizabeth let lady Mary

Byng, sont allées passer quelques
jours à Montréal, et reviendront
ensuite à Rideau Hall.

x xX
Madame Emile Jean a nau hier

à l'heure du thé en l'honneur de sa
pelle-soeur, Madame P. A. .Talbot,
de Winnipeg. Liz salon était décoré
de marguerites et la table à thé | q
de chrysanthèmes et de feuilles
d'automne. Mmes O. Bourget et E.
A. Primeau servabsntle thé, aidées
de Miles Mayer de Winnipeg, Lu-
cette Bourget et Madeleine Prieeau

IT XX
M. W. H. Marriott était à Qué- privé présidée personnellement par

Sa Majesté. Hier soir, les premiers
ministres et les autres membres,
des délégations des dominions ain-
si que les neprésentants de l'Inde
ont été les hôtes du roi à un dfner
qu'il a donné au palais de Buc-
kingham.

mr,res

EQUIPAGE SAIN ET SAUF
MOBILE, Ala.,, 12. — L’équipa-

ge du remorqueur Bronx, disparu

depuis samedi aprés étre parti de
Pensacola, Fla., pour Mobile, est
arrivé hier sain et sauf a Ship Is-
land. Le bateau est une épave.
L'équipage et les passagers se
sont sauvés au moyen d’un ra-

 

 
‘Les Gands Suaccès

Rien ne saurait être supérieur aux ap-
pareils ‘‘La Voix de son Maître’’ dans

l'interprétation des airs de danse en Vogue—
joués par les orchestres les plus entraînants
d'Europe et d'Amérique.

Les morcéeux suivants sont incompa-
rables. Tout dépositaire ‘‘La Voix de
son Maître'’ s’ompressera de vous les

Annabelle—Fox Trot .
Brooke Johns and HW Orchestra

Blue Hoosier Blues—Fox Trot
The Great White Way Orchestra

I'm Drifting Back to Dreamland—Waltz

The Benson Orchestra of Chicago

Annabelle" Disque ‘’La Voix de

ae Just For To-night—Waltz
conquis tous
Jos suffrages. Roses of Picardy—Waltz
Au verso, un
autre succès Marcheta—Waitz
one Hoos-
er ves e
Disque Victor Disque ‘‘La Voix de
‘’La Voix de Peanuts! 5 a Bag—Fox Trot
son Maître’,
No 19108,

Café de Paris Dance Orchestra

Melody Kings Dance Orchestra
Disque ‘‘La Voix de son Maître’’

Dreams of India—Fox Trot

Disques Doubles

Chez tous les Dépositaires
“La Voix de son Maitre"

Sous—
à Prix Spéciaux

deau, faisant 82 milles avant d’at-
teindre la terre.

 

     
de l'Heure

son Maître’*’ No 19108

b:e, ces jours derniers, enregistré

au "Chateau Frontenac.
x r x

M. et Mme Francis Gibaut, sont
retournés à Gaspé après uns visite
de plusieurs jours chez le capitaine
J. J. Gibaut.

rx v
Mme S. Grondin de Québec, a été

l'invité d’honneur a un déjeuner
d'adieu, que lui ont offert les da-
mes de Québec; à une heure et de
mie, dans la salle Empire, au Châ-
t:au, mercredi à l’occasion de son
prochain départ pour l’Europe. Ma-
dame L. A. Taschereau, épouse de
l'honorable premier ministre de
Québec, qui présidait et qui a pré
senté la santé de Madame Grondin
et celleci a exprimé sa gratitude
et ses regrets de laisser la vieille

capitalz,
: x x

L’hon. P. J. Ven'ot, premier
ministre du Nouveau-Brunswick,
l'hon. J. D. Stewart, premier mi-
nistre de 1'Ille du Prince-Edouard,
et l’'hon. G.'H. Ferguson, premier
ministre d'Ontario, dtalent enre-
gistrés au Château.

« rx X
M. et Mme Elz. Guénette, étaient

d: passage à Québec cette semaine.
M. J. A. Morin, de Sturgeon

Falls, était de passage a Hull cette
semaine.

x £ x
M. et Mme J. K. L. Ross. de

Montréal, ont eu l'honneur de nr:
cevoir lord Renfrew à dfner mer-
credi soir. La table était décorée
de gerbes dz roses et é&clairée aux
bougies; le service à dfner était de
style Georges III, Une sauteris a
suivi le dfner.

=: xr xz
Mme S. M. Nagle, épouse du Dr

Nagle, a reeu mercredi, a l'heure 
The Troubadours

Green-Arden Orchestra

son Maltre’’ No 19117

No 216429 '

Cut Yourself a Piece of Cake—Fox Trot “Dreams
Melody Kings Dance Orchestra of India”

The Benson Orchestra of Chicago C'est, en ef-

son Maître’ No 216420 fot, Arne
Where the Ganges Flows—Fox Trot exotique. Le

The Great White Way Orchestra méme disque

son Maître’ No 19106 Where the
Ganges
Flows’' qui
enthou-
siasme tous
les danseurs.
Disque Victor
‘La Voix de
son Maître’
No 19106.

/5c  
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le gouvernement anglais. On dit
assez clairement que le Canada
n'a aucun désir d'exercer sur
I’Angleterre une pression qui la
forcerait à modifier ses tarifs
préférentiels. Le Canada, il est
vrai, souhaitera la bienvenue à|°
toute extension de ce tarif, mais
il veut laïsser cette matière à la
discrétion des autorités de l’An-
gleterre. De son côté l’Angleterre,
en faisant ses propositions, n’a
pas voulu faire de promesses et a
clairement indiqué qu’elle ne vou-
lait que fournir matière à discus-
oi®ms; partant, l’Angleterre ver-
rait d’un bon oeil tout amende-
ment à ses propositions ou toute
contre-proposition venant des do-
minjons.
M se pourrait qu’après ces dé-

clarations qui donnent aux domi-
nions une liberté dont ils pour-
raient profiter assez facilement
que le Canada. fasse ses sugges-
tions. On s'attend en ce cas à ce
que les ministres canadiens confè-
rent de la chose entre eux avant
que les représentants du Canada
fassent connaître leur attitude
définitive en cette matière.

MACKENZIE KING...
(suite de la 1ère)

tion de l’empire est laissé au soin
d'un comité spécial de la conféren-
ce économique. Le comité a com-
mencé d’étudier la question. On
fait remarquer que les reprgsen-
tants canadiens sont désireux de
coopérer de toutes les façons possi-
bles avec la Grande--Bretagne et
les autres dominions, mais qu'ils
n’ont pas l'intention de préconiser
des plans qui ajouteraient un far-
deau additionnel sur le contribua-
ble anglais. Un délégué canadien
a ajouté aujourd’hui: “Nous n’i-
rons pas chapeau bas, demander
des faveurs.”

—_——

LLOYD GEORGE...
Suite de la 1re
 

liticien anglais s'est rendu à Nia-
gara pour visiter les Chutes. Les
journalistes qui l’accompagnent
rapportent que Lioyd George a re-
marque que les Chutes Niagara ont
changé depuis 24 ans. Au cours de
la journée de jeudi, l'expremier
ministre n'a pas eu l’occasion da
faire un discours public de sorte
qu’il a convoqué les journalistes et
leur a donné une entrevue, L'un
d’eux a été chargé d: montrer au
politicien un article d’ün journal
de New-York sur le problème des
dettes alliés: “Les. réparations; dit-
Lloyd George, sont une autr2 affai-
re. Là vous avez à fixer tn mon-
tant. Suivant le traité de Versailles
une commission devait fixer l=
montant des réparations que l’Al-
lemagne est appelée à payer aux
alllés, Les Etats-Unis devaiant com
me la France et l'Angleterre

 

qui est la marque distinctive de
l'empire britannique.

Il n'y a aucun doute, ajoutait M.
King, que cette somme de liber-
tés dans les différentes parties de
l'empire ne fera que s’augmenter
encore davantage à mesure que ces
pays prend:ont plus

  d'expansion | en.
économique, et ce n’est qu’en lais-' faire partie. Mais à la dernière
ant la complète autonomie à tou- minute, les Etats-Unis n'ont pas
«es ce: à chacune des parties ée ratifié Le traité de Versailles”,

de volontaires qui fouilleront les
montagnes à la recherche des deux
bandits. Les officiers du chemin
de fer Southern Pacific ont offert
une prime de $2,500 à celui ou
ceux qui mettraïent les autorités
sur la piste des bandits.
On ne sait pas encore l'étendue

des dommages. Le wagon est ré-
duit en ruine, et une bonne par-
tie des objets de poste ‘first
class’ a été détruite. Les autres
wagons sont demeurés intacts, à
part peut-être quelques vitres du
wagon à marchandises que la foôr-
ce de l'explosion a brisées,
rt

AGITATION...
(suite de la 1ère)
 

Des manifestations d'un carac-
tére semblable ont été rapportées

considérables de Ja Ruhr,
On craint que la situation des

ouvriers et de leurs familles ne de-
vienne désespérée avant la fin du
mois. Les autorités d’état alle-
mandes sont sans pouvoir pour
apporter quelque soulagement, vu

que le gouvernement de Berlin a
décidé, qu'à partir du 17 octobre,
toute responsabilité du chômage
dans la Ruhr sera transférée aux
autor:tés municipales locales de
la région occupée. Les autorités
municipales ne peuvent rien par
ce que les villes n’ont pas de re-
venu, et les ‘Usines métallurgi-
ques, qui renvoient leurs emplo-! ponsabilité durant le temps qu ‘el-|

hier dans presque tous leg endroits! |

yés, refuse d'assumer toute res-if

Notre Rayon de Sous-Vêtements

présente un endroit d’emplettes avan-

tageuses. Ici l’on trouvera des vête-

ments qui mesure leur économie à leur

bon user. Leur durabilité se combine

avec la certitude de leur bonne qualité

et de leurs modèles. Achetez vos Sous-

Vêtements ici.

 

       

   

    

Sous-Vêtements pour

Dames et Enfants
Sous-Vêtements Envers Duveteux et

Velouteux pour Filiettes. deux morceaux.

  

    
    

    
         

       
    

        

    
    
    
        

Costumes de Nuit avec pieds
pour Enfants. Modèle éclo-
sion, envers duveteux. 1 à 7
ans. Le vêtement .. .. 81.19

Sous-Vêtements Tricot Ox-
ford. Le vêtement, 75¢ à $2.50

turel. T

    field,

       

    les ne recevront pas de comman-[
des de leurs produits. Quant à la
charité organisée, elle n’exis/e pra-
tiquement pas,Parce qu'11 n'y a

am. a mates ma

     

Teinte Lovat. Tailles 24 à 32, Le vôte- FP A
ment ... ... . . . 83c 50

Sous-Vêtements Envers Du- Bouffantes pour Dames, en-
veteux et Velouteux pour da- vers duveteux. Griseg, bleues,
mes. Blancs, Tailles 36 à 44. roses et crème, 36 à 44. Le

Le vêtement . .. 81.13 vêtement .. .. …. .. 98¢c
Sous-Vétements “Health Sous-Vétements Union colo-

Brand” pour Filleites. 2 à 12 ris naturel de Penman. Tailles |
ans ... .. .. .. 45c à 81.00 36 à 44. Le vêtement, 81.75

“05de Penman, eoloris na-

sous-Vêtements
naturels

Satisfaction Garantie, Marchandises Echangées, ou Argent Remis

L.E. STANLEY & to LIMITED
109-111, RUE RIDEAU

=

Rey

 
ailles 36 à 44. De

. 82.85 a $2.95 &

de Stan- §
et bianc. De |

.. $1.10 à 82.00

   

   
  
  

fi MATELOTSTUES

du thé, pour sa mère, Mme À.
ÿ | Walker, de San Diego, Cal.

= x x
On annonce à Québec, Jes fian-

çailles de M. T. Cfrille Duquet, fils
de M. Albert Cyrille Duquet, décédé
avec Mlle Marguerite Lalonde, fille

de M. Auguste Lalonde, de Mont-
réal. Le mariage sera célébré en
janvier.

x r Xx
Madame L. A. Audette est de re-

tour, après une visita de quelques

jours à Montréal et à Quépec.
=

M. Louvigny de * Montigny est
parti pour Montréal, pour quelques
jours.

Xr x x
La Sainte-Thérèse sera fêtée di-

manche le 14 courant au Couvent
d: la rue Rideau. Toutes les an-
ciennes élèves sont invitées à as-
sister à la bénédiction solennelle
du Très Saint-Sacrement à quatre
heures p. m., à la chapella du Cou-
vent. La bénédiction sera suivie
d’une réunion amicale dans les
parloirs. Quelques membres du Cer
cl: d'Youville adresseront la pa-
role.

= x :
Avis: Toute nouvelle concernant

le Carnet Mondain, pourra se com-
muniquer par téléphone le soir de
7 à 8 heures à R. 3497 ou par écrit
à Case Postale, 554, le “Droit”,
Ottawa, Ont.

 

|| LES AVOIRS DES
INSTITUTEURS
eee

MONTREAL, 12 — A la séance
d'hier, qui a été tenue ici, de la
cinquante-neuvième convention an-

nuelle de l’Association Provinciale
des Instituteurs Protestants de
Québec, on a annoncé que les fonds
da l'Association, s’élevant à envi-
ren quinze cents dollars avaient été

déposés à la Home Bank et étaient
maintenant retenus dans cette ins-
titution. Environ douze cents ins-
tituteurs s3 sont inscrits jusqu'ici
pour Ja convention. La journée a
été consacrée à la présentation des
rapports et à la discussion de pro-
jets d'éducation.
—_—

IL DRESSERA LUI-
MEME SA GUILLOTINE
PARIS, 12 "Isidore Nespel,

connu familièremant sous le nom
,de “Chacal”, exécuteur officiel des

 

 
K | hautes oeuvres à Cayenne, Guyane
ÿ Française, doit bientôt être guillo-

tiné lui-même.
Comme il a très peu de confian-

ce en l’habileté de l’exécuteur qui
J doit lui succéder, il a demandé ia

permission de se dresser lui-même
l'échafaud pour sa propre exécu-
tion.

Nespel fut nommé à son poste
de bourreau après avoir purgé un
long terme au pénitencier. Récem-
mint il se querella avec un con-
damné et le tua, Il fut condamné à
mort et la cour rejeta son appel.

RT
PHILADELPFii.. Trois2—

É membres de l'équipage du steamer
à. «nglais Daghild ont été tués et

plusieurs autres ont été blessés
dans une explosion d’une’ bouil- 

M lloire pentlant que le vaisseau des-
cendait hier la rivière Delaware

- en route pour Sydney, N, E.

ry

eeICALENDRIER
SAMEDI 18 OCT. 1923

286ième jour de l'année

Lever du soleil .. . . . . 6.1%
Coucher du soleil . . . . . 5.31
Lever de la lune . . , . . . 10.09
Coucher de la lune . . . 8.01
 

QUARANTE-HEURES

Diocèse d'Ottawa -

Couvent de Masson, 11, 12, 13
octobre.

St-Charles, 13, 14, 15 octobre.

FETE DU JOUR

Saint Edouard, confesseur.

 

 

 

VENDREDI, 12 OCT. 1923

OEUFS ET VOLAILLES

(Rapport de la division fédéra-
le du bétail)
Un corespondant de la Conven-

tion Nationale des marchands
d’oeufs, tenue cette semaine À
Chicago que la situation des oeufs

précoces pour eramagasinage se

ressent de ces stagnations de
grandes quantités d'oeufs en en-
treposage n’étaient pas au point
voulu par les exigences du marché,
et que de ce fait, aujourd’hui les
produits premiers de mai et d'a-
vril sont en baïsse de 2 à 3 sous
la douzaine. .

Ces marchands toujours sur le
marché n’achètent présentement

que tout juste les oeufs pour Ja

consommation ordinaire. Ceux quf
disposent d’entrepdts en propre
commencent d'abord par écouler
leur stock. De là, un ralentisse-
ment considérable dang la vente
et l’échange.

Les prix actuels varient entre

28 et 35, selon la qualité, Quel-
ques marchandises d’entreposage

se sont vendus jusqu'à 35 f.-A-

b., pour l’exportation. Ce prix,

ajoute le correspondant précité,

ne suffit pas pour donner un pro-

fit raisonnable.
La situation canadienne ° des

oeufs frais et d’emmagasinage
reste pratiquement inchangée. Un

ou deux changements d’oeufs frais
de la Colombie Britannique ont
été cotés à 55 sous, en route pour
le Yukon.

Derniers prix, hier:
Montréal, ferme: spéciaux, 47

à 48: extras, 41, premiers, 36, se-

teurs cotent les oeufs livrés com-

me suit: extras 32 à 34, premiers

29, seconds 22, extras à lab quan-

tité 34 a 40. premiers 32 a 34, se-

conds 27.
mélangés et de seconds d’entrepo-
sage était en route pour Montréal.

Fermeté aux marchés de la Sas-,

katchewan. Cotes pour produits

livrés, extras 31, premiers 26, se--

conds 19.
Alberta et Colombie

que, marchés inchangés.

TORONTO, 12 oct— Sur le

marché de Londres on cote com-—

me suit:

40 shillings à peu près par quanti-
té 100-112 (soit 8.2 sous la li-
vre);
à 65 shillings, soit 13.4 la livre.

Boeuf plus ferme. Anglais et’

Canadien à 9 pence, soit 17 1-3

sous la livre. Ecossals, à 12 pen-
ces ou 23 sous la livre. :

Marché du beurre nire
Beurre canadien, 184 à 186 shile
lings par 112 livres, soit 37. a
38.1 la livre— Beurre de la Nou-
velle-Zélande, 192 à 196 shillings,”
soit 39.5 à 40.3 la livre. Beurre
du Danemark, 204 à 206 shillings
soit 42-42.4 1 allvre.
Fromage en baisse. Canadien

108-112 par 117 livres, soit 22.2-
23 sous la livre. Nouveau-Zélan-
dais, 110-114, soit 22.6-23.5 la li-

vre.
Lard. Dépréciation générale. Ca-

nadien 80-87 shillings, soit 16.5-.
17.9 la livre. Danois, 87-93, snit
17.9-18.9 la livre. Lard irlan 3’

aucun.

~AAbP

LE BLE

WINNIPEG, 13.— Blé d'octo-
bre, inchangé à 1-8 plug haut, soit
98 5-8 à 98 3-4; novembre, mé-
me hausse à 98 5-8-98 1-2 inchan-
gé; décembre, hausse de 1-4 à 3-8
c. à 95 5-8-95 3-4; mai, 3-8 à 1-4
plus haut, à 100 2-8-100 3-4.

39 1-8; mai inchangé à 43 1-8.
rer

POUR LES NIPPONS
TORONTO,

LE “HURONTON" COULE

SAULT STE-MARIE, 12, — Ls
steamer Huronton, de la Mate’
thews Steamship Company, de To- J
ronton; a coulé a la baie White-
fish après être venu en oollision
avec lo steamer Cetus, de l’Inter-

Lake Steamship Company, d’après ©
un message par sans fil reçu ici

hier soir. Il n'y a pas eu de pertes

de vie, l'équipage ayant été pris

à bord du Cetus.
=  —>

 

TELEPHONEZ— ; 
pues2

—QUEEN 1188
Et faites arrêter notre voiture

à lait régulièrement & votre foyer pour vous procurer du
lait pur et frais. ‘’Le Meilleur
au Canada’.   

oemespire — ee

»>

+

Eng

12. — Le comité de .
secours des citoyens, dit-on, a a- |
massé la somme de $57,800 pour:
le fonds de secours japonais. A

 

conds 31: oeufs d'emmagasinage

extras, 40, premiers 35, seconds

31. Lo.
Winnipeg, ferme. Les ache-

Un char d’oenfs frais. !

Britannf- -
ts

LE BETAIL VIF }
{

Bétail.— Le bétail canadien &

le boeuf de lard canadien:

:
1

Avoine. Octobre inchangé à
42 1-4; novembre inchangé à 41
1-8: décembre 1-8 plus haut à ;
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Groupe 1 --- 600Nouveaux Pardessus d’Automne

a à Moins dela Moitie Prix, $13.7

- Vêtements confectionnés à la main dc haut ton. @ardessus tout lal-

ne garnis de soie. DeTweed, Covert, Herringbone, Cheviot, etc. En une

gurprenante série de ravissants coloris et tissus. Toutes les $13.75

tailles. Valant jusqu’à $35.00. En vente, samedi, & ... +...

3
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Vente de Bonnes

Chemises
Un achat spécial de Chemises de Négligé pour Hommes.

Chemises amples, le genre de chemises qui se mettent et s’enlè-
vent facilement. Le tissu est d’une épaisseur spéciale, approprié
a l'automne. Un gros assortiment de dispositions et de teintes.
Coupe et marque types. Pointures 14 à 1744. Valant $1 00
jusqu'à $2.00. Samedi, Prix de Vente Anniversaire °

Le Magasin pour Hommes — Au Rez-de-chaussée.

+ Vêtements Serge Tout i 5    
   
    

  

La Sensation de l’Année en Vêtements

1500 Pardessus d'Automne et d'itiver
Un triomphe commercial offrant les plus récents modèles, les plus récents coloris et les tissus les plus recommandables, en ven-

te, samedi, en 3 Gros Groupes Spéciaux, A ces prix ils surprendront les confectionneurs. Aussi des aubaines en Complets 2-Panta-
lons pour Hommes. Venez ne manquez pas de profiter de ce Grand Régal d’Aubaines.

Groupe 2---Pardessus d’Hiver pour Hommes

$19.75

Pardeseus envers-plaid tout laine anglais. Juste le genre de

pardessus que vous désirez. D'un splendide user, chauds et con-

fortables, dont vous aurez bientôt besoin. Toutes les $19.75

tailles. Prix de Vente Anniversaire, samedi ... ...

   

 

roismr a

  
Groure 3 --- Pardessus d'Hiver pour Hommes

$29.75
Gros pardessus de saison, d'un des meilleurs confectionneurs. Ulsters

à envers plaid, Ragians à ceinture, Ulsterettes. Quelques-uns avec dau-
blure de Polo, d'autres à doublures de soie satin aux épaules. Toutes des
grandes aubaines. Ils s’enlèveront comme des petits pains chauds. Ces
pardessus valent régulièrement $40.00, $45.00, $50.00 et même $60.00.
Tous impeccables. Toutes les tailles. $

Extra spécial ... ... +68 +00 tie ser ses see sew aes ae. 29.75

Ne Manquez Pas de Profiter de la Grande Vente de Complets 2-Pantalons pour Hommes
Complets de bon Tweed, avec pantalons Complets de Serge Irlandaise avec panta- Complets de Serge Botany anglaise vé-

supplémentaires. Valant jusqu'à $25.00. lons supplémentaires. Valant jusqu’à #30. ritable, bleus et gris. Chaque complet avec
En vente, samedi, au Prix de Vente Anni- En vente. samedi, au Prix de Vente Anni- 2 pantalons. Valant jusqu’à $45.00. En
versaire de versaire de

A
vente, samedi, à

$15.99 $19.79 $29.79
‘“Le Foyer des Vétements de Qualité’’

Le Magasin pour Hommes — Au Rez-de-chaussée,

A ‘

 

 

 

Blouses, Blouses de Des-

sus et Jaquettes de

Haut Tory
Exclusives Blouses de essus et Ja-

quettes en une attrayante #érie de soles
orientales de fantaisie, demtelle de soie
et broderie à semis. Vaïant jusqu'à
$19.50. Votre choix, samedi, $4 98

Prix de Vente Anniversaire, e

Blouses — Au Rez-de-chaussée

Blouses Corsets pour

Enfants |
Blouses Corsets de 53 blanche

pour enfants, en tailles dels À douze

3
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Vente de Laine à Tricoter de Choix
Une Laine pour Tous Jes Besoins

BOG lv de Laine à T> joe de 2.5

ot 4 bring, épaisseurs tr appropriées
pour tous les ouvrages d{hiver et au-

tres. .

Votre choix dans les cdloris ae nm.
et blanc et 18 teintes en vogue.

Cette Laine se présente en pelotes
de 1 once à l’exception (de laine Grise
4 brins à Tricoter quil se trouve en

écheveaux de Ji de livre.
Le Lot com. i.

se et de la laine cana =
Prix courants jusqu'à $3.00. Samed,
Prix de Vente Anniveysaire, $1 49
la livre ... ... 2.2 ke... °

Laine — Au Rezde-chaussée

  

  

ans. Samedi, Prix de Vente} An-

niversaire ... ... ... c.f... 50c

Corsets—Au Rez-de-chiaussée

\ + À
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25 Douz. Draps de Coton

Entièrement ‘Blanchis
Draps de coton entièrement blan-

chis, extra grands, unis et ourlés à
jours. Dimension 2 x 2% verges. Sa-
medi, Prix de Vente Anniver-
gaire, chacun ... ... J .. ... $1.39

100 Douillettes
Couverture de tissu imprimé de cou-

leur, remplies de coton, dimension 60
x 72. Samedi, Prix de Vente $2 95
Anniversaire, chacune ... .

85 Couvre-Lits
Finis au crochet ou dimity. Dimen-

sion 80 x 90. Samedi, Prix de+Venta

are 83.29
Seulement 52 Douillettes
Couverture de Batiste imprimée. pan-

neaux de satin, remplies de cotor. Ré-
gulier, $6.95. Samedi, Prix de Vente

chacuneot $4.89
Articles A'Usage—Aa Deuxième

J

 = J  
 

 

Manteaux pour Fillettes
200 Manteaux pour fillettes de 6 a 14

ans, faits de tissus à manteaux tout laine,
bien doublés en entier, attrayants mélanges |
de gris et brun. Rég. $12.00. Prix de

modiETEEeve eer sss es

Vêtements pour Enfants—Au Douxième

Robes de Flanelle Tout Laine

pourFillettes
Tailles 8 à 12 ans, faites de Flaneile tout en ‘

laine, en attrayantes teintes Turgoise, Hen- Ce ee

né et Fauve, finies avec flanelle de teinte
opposition et ceinture de cuir verni. Sa-
medi, Prix de Vente Anniversai- $3 98

ee LdFO suv 000 200 see sue aes

Chauds Sous- Jupes Middy de &%

pour Enfants Laine
e

1,000 vêtements, Gilets pour Fillettes
et Caleçons en coloris na- 8 à 12 ans, de Serge
turel seulement, duvéteux marine tout laine, plis-
et mélanges de coton. sées avec corsage de des-
Prt- de Vente Anniver- sous de coton blanc. Prix sameut .L…OÏE Toreairesamedt$1.59

 

NS

     

~ niversaire ... ... cou see Len

Fillettes
Tailles 6 à 14 ans, de Homespun ‘Plaid tout

 

 

175 Complets 2-Pantalons

Samedi .. .. .. ..

Robes de Serge Tout Laine Pardessus pour Garçon-

pour Fillettes nets Juvéniles, $9.50
2 à 6 ans. Faites de Serge marine tout lei- Tout comme ceux du père, bien

ne, finies avec flanelle de couleur et boutuns confectionnés, de tissu tout laine,
de cuivre. Samedi, Prix de Vente An- $1 69 gros collets transformables, man- ,

Le ° ches insérées, ceintures 3 morceaux,
tout doublés, danse les teintes de lo-
vat, sable, vert, gris et brun; tailles

> Jupes Middy Plaid pour Brix deVontsAnniversaire 99.50

Pardessus pour Garçon-

te, plis couchés au dos et entière-
ment doublés, en nouvelles teintes de
sable, lovat, vert et fauve. Tailles

pour Garçonnets 26 à 30. Spécial, samodi,
Prix courant, $10.00. $5 15 Prix de Vente Anniv... $14.50

laine, plissées et fixées à corsage de dessus de .
coton. Prix de Vente Anniversal- $2 49 nets Junior, $14.50 ;
re ... ace eos sas oss ose ase ass e Modèi aduites bien confection- *

€ nés, avec manches raglan, de tis-
sus envers quadrillé tout laine, cein- Adi 542
ture 3 morceaux, gros collets tempé- $58 Ed

Samedi est le Jour des Enfants chez/Freiman

 
Bien, confectionnés, en modèles à ceinture Pardessus pour Garconnets Senior, $18.50

tout le tour, mélanges de Tweed résistant, gris

et brun foncé. Chaque complet avec 2 culottes Qualités, modèles et confections de premier choix, tissus
,mples, entièrement doublées. Toutes les tailles tout laine, envers quadrillé avec doublure un quart piquée,
de 25 à 35. Prix courant, $10.00. Spécial, sa- cefnture de 3 morceaux, manches raglan et plis couchés au dos,
demi, Prix de Vente nowrelles teintes de lovat, vert, sable et fauve. Toutes lesemi, Prix $5 15 tailles 31 à 36. Spécial, samedi, $18.50
Anniversaire ... ... o.6 0.0 00.0. ° Prix de Vente Anniversaire ... ... ... «cs oa. . 

 

Vêtements pour Garçonnets—Auw Deuxième
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Manteaux de

 

Chinchilla

pour Dames

  

Nouveaux Man-

teaux d’Automne

pour Dames,

 
Anniversaire.

blure de radium.

re, samedi ...

Attrayants

Manteaux
de Bolivie, Mar-
vella et Velours,

a

Un spiendide assortiment de manteaux d'hi-
ver de Bolivie, Marvella et Velours. Confec-
tionnés en modèles avenants. Longues lignes
droites avec attache de côté ou devant à bou-
tons. Collet et poignets de Nulria et Chin-
chillette. Aussi tissu en pareil. Dans les tein-
tes de brun, tan et bleu. Prix de Vente Annt-
verraire, camed:, $35.00.

Manicour—Au Rez-de-chaussée

 

Ces manteaux de Chinchilla sont
spécialement cotés pour

Voici
occasion pour vous procurer un man-
teau à peu de frais.

couchés, collet tempête et conforta-
ble, poches plaquées avec rabat. Co-
quets embellissements sur la mane

che pour produire l'effet de poignets.
Finis avec ceinture et courte dou-

Tailles 16 à 42.
Prix de Vente Anniversai-

De Tricotine,

Bolivie et Velours

Manteaux de Tricotine et Bolivie pour Dames.
piqûres et de remplis. Les manteaux de velours se présentent
en lignes droites avec attaches de côté.
et Opossum d’Amérique. Aussi Kersey à envers plaid et Poil de
hameau en modèles sportifs avec plis couchés et ceinture. Dans
Tes teintes de tan, brun, bleu, renne, ete. Tailles 16 à 44,

 

la Vente
une splendide

 

Elégants manteaux de Po-
lo à ceinture, avec poches
plaquées. Garnis de tissu en
paref! et fins avec ceinture.
Aussi quelques  fascinants

manteaux enveloppants de
Bolivie bleus avec piqûres

de soie et boucles. Tailles
16 à 42.

Faits avec plis

 - $7.99

Grandes Aubaines en
Manteaux porir Dames

  
: TT an

Garnis de

Collets de Beaverette

Un Achat Spécial ~~
d’Elégants Manteaux Marvella

Spécial d’Anniversaire
$28.95

Dans les teintes de brun, taupe, marine et
noir. En coupe pour mettre en vedette la
silhouette mince, populaires attaches de
côté, gros collets écrasés én pareil, entière-
ment doublés. Tailles pour dames et de-
moiselles.

Manteaux — Au Rez-de-chaussée.

 

NOUVEAUXCHAPEAUX
DE FEUTRE

Pour Dames et Demoiselles

‘Spécial, samedi,

 

Les plus coquets petits cha-
peaux de feutre de la saison,
en modèles très en vogue ac-
tuellement. Dans les meilleurs
Coloris, tels que sable, gris,
noix, noîr, etc. _ 82.95

Samedi ay

$1,000 Valant de

FLEURS IMPORTEES

et de

PLUMES DE FANTAISIE

La plupart des échantillons
que nous nous sommes procu-
rés à très bon marché et nous
les avons cotés à des prix pour
un prompt écoulement. Voyez-
les en montre au, Rayon des
Chapeaux Non Garnis.

Dames-—2èmeChapcaux pour

Va 
 

 
=

 

au même prix de

1000 CHAPEAUX GARNIS ET PRETS A PORTER

POUR DAMES ET DEMOISELLES

Des centaines d’attrayants modèles au choix en chapeaux

que vous vous attendriez de payer beaucoup plus cher.

medi dernier i] y eut une grande foule pour s'en procurer

et tout le monde obtint de bonnes valeurs.

nous avons préparé un Gros Lot pour ce samedi-ci,

A

Sa-

Par conséquent

*$1.00   J 
ChapeauxpourDames
200 Chapeaux Garnis du Meilleur Genre

pour Dames et Demoiselles

  

    

Nouveaux chapeaux

et plusieurs prix dans

notre assortiment de

haut ton de Chapeaux

de $12 à $15. Des mo-

dèles qui ont été copiés sur des

Modèles Importés, valant beau-

coup plus cher. Ils seront en

montre dans notre salon de

montre près de l'ascenseur de

ia rue Rideau, Samedi, Prix

de Vente Anniversai-= $8.95

re eee oo

Chapeaux |pour Dames—2dme

7

Aubaines pour Samedi ---- Lisez [
FitLAIER DETTE)

 

 
 

300 Chandails Pullovers
pour Dames et Demoiselles

300 Chandails Pullovers

tout laine et mélange de lai-

ne pour dames et demofisel-

les, coloris unis et coloris

deux teintes, tous avec man-
ches longues. Samedi, Prix

de Vente Anniversaire, 99¢

tant qu’il y en aura ..

Chandails — Rez-de-chaussée

Corsets Laçant en Avant

et en Arrière

500 Corsets laçant en avant

et en arrière du tout premier

choix, modèles d'un parfait

ajustement, de Brocart de co:

ton et rayures de soie et cou-

til rose, munis d'’inséertions

élastique et de bonnes Jarre-

telles; pas toutes les tailles

en chaque genre, mais toutes

les tailles dans l’assortiment.

Valant jusqu’à $8.00. Same-

di, Prix de Vente

Annniv., chacun .. $1.98

Corsete-——Au Rezr-de-chaussée

Robes de Nuit de Coton

pour Dames

500 Robes de Nuit de Coton

Blanc de choix, faites en une

grande variété de modèles

fourreaux avec manches cour-

tes, ou genres à encolure hau-
te avec manches longues, gar-

nitures de dentelle et de bro-

derie suisse. Rég. 98c à

$1.98. Prix de Vente Anni-

versaire,

Samedi ... .……..…. 69c
Lingerie Blanche—Au

Rez-de-chaussée  =

Splendides Aubaines en
Bouffantes Tricotées

pour Dames

Gilets, Calecons et Bouffantes

Tricotés pour Dames

3,000 Sous-Vêtements Tri-

cotés pour Dames, Gilets, Ca-

1èçons et Bouffantes, épais-

seurs moyennes et fortes, en

tous les genres et tailles et

une abondance de tailles for-
tes. Valant jusqu'à $2.49.

Samedi, Prix de Vente

Anniversaire 95c

Sous-Vêtements—Au

Rez-de-chaussée

Gilets, Caleçons et Bouffantes

Tout Laine pour Dames

SNS

   
   Robesde Serge de

Laine pour Dames

Nouvelles robes d’automne constituant des aubaines vrai-
ment remarquables au bas prix de $6.75, Elégants modèles“ä> )
confectionnés de Serge de laine. Joliment garnies de boueles (I=
et soutache. Tailles 16 à 40. RA

choix,

manches longues,

sans manches;

assortir, aussi

rine et rose.

$3.95.

versalre,

samedi ...

Rez-de-chaussée

‘Combinaisons Tout 
Gilets Tout Laine et mélan-

ge de laine de qualité de

tous les genres, avec

courtes et

caleçons en
longueurs à la cheville pour

Bouffantes
tout laine, dans les teintes de
sable, gris, mauve, noir, ma-

Valant jusqu’à

Prix de Vente Anni-

$1.98
Sous-Vêtements—Au

Laine et
Mélange de Laine pour Dames

Combinaisons tout laine et

mélange de laine pour dames,

modèles à encolure pointues
et rôndes, avec manches lon-

étroite ou large.

de CantonEues, courtes Ou sans man-
ches. Aubaines exceptionnel-
les. Prix courants jusqu’à
$6.50. Samedi, Prix $2 98 .
de Vente Anniv... . Fascinantes robe

Sous-Vétements—An

Rez-de-chaussée   
 

Fourrures
Manteaux Eshantillons

Pas Deux Pareils   

Nouvelles Robes
d’Automne de Tri-
cotine pour Dames

Nouvelles robes d'automne de Tricotine et Croisé Poi-

ret, en modèles manteaux et lignes droites.

broderie ou tissu opposition, aussi soutache de fantaisie

Manches amples et serrées.

variété de dispositions en collets.

 rarnitures de laine. Marine et noir. Tailles 18 à 42.

Robes Elégantes

ECHANTILLONS DE

CONFECTIONNEURS

SAMEDI

Seulement 26.

VENTE de MANTEAUX

 

Garnis de

Une bonne ‘

Quelques-unes ont des

 

<« Canton d’une excellente qualité. En me-
dèles très attrayants pour dames et demoiselles. Coquets panneaux
plissés et motifs perlés commé garnitures. Se présentant dans les

À teintes dé brun, marine et noir. Tailles 18 à 42,

 

 

—

 

—
—
—
—
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‘samedi ...

    
  

Manteaux de Phoque

Electrique

Garnis en Pareil
48 à 50 pes de longueur, faits de

peaux françaises de qualité de pre-
ntier choix, teintures chapal, avec
collet traversin ou menton, doublu-
re de bleu paon, saumon et gris per-
le. Régulier $225.00. Prix de Ven-
te Anniversaire, $1 19.00

Les plus étonnantes aubaines cui alent jamais été
offertes en Manteaux de Fourrure, achetés expressément
pour Notre Vente Anniversaire, pour être vendus à moins
des prix des confectionneurs.

 

 

 
Manteaux et Mantes de

Phoque Hudson Unis
Ces attrayants Manteaux et Dol-

mans sont faits de Rat Musqué ea-
nadien façon phoque de la toute
première qualité, avec collet écrasé
ou mentonnier et larges manches,
doublures de smic Srochée. Régulier
$400.00. Prix de Vente Anniver-
saire,
samedi .. . $289.00
Fourrures — Au Rez-de-chaussée.

Manteaux de Phoque

Electrique Garnis de

Martre d’Alaska
Manteaux de Phoque Electri-

que garnis de Martre d’Alaska
de qualité de premier choix. 45
pes de longueur, poches, ceinture
de soie, doublures de soie fleu-
rie. Régulier $250.00. Prix de

for ais 164,95  
 
7

Manteaux de Mouton de Perse Garnis de

Martre d’Alaska

liment doublés. Régulier $325.00.
saire, samedi, .

Flanelle Canton de
29 pouces

Flanelle Canton croisée
épaisse extra épaisse, colo-
ris naturel, 29 pcs de lar- - tions imprimées. Rég. 89c.

geur. Rég. 39c, Prix de | Samedi, Prix de Vente An- jade, tan et gris. Samedi! medi, Prix de Vente Anniver-
Vente Anniversaire, 22c ; niversaire, 25c Prix de Vente Annl- 98c ealre, $100

“en . versaire, la verge. & verge ... .…. +.samedi, la verge .. la verge asus A as Deuxième \
Tissus d'Usage—Au Zème

    

1 Une grande aubaine en Manteaux de Mouton de Perse,
2108 collet chôle de Martre d’Alaska, 45 pes de longueur, jo-

Orépe à Sous-Vêtements
de Couleur

Crêpe à aous-vétements
de couleur, uni et disposi-

Tissus Lavables—Au Zzème

€magas

saire, samedi .….

Prix de Vente Anniver- 19a

 

Serge Anglaise Tout
Laine de 54 pos

Serge anglaise tout laine,
marine et noir, de 54 pes.
Bon tiesu croieé, épais. Sa-

Jersey Pure Soie
Jersey Pure Sole Tricoté

de 40 pcs, très bonne que
lité pour Lingerie, dans les
teintes de rose, lavande, ciel,   

Sote — Au Deuxième

- ——,; ——

in qui
mram0CameaSE ES  

 
Gants et Bas à des Prix

Etonnants pour Dameset

Enfants
Bas de Cachemirette pour Dames

Bas de Cachemirette pour Dames,
avec baguetté, toutes les teintes. Prix
courant, 7bc. Samedi, Prix de Ven-
te paires $
Anniversaire ... .. pour | 00

Gants de Chamo-Suéde pour Dames

Gants de Chamo-Suéde pour Dames.
Toutes les teintes Valant jusqu'a $1...
Samedi, Prix de Vente Anniver-” 50€

stire, la paire ...

Bas Golf pour Garçonnets
et Fillettes

Bas golf tout laine pour gargonnets
et fillettes. Valant jusqu'à $1.15. Sa-
medi, Prix de Vente Anniver-

- 63csaire, la paire .

1300 Paires de Baz Sportifs de
Cachemire et Tout Laine

pour Dames

Bag sportifs de cachemire et tout
laine de choix pour dames. Tous les
coforis. Valant jusqu’à $1.50. Same-
di, Prix de Vente Anniversaire, 15 .
la paire ... csss cas . «on

Gants ©: Laine de Choix
pour Dames

Gants de June de choix pour dames.
Spécial, same Prix de Vente“79

CAnniversaire, la paire

900 Paires de Bas à Côtes Tout
Lainé et Soie et Laine

Bas à côtes tout laine et soie et lai-
ne, toutes les teintes. Valant jusan'à
$1.75. Prix de Vente Anniver-

" 98esaire, samedi, la paire

Gants Gantelets de Fantaisie

pour Dames

Gants gantelets de fantaisie de simi-
H-cuir pour dames. Toutes les ta:r-
ted. Samedi, Prix de Ventete 81.19
Anniversaire, la paire ...

Bas de Fil de Soie pour Dames

Bas de Fil de Soie Epais pour Da-
mes, toutes les teintes. Valant jus-
qu'à $3.00. Samedi, Prix de
Vénte Anniversaire, ia paitu, Li,

Gants et Bas—AueeJ

 
oe

i bat la marche”
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Disques de Phonographe Suprémes Aubaines Les PrIX Disent leur PIopre Avez-vouS Compté |es Sous ? )

+ 28

.

est garantie la même que celle du Linoléum se vendant à $1.20. 79

au Rayon des

Wu 5 a = -or : § . Linoléum 4 vgs de largeur 4 Moins des Prix

si nu E Bd de la Filature

“Columbia” Double Face de 10 pcs | Meubles Histoire all Rayon | \

| Diverses longueurs jusqu’à 36 pieds de longueur par 4 verges de lar-

| II ny a pas eu de Vente Semblable Depuis 23 ans ava J

TTA, 29vere, mod ohas. SIE Prams - desMeubles
 

 

  

 

 

| Une autre chance de se proeurer quel- Réguller $3.50. Prix de …
i ques-uns de ces disques Columbia double vente Anniversaire. 9 . ; . 2

face de 10 pes, à ce bas prix ridicule. Un samedi, chacune, « $1. 8 yo mT i IE—
gros assortiment des derniers cris en chan-
sons, musique de danse et instrumentale. ; ; ’ © : _——
Régulier 75e chacun, Prix de Vente Anni- Toilettes Déclassées mes ; =i

versaire, samedi, chacun, i Toilettes déclassées avec = | 5x fo nv à ‘

 
grand miroir. Régulier $22.00. j

Semedi, Prix de Vente Anni- ] :

nscune, «vr un 919.99

Lits de Cuivre Massif pi os 7; /

Un autre lot de Lits de cui- a TE = !

vre massif. Toutes les dimen- 7 ]

sions. Régulier $36.00. Prix

      

i  

+ 3 -
—

 -
—
—
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ex de Vente $ i '

: Votre Dernière Chance de Vous Procurer des |

|

4aniversaire,915.95 - mme
* - ; e 9 x e * e

Ré S Te ! Mobiliers Chesterfield La partie n’est jamais perdue tant que le dernier
ecepteurs erre- ete Un Lot de Lits de Cuivre .

Un lot de Lits de Cuivre, Mobilier de 8 morceaux. Rég. $150.00. Prix de Vente Anniv, $ 89.00 Jeu n'est pas Joue
à io ues’’ a absolument garantis Toutes Mobilier de 3 morceaux. Rég. 3175.00. Prix de Vente Anniv. $109.00 La même chose s'applique au comptage d la révli 1

| les dimensions. Régulier $16. ‘ ès sous sur la réplique mi-
50. Samedi, Prix Mobilier de 3 morceaux. Rég. $195.00. Prix de Vente Anniv, $130.00 |! niature du Magasin Freiman maintenant en montre dans notre vitrine.

| de Vente Anniv. .. $9.95 Mobilier de 3 morceaux. Rég. $225.00. Prix de Vente Anniv, $159.00 Personne n'est au fait-du nombre exact de sous si ce n’est en comptant

| _ Mobilier de 8 morceaux. Rég. $250.00. Prix de Vente Anniv. $179.00 exactement, Cela voie été fait * dise ne le savons pas. Ceux qui comp-i!
us tous les jours nous disent que c'est très difficile à faire, et ils8 Mobilier de 8 Morceaux. Rés. 8265.00. Prix de Vente Anniv. $195.00 ne sont pas certains s'ils approchent le chiffre véritable dans la centaine

Matelas Couches de Feutre Mobilier de 8 morceaux. Rég. $295.00. Prix de Vente Anniv, $225.00 car ils obtiennent un nombre différent chaque fois qu’ils comptent. ’
Mobilier de 3 morceaux. Rég. $325.00. Prix de Vente Anniv. $239.00

Matelas couches de feutre, . ; Dans le jeu de balle aux bases t le d

, toutes les dimensions. Régu- Mobilier de 3 morceaux. Rég. $375.00. Prix de Vente Anniv. $285.00 le jeu de leJeu au pied c’est le SoCs de reort] aul gagne, dans

| lier $11.50, Samedi, Prix de Mobilier de 3 morceaux. Rég. $400.00. Prix de Vente Anniv, $325.00 dans le golf c’est le dernier trou qui gagne, et ainsi de suite. Il en est.

j Vente | $5 95 Mobilier de 8 morceaux. Rég. $450.00. Prix de Vente Anniv. $359.00 ainsi de tous les jeux. Qui sait, peut-être que la dernière estimation ga-
i »eet te 0 ’ .

Voiel votre dernière occasion de vous procurer des Récepteurs Serre-Tête

|

“oooo re . gnera le Gros Cadeau

marque ‘‘Radio Blues’, à ce bas prix ridicule. Ces téléphones sont nouveaux V A T °
et absolument garantis.  Régulier $8.00. Prix de Vente a
Anniversaire, samedi seulement, .. .. +. we +0 100 we ve ame te $298 Tables a Ratlonges de Chéne ous vez out le : Inscrivez Vos

ass >
Padio — Au Troisième

— Tables 2 rallonge de chéne Temps Voulu pour Estimations

— = massif, avec trois rallonges. F . Vv E .

jed $20.00, Samedi, Prix
JL

° Régulied $ aire otre sti Aux Pavillons Spéciaux à cha-
de Vente

| $10 95 que étage, où l'heure et la date
! ar e es ] on Anniversaire, .. « ° tion seront timbré t 1

mation imbrées et le duplicata
| Venez samedi. Fait classé par nous. Vous gardez l’o-

amedi. aîtes vos es- inal pour vot

S C t So t ] F it Divanettes de Chéne timations, tant qu’il vous plaira. 8 Ne remettez PoeaaTard,ans Coutures dont les Favorites osit Car 11 DV à pas de Hrites Vans, emotte:

| Nous Offrons Trente des Fameuses Complètes avec Matelas.
° ° Prix de Vente TS

; Carpettes Wilton Ardebil

|

Srersaire, samoa $49.95 | ES 23 Cadeaux de Valeur Seront Di tribué
à des Prix de Rabais Draconiens  …  Mobiliers de Salle àManger Ur deront Listribucs

1 ,  SuL,-- <vne au .régal de splendides aubaines que nous offrons en cette sé- Gros Chiffonniers et Toilet- tk Ces 23 Cadeaux de Valeur — un pour chaque année d'affaires — se-
Ç rie d’attrayantes carpettes. Les Carpettes Ardebil sont considérées des Car- tes d’Acajou . 2-4 - ront donnés aux 23 premières estimations exactes ou s’y approchant du
i pettes de Premier Ordre, dans une classe a part. Une fascinante carpette d'un Chêne Massif de 8 morceaux. Rég. $150. Prix de Vente.. $ 99.00 nombre de sous ayant servi à la construction de la réplique du Magasin
, riche poil, en les plus attrayantes dispositions, jusqu’à 9 pds de largeur, et sans Gros Chiffonniers et Toilet- Chêne Massif de 9 morceaux. Rég. 8175.00. Prix de Vente, $125.00 Freiman, qui est maintenant en montre dans nos vitrines,

couture. Voyez ce que vous épargnez en profitant de cette vente, Remarquez tes d'Acajour, régulier $30.00 Noyer de D morceaux. Rég. $225.00. Prix de Vente,...... 8139.00
ies prix courants qui sont basés sur le prix de remplacement actuel. et $33.00, Samedi, Prix de Chéhe Massif de 9 morceaux Rég. $225.00. Prix de Vente, $169.00 ‘ ’

Vente
. . $225.00. À ’ x

3 carpettes, dimension 4 pds 6 10 carpettes, dimension 9 pds x Anniversaire, .. … $21.95 Chêne Massif de 9 morceaux. Pég. 3239.00. Prix de Vente, $179.00 LE GROS CADEAU
pes x Pas 8pes. vv. $30.00 10 pds 6 pcs. Rég. $129.$78.75 Noyer de 9 morceaux. Rég. 8240.00. Prix de Vente,..... . $189.00 Cette attrayante Car- x

| Fonrmettes dimension 6 pds x 9 Four carpettes. dimension 9 pd . Noyer Massif de 9 morceaux. Rég. 8325.00. Prix de Vente .. $249.00 riole Nash 5 places, un He NASH

pds. Rég. $61.50. 12 pds. Reg. 3132,00” n pes = Attrayants Pupitres Noyer Deux Teintes de 9 morceaux. Rég. $325.00. Prix de V. $269.00 des plus attrayants mo- Carriole -

| Rour .. .. .. $45.00 Pour .... .. -$90.00 de Noyer _ Chêne Massif de 9 morceaux. Rég. $825.00. Prix de Vente, $269.00 doles formésàExpos

| Pupitresde “Noyer” Régu- Noyer 2 teintes de 9 morceaux. Rég. 8450.00. Pdix de Vente 3335.00 installation type régue

! Nattes Wilton lier $20.00. Samedi, Prix de Chêne Massif de 10 morceaux. Rég, 8950.00. Prix de Vente, 8695.00 litre. Cet Auto est en
| . ente $9 95 Mobilier de Noyer de 4 morceaux. Rég. 3325. Prix de Vente, $225.00 montre dans notre vi-
| 200 Nattes Wilton, dimension 18 x 27 pcs, en une série de six dispositions Anniversaire, ..… w. ° 0 LL 11 Loue trine de la rue Rideau.
i et tointes. Régulier $3.225. Samedi, Prix de Vente Anniversaire, $2 19 > —— Dépositaires. Carling
| chacune, .. .. 1564 41 04 20 a 00 40 40 00 eu 40 00 00 6 À Motor Sales.

à A
| Carpettes — Au Deuxième Fascinants Abat-Jour

. de Soie ler Cadeau — Carriole 5 places 12me Cadcau—Fournaise Québec . 16.50
| i Nash . . . . . . . . . . .$2,085.00 13me Cadeau—Articles de Toilette

Fascinants abat-jour de 2me Cadeau—Auto Tourisme Che 780 pour Hommes 14.00
, ° , . . . . soie. Régulier $12.00. Same- vrolet . . . 00 14me Cadeau—Paire do Rideaux

: ; Sms Cadosu — Machine à L
B Prix Réduits en Services Aubaines Véritables en à Prix de vente &5 95 he motes LET 17600 tomCuties deVers x 00

_ Anniversaire, c., —Parure . . . . . .
: à Dépecer cha ° BenardArgenté ; a° 100.00 16meCadeauBlouses de Soie pour 12,50° < a me ean — Attrayan nteau Dames . . . . . . . . . + 5 10.00

Garni de F D 85.00 17 —| Services à Diner de Lit Emaillé Blanc bre CatonSunporte Wikon sums trimsCudvisDotlietie Garis do as
| Services à Dépecer de 3 morceaux ' couture . . 80.00 18me Cadeau—Garniture de Toile

| Manche de bois noir, acier de bon- ° cer» 99 de Simmon 7meCadeau—Fardessus d'Hiver 40.00 omOtapalotte) ertu. 8.95
i ne qualité. Régulier $1.95. Samedi, Porcelaine Limoges Lit émaillé blanc de Sim- Sme Cadeau—Chapeau d'Automno ’ res de Laine . . y 8.76

| Prix de Vente Anniversaire, _98 ‘ mon, comportant un Lit, un 0 pourDames À 25.00 20mo Cadeau — Paire de Longs

le sedvice, .. .. .. C $ Sommier et un Matelas. Tou- "pour Fillette . astosn” 4Biver 22.50 POiRt08dyn 6.50

Service é Dépecer de 8 morceaux tes les dimensions. Régulier 10me Cadeau — Pardessus d'Hiver pour Dame . . . . . . . . . 6.50

Acier magnétique, argenté, man- $24.75. Somedi, Prix de Ven- timsCadessoService de Cuisine TC CERldo Tamme Loo
ches creux, Une véritable auvaine te Anniversaire, $13.95 Complet &Aluminium Wear- 23me Cadeau—Bas de Bole’ dant ‘

économique à a prix. Rég. $3.95. Sa- complet, .. M bili d Ch b . c h ver de morceaux . . . . . 17.00 pour Dames . . 4.00

medi, Prix de Vente Anniver-T- 82.25 0 1 lers e am res

saire, le gervice .. A Loucher LE DEUXIEME GROS CADEAU .
Sommiers Boudins

Service à Dépecer de 3 Morceaux } ; Nouvel Aut Tou-

Qualité Déde B, M. Dickin- 2} de Simmon Mobilier de Noyer de 4 morceaux. Rég. $225, Prix de Vente, $149.00

||

risme Chevrolet supé.
son, fait a Sheffield, véritablesTes ï Sommiers boudins de sim- Mobilier de Noyer de 4, morceaux. Rég. 8175. Prix de Vente 8119.00 rieur de 5 places, le

Ser88 95. Samal, prix de Tous ces Services de Porcelains

|

mon. Toutes -les dimensions. Mobilier de Kyonyx de 4 morceaux. Rég. $250. Prix de Vente $159.00 Ps récent modéle
Regul . , $5 95 Limoges” sont de Porcelaine blan- egaller $8.00, Samedi, Prix Mobilier fini Ivoire de 4 morceaux. Rég. 8275. Prix de Vente, 8185.00 eearr

Anniversaire. .. .. .. .. . ° che mince avec artistiques disposi- Anniversaire, ... .. $495 Me de Neyer Nasi! de 4aaBa Vv. oe questellesque cation

ais àSépoces % 5in tions et trois dessins au choix. A ces Mobilier de Noyer de 4 ME Ree. $265. Prix de Vente: 3105.00 par To videmeee’ ré-
s . M. - . . . , 3 , . vase

son, fait a Sheltield,véritables quan prix réduits nous savons qu’ils se Sofas-Lits de Simmon Mobilier de Noyer de 4 morceaux, Rég. $100. Prix de Vente, $275.00 sorvoir Aharrière,
ches de cerfs, en attrayants crins _ , ; 4 - * “Z.âDies. Ÿ 4
eles de peluche. Régulier $10.75. vendront rapidement. Rappelez Sofas-lits de Simmon. Ré Mobilier de Noyer de 4 morceaux. Rég. $400. Pdix de Vente, $295.00 rideaux ouvrant avec

Prix de Vente Anniv. $6.95 vous que chaque service comporte guller $1¢.00, Samedi, Prix de Mobilier de Noyer de 4 morceaux. Rég. $425. Prix de Vente, $339.00 les portes, comman-
samedi, .. .. 4. un Service A D ente Anniv. $ de à engrenage sans fin et planchette à instruments, complète y compris

| Ustensiles de Cuisine —: Au Troisième 1 Dersonnes pied et à Thé des chacun, .. .. ... . 8.95 un indicateur de vitesse. Cet auto est maintenant en montre dans la vi-
I 2 or . X -
; Balayeuses à Tapis “Bissell” pour chaque oo ee = m te cu rine de la rue Modsgrove. Dépositaires: Ottawa Beach Motor Co., Limi

i Enfants ; serv ° emarquez les prix . . ; A eo 9 e

Faites juste comme les balayeuses et venez de bonne heure. Petits Lits d’Acier de Poeles de Cuisine d Acier Chaufferettes k : À

régulières. Manche de 24 pcs, avec boî- Simmon
te de 7 pcs. Fonctionnent facilement , . 5
et balayant blen. Achetez-en une pour Rég. $76.00. Prix de Petite Lits d'acier de Sim- Poêles de Cuisine “Range” d'acier Constape 7
la toute petite, samedi. Régulier 40c. Vente Anniversaire, . 9.00 Lee pourenfants, Complets massif pour le bois et le charbon, Im- oolpoursaxedi ow ÿ ’ : |
Samedi, Prix de Vente 19 dèles, côté ba e Tayame mo- peccables sous tous rapports. L’attraÿan- | lement. Rég. $22.50 Attendez ! Il sen vient!

Anniversaire, chacune. -- .. C Rég. $90.00. Prix de 164 lance. Régulier 8, opel te apparence ainsi que la durabilité vous Prix de Vente An-
. Hufliers ou vinalgriers en,versa Nu- Vente Anniversaire, $69.00 SamedL Prix de $9 95 enchanteront.» SIvousdésirezvous‘pro- niversaire, samedi seu- Lundi sera le Jour des Nettoyeurs Vacuum Electriques. Une des

ut, tout comme le verre tai très * ’ ° ement,

utile pour tous les Usages de la table. Vente Anniv. +.» ° remenanerpasNev ir oon service, chacune $16.95 Grandes Aubaines de 1a Grande Vente. Voyez les journaux de Samedi1 e nir voir ceux-c *
Prix de Vente Anniversaire, - 59c | Rés. $125.00.Prix de° $89.00 Meubles — Au Trolslèmo Régulier $75.00. Prix de  $63. 5 Poêles — Au Sous pour cette Surprise par Excellence. |

Vente Anniversaire, . Vente Anniversaire, 9 | sol À  ; samedi, chacun, ..
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on compagnon qi t'en priait Carmel et se consacra au Christ

Du Diocèse d'Ottawa

SEMAINE DU 14 AU 20 OCTOBRE

| DPIMANCHE |XXIo APRES LA PENTECOTE. 2e Or. de 8. Calixte I,
14 octobre Pape et M, 3e or. comm. Vêpres du Dim., mém. du
Sd. Vert suiv. et de S. Calixte.

LUNDI |STE THERESE, vierge. 2e or. comm. “Que nous
soyons nourris de l'aliment de sa céleste doctrine

15 octobre et formés aux sentiments de sa tendre dévotion.”
;* D. Blanc (Or.)

Ç MARDI _ |DE LA FERIE. Messe du XXIe Dim. 2e or. À cunctis,
; 16 octobre 3e au choix, 4e or. comm. '‘‘Revêtez-vous dé l’ar-
; S. Vert t mure do Dieu.” (Ep.)

| MEROREDI |STE HEDWIDGE, Veuve. Or. comme au 16, ‘“Accor-
17 octobre , dez-nous Seigneur, de fouler aux pleds les délices

' 84. Blanc t périssadles du monde.” (Or.)

JEUDI 8. LUC, évangéliste. ‘‘Priez le maître de la moisson
,_ 18 octobre
D. 2e c. Rouge d'envoyer des ouvriers.” (Ev.)

‘ VENDREDI |S. PIERRE D'ALCANTARA, Conf. 2e or comm.
10 octobre renoncé à tout pour Jésus-Christ, mon Seigneur.”
D. Blanc (Ep.)

SAMEDI S. JEAN DE KENTY, Conf, 2e or. comm. “Le juge-
20 octobre ment sera sans miséricorde pour celui qui n’aura
D. Bianc pas. fait miséricorde.” (Ep.)
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Evangile du Z |è dimancheaprès la Pentecôte
rt

L'Evangile nous fait lire en ce; pour une somme au reste de beau-!
jour un évangile qui montre d'u-!
ne façon saisissante comment le
royaume de Dieu, c’est-h-dire

doit régner avan ttout la charité
envers le prochain. |

coup inférieure.
To rui se tait alors et l'officier

le comprend tout ce qu’a d’indigne sa |
monde chrétien est un royaume où conutite. Aussi Je maître, irrité,'

le livre-t-il lui aussi aux exécu-'
teurs,

Un roi, dit Jésus, voulut un: mas '
jour faire rendre compte à ses ser-j .:AM2 nc (* dure. Et il restera
viteurs de leur administration. 11 dans la géôle, jusqu'à ce qu'il
s'agissait non da seviteurs quel-
conques mais des officiers ou ml
nistres du royaume, chargés des
finances royales ou percevant, au
nom du roi, les revenus de provin-
ces entières. L'on a pensé que le
Maître emprute sa parabole à un
fait historique dont l'empereur Au
guste lui-même était l'acteur prin-
cipal.

Et voilà qu’on présente au, roi
un serviteur qui lui devait dix mil-
Je talents, somme énorme pour cet

ts époque, surtout parce qu'elle
ne représente pes moins de 60
millions de francs.

Naturellement le ministre infi-
dale était: absolument insolvable,
et son maître, justement irrité
d’un tel abus de confiance, sévit
à son égard avec une sévérité dont
cette époque était du reste coutu-
mière en pareil cas. Le roi ordon-
na donc de le vendre avec sa fem-
me, ses fils et tout ce qu’il possé-
dait.

Le miniegre prévaricateur, se
voyant réduits, lui etles siens à la
plus affreuse misère, eut recours
à la pitié de son maître. Il se jeta
à ses pieds et le supplia en disant:
Ayez patience à mon égard et je

, Vous rendrai tout.
Le maître était bon. Touché de

| compassion, il lui accorda plus que
le délai demandé, à savoir la re-

| mise complète de son immense
! dette. Inutile de dire la joie res-
' sentie par le sarviteur lorsqu’il
‘se sentit libéré du sort malheu-
yeux qui devait être à jamais le
sien, Il sortit donc avec empresse-
ment lorsque le roi le renvoya..

11 a été humble, il a reconnu sa
dette, il a promis de l'acquitter,

il s’est jeté humblement au pied
de son maître et l’a supplié avecr
instance jusqu’à ce qu’il ait obte-

hvable,

els.

nous offensent. Et au lieu de leur

à notre égard. Et dès lors, il est

vons pas mis en pratique le ‘‘par- ‘nu son pardon. Et à peine sorti,
voila que soudain, abusant de laf
:grâce et de la liberté qu’il a re-;
"ques il oublie la miséricorde ‘que|
‘l'on & eue à son égard et commet
lune monstruosité.

Il rencontre un pauvre serviteur
qui lui doit une somme insignifi-
‘ante. Il s'agit non. d'une dette de’
‘60 milltfons, comme était la sien-
‘ne, mais de 80 francs à peine.
| Vous avez vu la miséricorde du
maître dit Saint Jean Chrysostome
voyez la cruauté du ministre. Il
saute A la gorge de son débiteur et
l'étoufte et Jui disant: Rends-moi
‘ce qe tu me dois.

« Quelle différence entre ces
| deux scènes, l'une toute de misé-
iTicorde| et l’autre toute de mé-
‘chanceté. . .
: Le pauvre malheureux alors se
jette à ses pieds et le supplie en
employant les paroles mêmes que
le ministre disait tout à l'heure:
Ale patience à mon égard et je
te rendrai tout. -

Le roi eut pitié; le ministre, lui
fut insensible. Il ne voulut rien
entendre, il s'en alla et donna
l’érdre de jeter en prison son dé-
biteur et de ne l’en laisser sortir
que lorsqu’il aurait payé toute sa
dette.

S'arrétant à& la justice stricte.
sil oublie qu'on à été pour lui mi-
séricordieux et il devient méchant
Les autres officiers du roi en sont
loutrés, et ils viennent immédiate-
nrent porter plainte à leur souve-
raîn en lui disant avec tristesse ce
qui s’est passé.
Le roi est indigné. Il fait venir
nouveau ce ministre gui, après a

voir été dissipateur des biens de
‘son maître, s'est montré si cruel,
‘On sent que la sévérité va rempla-
cer l'indulgence. Le roi lui met a-
lors sous les yeux l’énormité de sa
faute. Serviteur méchant, lui dit-
il, ne t’ai-je pas remis toute la det
te parce que tu m'as prié?
J'ai eu pitié de toi; ne fallait-il

 

traité le prochain. C’était à l’en-

ler Pape et Martyr.

uit payé toute l'immense somme
qu’il avait gnspillée. La parabole
est finie. Reste à en tirer la mora-
le. Et le Sauveur continue: Ainsi
fera mon

dc vous ne pardonne à son frère.
Oh! si tous les

de cette belle page de l’Evangile,

ils comprendraient en quelque sor-

te tout l'esprit du christianisme.
Cet homme qui doit une dette tel-
lement énorme qu'elle est insol-

c’est l'homme en général,
c’est-à-dire, tous les hommes qui
contractent la dette du péché ori-
ginei d’Adam et qui y ajoutent
encore de nombreux péchés actu-

Qu'est-ce donc que ces milli-
ons de dette à côté de la culpabili-
té des hommes vis-à-vis de Dieu?

Mais frappés de terreur à la’
pensée de l'enfer qui nous mena-
¢ait, nous avons exprimé notre re-

pentir, et par le baptême et le sa-
crement de pénitence, Jésus nous
a pardonnés.

Or voila que mous reucontrons
des compagnons, des ennemis
peut-étre, qui nous veulent du mal

pardonner ces mauvais traitements
nous oublions la bonté de Dieu a-
lors que nous étions pécheurs, et
nous refusons we pardon! Lors

non pas toutefois pour sa j

dette, mais pour sa conduite in- ’

Père céleste si chacun :

chrétiens pou- |:
vaient comprendre toute la portée i
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qu'il aura satisfait à la justice,
disons-pous, lorsqu'il aura expié
le mal”q'il m’a fait, alors je lui
pardonnerait. Et nous oublions la
loi divine qui dit d’user de miséri-
corde envers le prochain car Dieu
a usé d'une miséricorde sans fin

une autre loi qui s’applique infail-
liblement à nos âmes. Nous n’a-

donnez-nous nos offenses comme
nous pardonnons à ceux qui nous
ont offensés’’, et Dieu nôus punit
en nous traitant comme nous avons

fer qu’il nous avait fait échapper,
et c'est à l'enfer que nous condam-
nent des fautes graves envers le
prochain comme serait le refus de
lui pardonner.

Appenons done à pratiquer la
vraié charité & l'égard d’autrui,
car notre Père céleste, après avoir|.
usé d’une grande miséricorde pour
nous, sera obligé de sévir ‘si
chacun de nous ne pardonne à son
tour à son frère et de tout son
coeur.

Dom Gaspard LEFEBVRE.
er

La semaine liturgique

 

Lundi, 14 octobre: Saint Calixte

Calixte 1er, romain de naissan-
ce, occupa: le siège de Pierre de
218 à 222, Esclave d’un haut fonc
tiondaire "du palais de J'Empereur
Commode, 1 fut condamné cimme
chrétien à aller travailler aux mi-
es de Sardaigne. Rentré à Rome,
il devint l’auxilliaire du pape Zé-
phyrin, et à la mort de celui-ci, Ro
me ®ntiére proclama Calixte, suc-
cesseur de Zéphyrin.

Ce fut ce pape qui établit les
Quatre-Temps. Il agrandit une ca-
tacombe le long de la ‘‘Via Ap-
pia’’, où beaucoup de martyrs a-
vaient été ensevelis et qui porte
son nom. S. Calixte fut appelé à
répandre son sang pour confesser
le Christ devant les hommes (E-
vang.) L'Empereur Alexandre le
fit précipiter d'une fenêtre, Son
corps repose sous l'autel majeur
de la basilique de Sainte-Marie au-j
delà du Tibre qu'il fit construire.

Mardi, 15 octobre: Sainte Thé-
rèse, Vierge,

Née en Espagne a Avila, elle
fut dès sa plug tendre enfance dé-
vorée du désir du martyre. À l’à-
ge de dix-huit ans, elle entra au

immédiate de l’âÂme vers Dien,
moment duquel dépend tout le r
qui donne l'impulsion aux heures
l’action de ce premier coup. (B
et l'influence d’

qu’elle choisit pour époux.
tre) Elle atteignit dans l’oraïson
le plus haut degré de vie mystique
elle y puisa de si grandes lumiè-

 
DES LE

 
MATIN

 

Une journée Lien commencée est à moitié assurée. C’est pour
cette raison, et pour bien d’autres, que, dès le matin, dès le retour
même imprécis de la lucidité et du raisonnement, il faut que la première
pensée, le premier usage de la raison soit de monter vers Dieu, en un
acte de reconnaissance ct d'amour.

‘Lorsque vous vous éveillez, écrit saint Bonaventure, tout de
suite secouez de votre coeur les vaines pensées de la veille, ainsi que
les songes do la nuit, que le diable voudrait prolonger et offrez au
Seigneur les prémices de vos pensées et le premier mouvement de
votre affection. Vous en- serez plus dispos ct plus propres à faire
l'oeuvre de Dicu durant tout le jour.”

x x

La première pensée ne doit-elle pas être pour ce quel'on aime?
Le
tien pense à son Dieu.
chéris comme la plante au soleil.

mondain pense à ses plaisirs, l'ambitieux ‘à ses honneurs, le chré-
Le coeur mionte naturellement vers les objets

Aussi bien dire de quelqu’un qu'il
cest notre première pensée, c’est dire de lui qu’il est notre premier
amour.

vers ses parents.

Orqui le mérite pius que Dieu?
Si le péché originel n'avait pas égaré la direction de nos facultés,

<a mouvement serait chez nous instinctif, comme celui de l’enfant

Dieu se compare dans l'Ecriture À un voyageur matinal qui se
tient debont à la porte ct frappe pour qu'on Iui ouvre. Que Ia première
pensée, dès le matin soit pour lui ouvrir et lui dire d'entrer.

x x x
La reconnaissance pour le grand bienfait d' jcon ) un jour nouveau doit

également faire donner à Dieu les premiers actes de la raison au sor-
tir du sommeil.

Si Dieu offrait à tous ceux qui sont morts, de revivre un seul jour,
à tous ceux qui sont morts dans le péché, ceux-là sauraient apprécier lagrandeur de co don, ct veilleraient à ne pas perdre un seul instanten vue de l'éternité qui se rapproche.

Ce matin vous vivez, mais combien d'autres
Quel cri de reconnaissance!

se sont endormis pourne i Lo ; , ae . , .© Jamais revoir 1. lumière d'ici-bas, pour se réveiller brusquement enface de leur juge.
do Dieu il n'est pas encore arrivé
un jour de grâce, re

Ce jour là viendra pour vous, mais par la grâce
vous allez vivre aujourd’hui, c'est

merciez Dieu de vous le donner.
x x x

La bonne direction de toute Ia journée demande cette élévation

Ecrivez-y

  ———

(Epi-

son aurore.)
¢ Quel sera le

Le nou est avous Ge I'écrirs
de Dieu >

Marie, consacrez-leur cetto journée cette we
cette donation, cette
née sera sainte et méritoire,
l'expérience:

“Une journée bien commencée est à

prise de possession,
car il faut bien l'admettre,

   donc pas, toi aussi, avoir pitié de couvent de Sainte-Marie du Mont-

 

 

  

 

  
 

 

 

  

Y2s guf les choses divines (Oraison
que ses ouvrages lui méritèrent de
la part des papes Grégoires XV
et Urbain VII l'auguste titre de

Docteur de l'Eglise. Cette humble
ct pauvre Vierge parvint à fon-
der trente-deux masons religieu-
ses et à convertir des milliers d’â-
-mes par la fécondité merveilleuso
de l’apostolat de la prière. Elle
contribua beaucoup à propager le
culte de S. Josoph. Après une vie
angéligue minée ,moins par la vio-
lence de la maladie que par l’ef-

pouvait plus supporter l'incend!e”
dit le Bréviaire romain, “elle
mourut le 15 octobre 1582, âgée
de soixante-sept ans”, s’unissant
au cortège des Vierges sages qui
vont au-devar® du [Seigneur Jé-
su£-Christ (Evang: Com.) Son
corps demeuré jusqu’à ce jour ex-
empt de corruption répand une li-
queur odorifiante, symbole de ‘‘cet
te huile d'aliégresse', dont Dieu
l’a ointe de préférence à toutes
ses égales”. (Introit)

Mercredi. le 17 octobre: Sainte
Hewidge, Veuve.
Née de famille royale, Hewidge

était tante maternelle de Sainte-
Elisabeth de Hongrie. Donnée en
mariage à Henri, duc de Pologne, elle fut vraiment la femme forte

a

fet do l'amour divin, dont elle nek

 

N'oublions pas que le réveil est le
este du jour.
suivantes et tout m ;
mai arche après sous

une première impression.
comme une page blanche sur laquelle rie
le jour, (comme au début de Ia vie,
me l'image de toute la vie a
Quelle image y graverez-vous?
pitre de votre vie? C’

C'est l'heure décisive

Comprenez donc bien l’effet
Votre âme à son réveil est

n na encore été écrit de tout
car le jour qui commence est come

Quel nom y mefttrez-vons ?
ti@e de ce nouveau cha-

et il y restera.
Jésus-Christ, le nom de

Page par cette dédicace, par
Ix page restera sainte, la jour-

d'accord avec

moîtié assurée.

S. M. M.
pmede

que nous décrit l'Epitre de ce

jour. Elle fut un exemple de mor-

tification et de charité. Le duc é-

tant mort, comme le marchand de
l’évangile, elle vendit tous ses
biens pour acheter la perle préci-
euse de la vie éternelle, et enfin
entra dans le monastère de Treb-
nitz de l'Ordre de Citeaux, dont
sa fille Gertrude était abbesse. EI
le mourut le 15 octobre 1242.

Jeudi, le 18 octobre: Saint Luc
Evangéliste.
Saint Luc,

     

paien d'origine, na-

Ce qu'un chrétien doit savoir:
resse >Empre

Le nombre des mages qui fi-
rent le voyage à Bethléem varie,
d'après les-traditions, de 2 a 13
ou 15. Depuis Saint Léon, le nom-
bre 3 semble définitivement fixé.
Le nombre des présents mention-
nées par S. Mathieu fait préjuger
en sa faveur. D'autres jnclinent
pour le même nombre, parce cha-
cune des trois grandes familles de
l'humanité, la race sémitique, ja-
phétique et chamite, devait avoir
son représentant auprès du °Sau-
veur, Depuis le IXème siècle, sur
la foi des ““Collectanea’”, on est
convenu de les appeler Melchior,
Balthasar et Gaspar. D'après une
description fournie par ce même
document faussement attribué au
Vénérable Bède, Melchior était un
vénérable vieillard aux cheveux
blancs, Gaspar un jeune imberbe,
et Balthazar avait le teint brun
et la barbe épaisse.

LE PAYS DES MAGES

Etaient-ils originaires de la
Chaldée ou du pays des Parthes
ou bien de l'Arabie et de la Per-
se, opinions les plus en faveur?
L'Evangile les fait venir de l'O-
rient, ce qui laisse un vaste champ
libre à la discussion. A voir leurs
présents, les uns opinent pour l’A-
rabie, patrie de l’or, de l’encens
et de la myrrhe, et la Bible appel-
le les Arabes les ‘‘fils de l'Orient’
Et puls on fait encore” intervenir
le psaume 7lème qui parle des
roi de l’Arable.

L'autre bypothèse tient au con-
traire que la patrie ordinaire des
mages n'est pas l'Arabie, mais la
Perse, qui était par excellence
pour les Hébreux le pays de l’O-
rient. Les traditions messioniques
issues des Juifs s’y étaient conser-
vées plus fidèlement qu'ailleurs

B8râce surtout à l'influence persis-
tante de Daniel; et les mages de
cette contrée, si attentifs à étu-
dier et à juger les divers systè-
mes de religions alors «en honneur
n'étaïent-fls pas tout désignés
pour recevoir les avertissements
célestes de celui qu’ils s’étalent
appliqués à connaître et commen-
calent déjà À afmer? C’est ce qui

[
!

DE L'AVORATION DES MAGES

|

|

explique l'impression profonde
causée dans !'Ame des Mages à
l'apparition de l'étoile, signe du
grand roi pour eux, une lumière
intérfeure leur découvrant le reste
du rapport étroit qu’il y avait en-
tre cette étoile et celui qu’elle
annonçait en leur fntimant en
même temns l'appel divin.
EPOQUE DE L'APPARITION DE

L'ETOILE
Quand l'étoile se montre-t-elle

aux mages? Rien ne s'oppose à ce
qu’elle aît brillé dans le ciel a-
vant la naissance de Jésus-Christ,
comme le: pourrait laisser enten-
dre la conduite d’Hérode qui s’é-
tant enquis avec soin de l'épo-
que de son apparition ordonna, a-
près le départ fugitif des mages,
le massacre de tous les enfants
de deux ans et en dessous pour
être sûr de ne pas manquer sa
victime, De plus, les mages pa-
raissent être venus à Jérusalem
peu de temps après la naissance
de Jésus, puisqu'ils semblent par-
ler de lui aux Juifs comme d’un
nouveau né: “Ubi est aui natus
est Rex Judaeorum? Et {I leur
fallait un temps assez considéra-
ble pour faire le voyage d'Orient

à Jérusalem.
D'autres pensent plutôt que l’ap-

parition de l'étoile n coïneidé a-
vec la naissance de Jésus. Les ma-
ges semblent bien associer ces
deux ,choses dans leur langage qui

quit à Antioche, Saint Paul nous
dit qu’il était médecin. Il fut le
compagnon de Jl’Apôtre dans la
plupart dauges missions et pendant
sa double captivité à Rome. Grâ-
ce à ses relations avec Saint Paul.
il put écrire le troisième Evanzgile
que , Saint Chysostome désigne.
sous le nom d'’Evangile de Saint
Paul.
La Messe de Saint Luc présente

cette particularité qu’on y lit l’E-
vangile renfermant les instruc-
tions du Sauveur aux soixante-dou
e disciples, parce que cet Evangi-

I'ste ne fut pas apôtre, mais seule-
te ne fut pas apôtre, mais seule-
ment disciple de Notre-Seigneur

Saint Luc mourut à un âge très
avancé, Ses reliques furent trans-
féréos en 357 de Patras à Cons-
tantinople où eles reposent dans
l'Eglise des Apôtres.

mere

 
L’EGLISE:

L'église nù nous allons prier n'A qu’une voix.

~ Elle informe les champs, elle avertit les bois.

Elle annonce ou rappelle à toute âme qui prie

Le beau salut de I'Ange à la Vierge Marie.

 

La Voix, Ia douce vorx

 

qui monte vers les Cieux,
Nous l'avons entendue au fond du chemin creux,

Nous avons entreva le coq entre les. branches,

Alions-nous retrouver l'église des dimanches?
Ouvrira-t-eille encore, ainsi qu’un éventail,
12 plein cintre élargi de ce très vieux portail
Qui tient l'ombre des jours pendante sur ls baie?

Le porcha est clos. Voici, protégé par la hale,
Le cantonnier, les bras en croix sur le talus.
Un oiscan dans les fleurs écoute l’angélus.
Plus loin, le haut curé
Devant le seuil désert

droit dans Is solitude,
fixé par l'habitude,

Heureux de voir quelqu’un, sourit quand nous passons,
Puis la cloche légère avec de petits sons,

Doucement répétés, tinte rue.

Paul HARKL
et meurt sur la

 

 
reflète peut-être leurs théories,
astrologiques. ‘“‘Ubi est qui natus
est Vidimus stellam ejus..."”
Il se peut que l'étoile ait lui aux
yeux de nos astronomes en mé-|
me temps qu'une lumière suenatu-
relle enveloppa les bergers de
Bethléem.

Surtout si l'on tient compte que
les mages ne viennent à Behtléem
qu'après la purification, cela leur:
laisse suffisamment de temps pour
se rendre assez tôt auprès de l’En-
fant-Dieu, malgré la longue dis-
tance qu’ils avaient à franchir.

Que, par contre, ils soient venus

à Dethléem avant la purification,‘

il semble plus difficile de l'admet-;
tre. Comment concevoir, par ex-
emple, que Marie et Joseph alent

pu sans péril pour l'enfant ec
présenter au temple après le dé-

part mystérieux des mages, qui
occasionna le massacre des inno-

cents, lequel dut suivre de près ce
départ, surtout quand l'Evangile
nous apprend que le vie!llard Si-
méon et la prophétesse Anne a-
vaient reconnu en lui Je Messie et
l'avaient signalé à leur entourage
D'autre part, la fuite en Egypte
ne dut pas tarder après le départ
des mages. Toutefois, sur tous ces
points on est réduit à des conjec-

tures. -
FIDELITE DES MAGES

Les mages, comme les bergers,
furent fidèles à correspondre à la
grâce divine qui les poussait à
venir offrir leurs h6mmagez au
roi des Juifs. On voit aussitôt é-
clater la fermeté de leur foi. 1!
failait quitter parents et amis, pa-
trie, abandonner des biens consi-
dérahles et une haute position
pour entreprendre un voyage loin-
tain et aventureux. On veut les
retenir; on 125 traite de visionnai-
res. Rien ne les arrête. Le ciel a
parler, 11 faut partir. En arrivant
À Jérusalem, îls pourront dire en
toute vérité: Nous avons vu son
étoile en Orfent et nous sommes
venus.

P. Bourret, C. #. R.

L’HIVER AU PARC
: ALGONQUIN

Le

  

Canadien National a décidé
de maintenir ouvert l’‘Highland
Inn’, durant l'hiver prochain, du
15 décembre 1923, au 15 mars,
1924, Cette communication sera
reçue avec grande satisfaction par
cepx qui ont déjà joui d'une visite
au Parc Algonquin en hiver. Le
Parc est juste l'endroit voulu pour
des vacances ou un repos et la res-

tauration des personnes épuicées
qui ont besoin d’un changement
d'air A une altitude de 2000
pieds, l'air est pur et vivifiant.
Tous les sports d'hiver sont prati-
qués à l'‘“Highland Inn”, qui est
situé à 200 milles au Nord de To-
ronto et à 170 milles à l’ouest
d’Ottawa. Le logement étant li-
mité, on devrait s’empresser de
réserver sa place. Icrivez à N. T.
Clarke, gérant, Highland Inn, Gare
du Parc Algonquin, ou à tout a-
gent du National Canadien.
8, 9, 10, 11, 12, 13 octobre.
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Quand on est bien malheureux,
on a peu de besoins.

zx x x
Partout où se célébrera un Con-

grès eucharistique, grande cité ou

modeste bourgade, Jésus rentrera  triomphant dans l'intime de la vie

humaine.et aussi dans la vie pu-
blique.

(Dn discours du Pape)

rete

Une enquête, reproduite par la

Documentation Catholique, prou-
ve que les danser, dangereuses en
tout temps, et en particulier les
danes dite ‘modernes’, sont uu
péril pour la santé eu li moralité,
un darger pour lu famille et la
race. Ç

Quarante réponces, dont trois |

d'ecclésiastiquas, on: été recueil-
lies par l'auteur M. José Germain.
I n’est peut-être pas inutile

d'en citer queiques-unes, en sup-
primant natureilement toute l’ex-
pression qui empêcherait ca bref
résumé d'etre mis sous les yeux
de n'importe quel lecteur.

Madame Radet: “ales tournées
dans l1cs pays originaires des dan-
ses dont vous me parlez m'ont fait
voir que la sAciété choisie ne lcs
dansait pas. Il y a quelques en-
droits, où on Jan. Ici, des hom-

mes appartenant A la !'e du peu-
ple, dansent ‘‘la casquette sur la
tôte et la cigarette au hec, en cra-
chant par-dessus l'épaule de Jeur

danseuse.”
Plaise à Disu qu'elle soit bien

informée, qu’on no les danse pas
aflleurs.

Mgr Baudrillart: “Une ‘mière de
famille qui veut marier sa fille
manifeste parfois une inconscience

extraordinaire.
‘Toutes les mères de familie

heureusement, n’en sont pas la.
Cependant, je dois dire, que le de-
sir de marier lefrs filles les aveu-

gle. Comment ne songant-elles pas

à la précarité du mariage qui se-
rait basé sur de telles assises?

‘On épouse d’autant moins
qu'on a dansé avec plus de plaisir.

Ti faut que les mères sachent sur

tout bien ceci: On n'épouse pas sa

danseuse. Car ie mari exige de sa
femme une pureté que la danseuse

n’a plus.”

M. Lasvel: ‘De nombreux cama-
rades médecins m‘ont dit le nom-
bre des jeunes filles venant de-
mander des calmants pour dormir,

à la suite de l'excitation causée
par la danse".

Docteur Pinard: “Les danses
dites modernes sont préjudiciables
à la perpétuité de l'espèce, et el-
les amènent par leur excès l'aité-
ration de la santé de l'individu”. 1

Docteur Pagès: Et les danses

plus anciennes?
“11 v faudrait revenir et sur-

tout répandre celles où les dan-

seurs se tiennent à distance, com-

me la bourrée d'Auvergne: dan-

sées correctement, elle impose

dans les attitudes les plus variées

une rectitude corporelle qu’aucun

autre exercice ne sautait donner
avec autant de plaisir.”

Docteur Bernard: “Ce que je

pense des danses modernes et de

leur pratique, C'est un danger

qu’il faut combattre très sérieuse-

ment; c’est un péril qu’il faut de

toute urgence détourner, Danger

et péril s'entendent aussi bien

pour les graves désordres qu'oc-

casionne sur le corps humain la

pratique des danses modernes.

Mlle Régnier: ‘Le laisser-aller

qui s’est fmplanté chez-nous, ces

dernières années, tant dans la dan-

se que dans la toilette, a eu de fà-

cheuses répercussions dans les

moeurs et compte à son actif bien

des drames.
“Je tiens à affirmer que la

plus chaste des danses peut deve-
nir la plus indécente par la seule
façon de l’interpréter.”’

M. T. Martel: “Depuis long-
temps ‘‘j’ai dans le nez,” comme

on dit, les danses exotiques.

Qu'’elles soient sud-américaines ou
anglaises, noires ou blanches, Je

les tiens pour inférieures de beau-
coup aux danses françaises. Tous

ces trémoussements de salons et
de viHles-d'eaux sentent l’aventu-
rier et le rastagouére.

“Il m’a suffi de voir exécuter
I'immonde tango et le cynique
fox-trot pour étre fixé sur la gros-
sièreté, la brutalité, le manque
complet d’esthétique de ces pré-
tendues danses. Prenons-les pour
ce qu’elles sont: des contacts et
des attouchemnts.”

M. le pasteur Soulié: “La crise
que nous traversons tend à ruiner
toutes Jes forces traditionnelles
organisées, la famille, la société,
la religion.

“Tout ce qui est sain et pur a
de la répugnance pour ce qui est
malsain. -  M. Martial Teneo: ‘“‘Lieffet de |
ces danses modernes?

‘ pA Lia le

Les Dances Modernes
———><<een

 

“Elles sont pernicleuses pby-
siologiquement, à! n'y a pas‘ de
doute. La plupart des danseuses
subissent un détraquement plus ou

moins prononcé si elles dansent
abondumment. Pour la jeune fil-
le, c’est un danger constant et el-
le prépare la femme à être un
jour entrainée hors de son milieu
et A déiaisser sa famille.”

M. J. Finot: “Tous ceux qui s’s-
donreut à la danse, deviennent
sciemment ou inconscienment la
proie de l'alcoolisme.”

Le R. P. Javier a traité ce sue
jet dans le Carême de 1923, Voici
la pege qu'il a consacrée à la
dansc au cours de sa sixiéme cone
férento sur ‘’La modestie chrétien-
ne et les divertissements mon-
dains”.

“La loi évangélique réagit cone
tre l'abus de la danse et du jeu.

‘A coup sûr, là danse n’est pas
fatalement ii:mmorale. Ces rondes
naïves, ces mouvements rhytmés

qui, conformes à toutes les délica-
tesses, sont encore en fäveur dans
quelques-unes de nos provinces,

n’ont, en soi, rien qui offense la
modestie. Je dis ‘‘en soi’”’ car même
dars nos villages les plus religieux

ces réjouissances, de fait, ne sont
pas sans inconvénient. Les repré-

sentan(s de Notre-Seigneur détour-
nent les fidèles des bals champê-
tres, ils craignent pour les jeunes
filles et les jeunes gens qui y mon-

trent trop d'’assiduité. L'expérien-
ca prouve que de ces fêtes et des
promiscuités qu’elles comportent,

les âmes reviennent souvent ate

teintes dans Jeur candeur, parfois
à jamais fanées.
“A côté de ces danses intrinse-

quement honnêtes, d'autres sont
douteuses: impliquant des attitu-
dès, des gestes, des tours qui é-
veillent des pensées et des émo-
tions voluptueuvses, elles devien-

nent en beaucoup de cas des oc-
casions prochaines de mal faire.

“Enfin, Messieurs, il est des
danses nettement contraires fux
bonnes moeurs. La religion les
condamnera toujours. Empruntées
non plus à là Pologne ou à l’Ecos=
so, mais aux nègres ¢»  l’Amérie

que, elles sont paraît-il, une insul-

te à la pudeur. Les Pères et les

mères n’ont pas le droit d’exposer
ainsi l’âme de leurs enfants.
“Pour échapper à cette réproba-
tion, dit un savant évêque, qu’on,
ne recoure pas hypocritement à
ce que j'ai entendu appeler ‘‘une
interprétation convenable” de ces
chorégraphies inconvenantes.

“Ce n’est là qu’une vaine tentative
en vue de les faire pénétrer dans’
la société chrétienne. oo

L’expérience et les aveux des
personnes du monde qui sont sin-

cères nous permettent d’affirmer
que ces interprétations sont in-
capables de supprimer, chez une.

jeunesse impressionnable et dé--
bordante de vie, la téndance na-
tive et perverse de ces diverlisse-
ments exotiques”. (Mgr Quilliet,
évêque de Limoges. Lettre Pasto-
rale, Caréme 1920) Le cardinal
Amette, vous_le. savez. s'indignait

contre ces amusements qui offen-

sent la pureté la moins ombra-
geuse; son vénéré successeur s'est
solidarisé avec lui, et Benoit XV
réprouvait énerg‘auement “ces
danses exotiques -ct barbares ré-
cemment importé” dans les cercles
mondains, plus c''oonantes les u-

nes que les autr-s. On ne saurait
ajoutait le sage l'ontife, imaginer
rien de plus propre à bannir tout
reste de pudeur”. (Encyclique Sa-
cra propediem, j«nvier,. 1921.)

Les raisons derrière lesquelles
on essayerait de s’abriter pour
désobéir à ces prescriptions sont
vaines. On prétend qu'il ne se-
ra plus possible d'aller dans le
monde. A quoi l'évêque cité plus
haut répond: “Si le fait d'aller
dans le monde doit nous porter
‘au péché grave, le devoir d'une
personne chrétienne est de n’y
point aller. C'est à vous précisé-
ment, femmes et filles catholiques
qu’il appartient da lutter contre
l'introduction de la danse dans
vos foyers en ne permettant pas

qu’elle sn fasse dana votre foyer
et en refusnt de prendre part à
celles qui se font ailleurs.

egrets.

Lo respect pour soi-même est;
un sentiment fort louable, mails il -
ne doit poirt aller juequ’a la vé-
nération. :
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Pour tout travail de Cuisson | |
Vous n’avez besoin que d’une sorte de farine dans

1

La

 
Un produit des mouline Quaker, Peterborough et Saskatoon.

votre maison si cette farine est dc la Quaker.
Quaker n’est pas simplement une farine à pain, à.

gâteau ou à pâtisserie: c’est une farine servant ken

toute fin. On pourra l'affecter à tout travail deb4."

cuisson et avoir l’assurance qu’elle donnera foujours +
les résultats les plus satisfaisants. Les consomma-
teurs de farine Quaker sont ceux qui obtiennent

les pains les plus gros et les plus beaux, les pâtisse-

ries les plus riches et les plus croustillantes, les
gâteaux les plus légers et les plus délicieux.

VOICI LA GARANTIE QUAKER :—
Si la farine Quaker ne vous donne pas satisfaction
absolue, votre fournisseur vous remboursera

votre argent

e

Farine §
Toujours la même, toujours la meilleure

Sur chaque sac apparait le Petit Bonhomme Quaker

f
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   LA FARINE QUAKER EST VENDUE PAR LES MEILLEURS EPICIERS

DANS LA VILLE D'OITAWA ET LA BANLIEUE
o
ç

PE



®

 

 
 

  

 

PIIIityguinappegr

rr®ve

Mignonne:—

  
    
a2= = am —

Je croirais plutôt qu’il y a deux tre nom sous silence la semaine

siècles que vous ne m'avez écrit,
petite Mignonne. Mais, je devine|

que la liberté des vacances fait

quelque peu d'obstruction à la

meilleure volonté du monde. Quand

,On est libre, on abandonne bien

“des projets momentanément. Aus-

sl, je ne vous en veux pas, 11 faut

‘bien ge reposer des durs labeurs
‘de l'année après tout! Cependant,
;Vous êtes revenue dans vos péna-

tes, Mignonne; vous serez donc

! ponctuelle a l'avenir. Je vous fé-l

licite d’aimer cette qualité su-,

préme qu’est la Bonté. Si elle de-

mande bien souvent des sacrifices

elle n’apporte pas moins des joies

inespérées. Etre bon, c'est faire

des heureux, et faire des heureux,

n'est-ce pas le but de tous sur la
terre? Comme vous le dites si

bien, ma chère: ‘’La peine que la

bonté cause vaut bien le bonheur

:Que le plus souvent elle nous pro-
eure. A propos de votre jolie chan-
‘sonnette, ma mie, je vous prie de

ne pas désespérer: elle est sur le

point de paraître. Avec ma meil-
leure tendresse, je vous dis donc

un cordial au-revoir!
Misti:—
—Vous savez blen, petite Misti,

qu’il m'est impossible d’oublier
mes nièces si almables' C'est
 

“Jeux de l’Oncle Raymond
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Les Allumettes Mysté-
rieuses,

| Prenez deux allumettes de pa-
pier dont un côté est imprimé.
Tenez-les par les deux bouts en-

I

4
°

tre votre pouce gauche et l'index,
Avec votre pouce droit et l'index

mettes par le centre et tournez-
les. Le côté imprimé paraîtra tou-

: jours.

i= la mein droite, prenez les allu-

leur faire faire un demi-tour. De
les spectateurs ne

du truc et
cette manière,
s'apercevront point

jvous ne manquerez jamais votre

toup..
4 (Service Public Ledger)
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Vous n’avez pour réussir, qu’à|

 

 

dernière. Continuez
au Bureau d'Echange, ma chère!
Sachez que je ne vous omettral

pas de ma liste, lors de la distri-

‘jveux noirs fascinants.

{| un ennui de mélanger à la maison
pourquoi je ne pouvais passer vo- |

à participer;

! bution. J'ai reçu ce que m'avez
envoyé dans votre lettre. Merci.
Je vous le retournerai, gentille’

Mitsi.
Coeur Brisé:—

Oui, il y a de la place pour vous:
au Royaume, petit Coeur de Buc-
kingham. Bienvenu parmi nous.
Je transmets vos messages à l'E-|

change.
Petit Sphinx:—
Ne soyez pas craintive, mon en-

fant, l’Oncle est heureux de vous
accueillir dans son vaste domaine.

Toréador:—
Vous êtes bien gentils, allez, de

me faire parvenir des envois aus-
si intéressants. Vos cousins et cou-
sines vous en savent gré, mon
cher. Revenez-moi le plus souvent

possible. Je vous serre  amicale-
ment la main en attendant.

Libellule:—
Patience et longueur de temps

font mieux que force et rage, pe-

tite Libellule. Vous avez donc en-
fin des correspondants à l’Echan-
ge. Je vous en félicite, ma shère.
Il n’y a rien comme la correspon-
dance pour développer et perfec-
tionner le style. Je vous suis bien
reconnaissant du respect que vous

portez aux cheveux blancs; voilà
un trait caractéristique de gran-
deur d'âme. Quand reverrai-Je vo-
tre prochaine, charmante Lihellu-
le? Je vous adresse mon :7;11<ur
sourire.

Chevalier d'Arma:—

Je mets chapeau bas devant
vous, chevalier! Comment étes-
vous? Mais, dites done, que falt
notre chère Marjolaine?

Lilas Blanc:—

Ah, ma petite, conservez le
“Droit” précieusement!
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Pour Foncer les |
cheveux appliquez

du The Sauge
Paraissez jeune!Restaurez leur

Coloris, leur Brillant et leur
Attrait Naturels

La sauge ordinaire des jardins
“infusée en un thé épais avec l’addi-

veux gris, striés et fanés en che-
Seulement

quelques applications constitneront

une révélation si vos cheveux sont
fanés, striés ou grisonnants. C’est  
le Thé de Sauge et le Soufre. Une
manière plus facile c'est de se pro- |
curer le Composé de Sauge et Sou- ,

; tre de Wyeth en toute pharmacie,
tout prêt à servir. C'est l’ancienne |

recette améliorés par l'addition :
d'atitres ingrédients.

Bien que les cheveux gris et fa-
nés ne soient pas un péché, nous
désirons tous garder notre apparen-

co etnotre attrait juvéniles. En
fonçant vos cheveux avec le Com-
posé de Sauge et de Soufre de

| Wyeth, personne ne peut dire que

, vos cheveux, tresse par tresse;

-

 De cette! de ma mie",
, manière, vous saurez à qui répon-| Maison grise",

cela s’est fait, parce que le tout
est si naturel et uniforme. Humec-

“ tez une éponge ou une brosse douce
de ce composé, et passez-la dans

e
matin tous vos cheveux gris seront
disparus, et après une ou deux au-
tres applications vos cheveux se-

ront noirs, brillants, souples et

fascinants. metEL

 

  

Etes-vous retournée à l'Académie
Youville cette année? Dans quelle
classe êtes-vous? Je serais charmé
de connaître ces détails qui vous
touchent de près. Je m'intéresse
vivement à vous, ma chère. Rece-
vez donc ma meilleure affection
et revenez-noug bientôt,

Farinette:—
J'aime ces épanchements sincè-

res dans un coeur ami: aussi, loin
de déchirer votre lettre, l’ai-je
lue et relue plusieurs fois. Il me
fait plaisir, gentille Farinette, de
noter que vous lisez, chaque soir,

le “Droit” en entier. Combien de
jeunes filles pourraient en dire au-
tant? Ceci prouve que vous savez
vous intéresser aux choses sérieu-
ses. Vous avez donc fait Un beau
voyage à Carlsbad? J'en suis heu-
reux pour vous, aimable meunière.
En effet, José Delaqueprière chan-
te à ravir “Si vous l'aviez com-
pris’ de Denza. Avez-vous aussi
entendu, chantés par lull: “Le

Prince aux Muguets”, “Le Coeur
Si tu le veux’, “La
“Mai de Reynaldo

dre quand vous écrirez au Bureau | Hahn, et “Chanson de Florian, de
d’Echange. J'ai bien aimé vos en-
vois, Merci, ma chérie, M, l’inspec
teur vous a-t-il donné un congé à
l’occasion de sa visite? Joyeux
bonjour.

Chaperon Rouge:—
Voilà un bien joli pseudo, mon

enfant, et je vous en félicite cha-
leureusement. Il tonnait et il pleu-
vait à torrents lorsque vous m’a-
vez écrit, dites-vous? Je vous
trouve bien -ourageuse pour une

petite fille. ii me tarde de lire
votre prochaine, aimable chaperon
Rouge. Mille bonnes choses pour
vous.
Coquelicot:—

Bonjour, petit Coquelicot! Ma
pensée est toujours avec vous; a-
lors, pourquoi ce désappointement?

  

 

Godard’. Je vous conseillerais de
vous procurer ces disques, car je
ne connais rien de plug charmant.

J'ai bien goûté l’extrait de Théo-
phile Gautier contenu dans votre
lettre. Gautier est un français ,et
non un Canadien. Je vous envoie
ma plus franche amitié. Farlnette.

Comtesse Jocelynde:—
Vous avez un excellent remède

pour chasser le cofard, belle com-
tesse; c’est celui d’écrire à votre
oncle. Sachez, madame, qu’il ne
faut pas, comme les perdrix, pren-

dre la teinte des choses qui nous
entourent: ce serait, parfois, trop
triste et trop morose. Je remarque
que vous êtes une grande taquine.
Pour une comtesse, voilà qui sort

un pen de l'ordinaire. Quant aux

 

Aubaines de Samedi, de 8.80 a.m. à 6 p.m. à la Grande

Vente de Fonds de Banqueroute de
Tous les Prix Lisez

sont des les Prix

AUBAINES REGULIERS

 

| Sous la direction de A. A. Fournier Limitée

Fil de Coton de
Clapperton

Se présentant en numéros de

10 à 60, noir et blanc. Rég.

8c. Prix de Vente de Ban-5
queroute de Malette … C

  

Savon de Toilette de
Qualité

Se présentant en trols par-

fume. Une bonne qualité, va-

lant 19c. Prix de Vente
âcde Banqueroute de Malette,

Résilles à Cheveux
Doubles Mailles

Faites de véritables cheveux,
Genres calottes ou frange. Tein-
tes assorties. Rég. 15c. Prix

de Vente de Banqueroute de
Malette,

chacune . . . . . 6c
La douzaine, 69c

   
  

Articles d'Usage

Flanellette Blanche,
meilleure qualité cana-
dienne. Duveteuse spé-
ciale. Rég. 22c. Prix
de Vente de Banque-
route de Malette, le
verge . 19c

Flanelivite Ra yée,
36 pcs de largeur, dis-
positions pâles pour
sous - vêtements et
fonds foncés pour dou-
blures. Rég. 30c. Prix
de Vents de Banque-
route de Malette, la
verge . . . x 25C

Draps ourlés, di-
mension 2 x 24, faits
de tissu à draps épais.
Valant $1.50. Prix de
Vente de Banqueroute
de Malette, ch. 81.29
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Savon de Lavage

La plupart en marques types.

Rég. &8c. Samedi, spécial de

Banqueroute de pans

Malette . . . 4! 25c

Grande Vente de

Pardessus pour Hommes
Seulement 50 Pardessus d’apparat

de haut ton pour hommes. Se présen-
tant en genres Ulsters et Chesterfields
a collet de Velours, de Melleton, Ra-
tine et Worsted épais.
ment confectionnés; bien finis et à
garnitures de choix. Tailles 35 à
seulement. Prix de Vente de Banque.
route de Malette,
qu’il y en aura ....

 .. * 0s see (se

Bas de Coton pour Dames

Finis Cachemire, qualité

épaisse, noirs ou bruns. Régu-

lier 59c.

Spécial, la paire ... ,. 25c

Tous élégam-

39

= $10.00
Aussi Pardessus pour Garonnets, en

les plus nouveaux modèles, $7.95

 

CHAUSSURES
Bottines pour Gar-

connets et Fillettes, de
veau noir ou brun. Les
bottines des garçon-
nets se présentent dans
le genre blucher. Poin-

tures 8 4 10%. Rég.
$2.50. Très spécial, la
paire . . . . $1.48

Bottines pour ado-
lescents, de veau noir
ou brun, genre Blu-
cher et Balmoral droit,
bouts larges, appro-
priées à l'école. Poin-
tures 11 À 13%. Ré-
gulier $3. Très spé-
ciald . , . . $1.98

Bottines Noires et
Brunes pour Garçon-
nets, bouts larges. La
plupert dans la coupe
Blucher. Pointures 1
à 5. Spécial à $2.48

  

  
 
Bas Worsted pour Gar-

çonnets
Tout laine, à côtes,

qualité résistante, noirs.
tures 6 à 10 seulement.
75c. Samedi chez Malette,
Ia paire .... ...

bonne
Poin-
Rég.

59c
 

-petite Provençale, qu’on

| Je lirai vos impressions de vacan-  =à l’Ancien Magasin Maletle, angle Dalhousie et Murray

rawr

   

photos, vous serez à même d’en| vous et votre famille. Pour l’au-

juger un peu plus tard. Les photo-! tre détail, votre incrédulité est

graphes ne meurent pas tous si-| justifiée, et vous avez raison.

multanément, n'est-ce past Mals| Vous pouvez facilement changer

pour celà, je recevrai la vôtre.

|

votre nom en consultant qui de

Est-ce compris? Madame la com-

|

droit à ce sujet, J'ai bien reçu ce

tesse, je dépose à vos pleds tous

|

que vous m'avez envoyé pour le

mes hommages. Royaume, Merci. Affections et

Lolita:— tendresses en abondance, gentille

Où va-t-on faire la croix? Pensez Goëlle.
donc, chers amis, Lolita qui re-
vient! Franchement, je croyais
que vous étiez partie à destination
d’un autre Royaume, Mais, je
vais donner ordre à mes hérauts
de sonner le retour triomphal de
notre petite brebis égarée. Vous a-
vez mon pardon, ma chère, si, au
cours de votre absence, vous avez
fait de la propagande en faveur
de notre journal. C'est donc grâce
à votre initiative si nous comptons
maintenant au Royaume le ‘Nid
des Oisillons'. Mes félicitations et
mes remerciements, Je formule des
voeux pour que vous deveniez
ponctuelle aimable Lolita. Ma plus
affectueuse tendresse.

Le Nid des Oisillons:—
Je vous attends. Quand vien-

drez-vous gazouiller sous mes fe-
nêtres?

Jeune Rajah:—
Ici, à Ottawa, les premiers

jours d'octobre n'ont pas été bien
cléments, Mais peut-on s'attendre
à autre chose en automne? Pour
les adresses des cousins et cousi-
nes de Montréal, je vous les feral
parvenir bientôt, mon cher Rajah.
Que faites-vous de ce temps-ci? A
quelle école allez-vous et dans
quel quartier? Racontez-moi celà:
je vous connaitrai davantage a-
lors. Je vous fais force salamalecs,
mon Drince.

Le Sheik:
Bonjour, Monsieur l’Arabe | Jat-.

Claude de Chanteraine:—

Non, je ne fus pas en grève,

mais l’espace dans le journal é-

tant trop restreint, pendant quel-

que temps, ceci occasionna un lé-

ger retard dans la publication de
Bien jolie votrela Petite Poste.

 

Mile Boissineau raconte
comment Cuticura l’a
guérie de ses Boutons.
“Il y a environ trois ans je fus

affligée de boutons sur la figure.
Les boutons étaient durs et petits

et s'envenimaient, mon
visage fut défiguré pen-
dant un certain temps.
Ces boutons me tenaient
souvent éveillée des heu-
res de temps vu que l'ir-
ritation était trop forte.
J'essayai différents re-

mèdes, mais sans retirer de soulage-
ment. Je commencai alors & em-
ployer le Savon et I’ Onguent Cuti-
cura et après la première applica-
tion, je pus m'apercevoir d’une
amélioration. Je continuai de les
employer et je fus complètement
guérie après avoir employé trois
morceaux de Savon Cuticura et
deux boîtes d'Onguent Cuticura.""
(Signé) Mile Rose Boissineau,
ave Bellevue, Sault Ste-Marie, Ont.

Soignez votre peau avec le
1'Onguent et le Talc Cuticura.
Echantillon de chacun gratis par la

 

 Savon.

2
tendrai une longue lettre de vous poste.Adresse: drmans,Limited,

bientôt. Est-ce trop demander? Vendus partout. Eavon Zôc. Onguent 25¢
Baron Mystère:— et 50c. Talc. 25-. 

| grin. Dites-moi donc ce qui vous

 

 
 

composition, Claude; je vous as-
sure qu'elle aura les honneurs de
la publication. Qu'y a-t-il donc qui
ne va pas? Vous semblez désezpé-
réo et en proie à un grand cha-

ennuie, ma mignonne. Je vous
laisse’ avec un affectueux bon-

jour.
Capriceuse,

que:-—
A mes trois nouveaux sujets de

la même famille. Je lance mon
plus chaleureux accueil au Royau-

me.
Le Vent:-—

Non, ce n'est pas T. M. Songez-
vous toujours aux gaietés de la
fanfare? Et le trombone à coulis-
se? Ha! Ha! Je vous attonds bien-
tôt.

D'Artagnan:—
Cette léthargie dans laquelle

vous étiez tombé a donc pris fin?
Laissez-moi m'en réjoulr, mon
chevalier, Vous plaisez-vous \tou-
jours dans votre position? Mlle L.
R. se porte ‘toujours bien sans
doute? En plus de son côté histo-
rique Québec vous offre encore
des charmes supplémentaires,
n’est-ce-pas? Tout se découvre,
vous savez!
Le Guignol:—
Que vous soylez humain ou

marionnette, vous êtes le bienve-
nu au Royaume.
La Dame en Noir:—

Entrez, Madame;
coit tendrement dans
Vous nos ferez plaisir
nant bientôt.

—_——

GRACEFIELD
—lf.

11 octobre, 1928.
Les élèves de l'Ecole Modèle de

Northfield qui est sous la direc-
tion de Mlle Ant. Lecuyer ont ob-
tenu les notes suivantes pour con-

cours de Sept. 6e, année; Germai-

ne Clément, 99 p.c. F. Clément,

Le Bébé, Bourlama-

on vous re-

nos murs.

en reve-

 

 
 

93 p.c. L. Lecuyer, 91 p.c. 1} 1ret-

te Marois, 88 p.c. 5e. année, Délia

Miljour, 98 p.c. J. Marois, 92 p.c.

4e, année, J. Lecuyer, 96 p.c. A.

Lapointe, 95 p.c. C. s't-Jacques,

94 1-2 p.c. L. Clément, 94 pc. L.

Thérien, 86 p.c. 3e. année, Rose

Miljour, 99 p.c. J. Clément, 98 p.c

R. Lecuyer, 96 p.c. Ed. St-Jacques

95 p.c R Clément, 87 p.c. J. Per-

rier, 85 p.c. L Chasles, 84 pc. 2e.
année, L. L’Ecuyer, 99 p.c. E. La-
pointe, 98 p.c. C Parker, 97 pc. O.
Parker, 95 p.c. J. Lafontaine. 90
p.c. Ed. Chasles, 83 pc. L. 7} fon-
taine, 80 p.c. lere année, C. Clé-
ment, 98 p.c. Ed. St-Jacques, 95 -
p.c. R. St-Jacques, 95 p.c. M. Clé-
ment 95 p.c. P.O. _Marois, 94 pc.
 

 

Nous avons une voiture de

livraison sur toutes les rues,

chaque matin.   

  

 

 

L. Clément, 94 p.c. J.-A Marois,
93 pc. A Parker, 90 pc. J. Clé-
ment, 90 p.c. E. Lripointe 90 Dp.6.

— 

 

    

  

 

; res

À CASAVANT FRERES8

3 FACTEURSD'ORGUES

|

M. H. CHAGNON

ST.HYACINTHE . QUE.

89, rue St-André - Ottawa

 

 

Orgues pneumatiques, orgues
électriques de toutes di-
mensions, de tous prix.
 

Souffieries électriques,
hydrauliques, à gaz.

 

Souffleries spéciales pour
harmoniums,
 

Orgues et harmoniums d’oc-
casion à vendre à bonnes

conditions.
 

  

 
  

2% Le Savon Coticura rate sans pot.
Acceptez un cigare, Baron et T7

passons au fumoir. Nous cause-
rons plus intimement,
Faucon Blanc:—

L'Oncle vous souhaite !a plus
cordiale bienvenue au Royaume,
petit faucon. J'espère une lettre
de vous sous peu. Dites
Micheline de m'écrire,
Jdcanne de Lorraine:-—
Un tendre souvenir, Bien que le

nombre de sujets augmente sans
cesse, je pense toujours à Jehan-

donc à

LE

 

ne.Revenes-nous bientôt, voulez- ENCOURAGEZ LES

Fotenmeme fait plus plaisir|| INDUSTRIES DU PAYS
que, do,rererolrwaemiele |Tailes Usage de
vil traBientôt chezvous? Vousl| Allumettes d’EDDY
voudrez bien, n’est-ce pas, lui

transmettre toute mon amitié. Je
vous ferai certainement connaître
les adresses des correspondants

montréalais. L'idée de les convier
à un thé est magnifique. Je vous
enverrai la réponse au renseigne-
ment demandé. Votre gentillesse
vous fait honneur, cher Petit Sa-

 

 

A. D. LABELLE
BOUCHER

VIANDES DE PREMIER CHOIX
Service et courtoisie.

 

bot. Aussi, je vous conserve une
affection toute ; particulière, A 35, rue St-Laurent - Hull
uan rochaine?

Page Indisorot:em Succursale: 47, rue Laval.

Quel bonheur pour nous de vous voir revenir au bercail, Tant
de jours s’étaient écoulés depuis
votre dernière missive! Ceux qui
aiment la nature comme vous,
Messire Page, sont de véritables
artistes. Quel dommage que vous
n'ayiez point un pinceau pour
brosser quelque chef-d'oeuvre! Je

 

Pritchard-Andrews Co.
of Ottawa, Limited

GRAVEURS

Timbres de Caoutchouc, d’Acier
et de Cuivre, Plaques de Portes,

te., etc.
souhaite de vous lire dans un a- etc, etc ot

venir rapproché, 264, Rue Sparks - tawa

Princesse Indlenne:— Téléphone: Queen 562
 

Malgré ce que vous dites, éerli-
vez quand même. Vous verrez la 
satisfaction que celà vous donne-
ra, Je fais ma plus belle révéren-

ce à la noble princesse.
Roi des Mers:—

Certes, vous avez la permission
de participer au Bureau d'Echan-

ge, comme tous ceux, d’aillerwts,
qui font partie du Royaume, En-

voyez-moi des communiqués et je

les ferai paraître. Une chaude poi-

gnée de mains, mon Roi.
Mimi Blanc-Blanc:—

ADRIEN MONTSION
MARCHANDISES

SECHES

Une visite est sollicitée au ma-
gasin de l’économie.

226, Rue Montcalm, Wrightville
HULL

 

 

Votre affectueux bonjour m'a

||

Téléphone: Sher. 2082

enchanté. En retour, accepterez-

vous mon amitié et ma tendresse,
petite Mimi?
Magali:—

Trois hourrahs pour Musette

qui a réussi à vous faire revenir
au Royaume! Sans doute, la ral-
son de votre long silence est que
vous étiez encore sous le fharmes
des sites pittoresques d’Arthabas-
ca. 11 est certain que ‘‘partir, c’est
mourir un peu”, c’est la fin d’un
beau rêve, c’est le dernier vers
d’un poème. C'est alors én’on est
rempli de tristesse. Rappelez-vous

ne doit
jamais désespérer. Travaillez bien
fort, et à la fin de l’année, vous
aurez cette fameuse première pla-
ce que vous convoitez tant et que
je vous souhaite de tout mon

A. A PROULX
Entrepreneur Général

1088 rue Somerset - Ottawa
 

 

Téléphone: Sher, 4082

MLLE M. SHEA,
Marchande de Chaussures

Gants, Bas, Mitaines et Laine

Angle des rues

Champlain et St-Laurent, Hull
 

\

coeur. Mes prières seront pour
 vous, ma chérie, Maintenant, iI me ; Ww

reste à vous dire que j'attends Téléphone: Sher. 1644-W.
votre prochaine lettre dans quel- GC. BOI AND
ques jours. Ne me décevez pas.) BOUCHER

Mon amitié vous est acquise. / Viandes de premier choix toujours en

Noëlle :— mains aux plus bas p-ix,
—Ah, que vous savez faire plai- Courtoisie et Service.

sir à votre oncle. aimable Noëlle. 43. rue Wellington Hull
,Je croyais qu’à l'instar de l’en-

fant prodigue vous nous aviez Sussursale: Cotn St-Jacques & Frontenac

quittés pour des régions meilleu-
res. Heureusement, il n’en est

 

 

rien. Ainsi, vous êtes revenue du
Bic? Vous y avez sans doute pas-
sé de délicieuses vacances? Quand
êtes-vous revenue, petite Noëlle?

F. LAROCHE & FILS

Marchands de Chaussures
et

ces avec grand plaisir, Dites donc Manufacturiers de Harnais
à Marie S. de faire son entrée au
Royaume, ainsi qu'à L. D. et T.

Service st courtoisie
‘Une visito est sollicitée.

 

P. A vous, Noélle, je transmets _
mes meilleurs sentiments. A bien- 83, rue Du Pont Hull
tot, dites!
Goëlle:—  

Vous faites très bien d'apren-
dre la sténo et le dactylo; vous
pourrez facilement vous créer u-
ne bonne situation. On peut ap-
prendre beaucoup, seul, quand on
est un tant soit peu sérieux. Je ne
connals pas personnellement l'ai-
mable Valentine de Montebelln.
Vous aurez donc un frère en reli-
Bion. Ce sera très honorable pour

Téléphone: Sher. 2409

J. A. TESSIER
TOUS GENRES
D'ASSURANCES

Angla Kent et Aubry - Hull
Près Rue Principale

   
RYNRN

 

RCHANDS À
La comptabilité claire et sui-

"ase—

vie est la clef du succes dans

une maison d’affaires
 

 

Plus d’un homme d'affaires ont

appris, mais souvent trop tard, la

valeur d'une comptabilité rationel-

le et suivie. Il faut que les chif-

fres que le comptable pose sur des

feuilles de papier soient la photo-

graphie exacte des opérations fi-

nancières pour que le patron sa-

che constamment de quel côté pen

che la balance de ses profits et de
ses pertes.

A la moindre indication d'un

fléchissement du côté des dépen-

ses immédiatement l'homme d'af-

faires se pose une foule de pro-

blèmes. Si sa comptabilité est bien

organisée et suivie il pourra ap-

porter les remèdes dans son ad-
ministartion. S'il n’a que son car-
net de banque, il court quatre
vingt-dix-neuf chances sur cent, de
voir venir l'huissier saisir son a-
voir avant même de pouvoir se
rendre compte de son insolvabili-
té.

Comment préparer les rapports
du gouvernement sans une comp-
tabilité moderne. De plus, ne faut-
11 pas oublier que le meilleur des
systèmes doit être suivi par l’oeil

du maître ou de l'expert parce que
des erreurs déplorables peuvent
se commettre et causer un tort ir-

Téléphones: Sher. 2443

réparable au patron qui attendait

tout de sa comptabilité,

Un expert comptable licenalé

est précisément l'agent de sûreté

qui maintient la bonne tenue des

livres, qui aide le patron à analy-

ser ses dépenses et ses revenus et

qui tient le thermomètre de la fi-

nance d’un établissement.

La licence que détient un tel
expert représente des années de

préparation sérieuse et pratique,

l'expérience combinée de plusieurs

maison d'affaires, des examens

techniques très étendus et un di-

plôme professionnel,

Depuis un certain nombre d'an-

anées les maisons de commerce

grandes et petites recherchent les
services de comptables licenciés.
Plusieurs bureaux de ces compta-
bles se sont ouverts à Ottawa.
Comme il y a des avocats et des
médecins que l’on préfère à d'au-
tres avocats et à d'autres méde-
cins, il y aussi des comptables li-
cenciés que l’on préfère à d’autres
parce que nous pouvons attendre
d’eux un meilleur service.

Nous vous recommandons le 
La Maison J.-B. Larose

MARCHAND DE MEUBLES

Manufacturier de Matelas et d’Excelsior

102-104, rue Montcalm

comptable licencié Walsh, édifice
Jackson. Lisez nos annonces. €

+ Résidence: Sher. 1332

Hull

 
Téléphone : SHER. 3081

Quartier de veau. La livre ...

sortes — volailles de choix, 36, rue Laval

_
—

Spécial pour Samedi

J. RO TREMBLAY
Boeuf de 1'Ouest, steak et roti dans le sirloin, la livre ..
Steak et rôti dansle filet. La livre ...
Steak de ronde. La livre ... ... vot ver ven oun Wn.
Steak et rôti dans l’épaule. La livre ... ...
Steak et rôti dans l’os côté. La livre

Jeune lard dans la ronde. La livre ...

Jeune lard, dans la cote. La livre ...

Jeune lard dans 1'épaule. La livre ...

Choix d’agneau de première qualité — jambon. de toutes

Trois livraisons le samedi à Ottawa:

1ère à Ÿ hrs a,.m. — 2ème à 3 hrs p.m.

A Hull toutes les heures.

 

.. 25c

… 1…+ 2. +. 2BC

.. À 282

{. 20¢
/.. 15c

.…. |... 28c

eh en of ... 25¢
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JOS. PION
Cordonnier

Réparage de Chaussures à la Main
Service Prompt et Garanti.

31, rue Nicolas Ottawa
 

 

GEO. A. WELCH

COMPTABLE LT

ATTITRE

Immeuble Jackson -

Tél: Queen 585

Ottawa

 

 

Blocs de Ciment, Parquets de
Terrazo

Seuils et Linteanx Renforcés,
Estimations fournies.

HARRY HAYLEY Ÿ
171, Rue Waller

Téléphones:
Bureau: R. 1881,

2

MRés: B. 1527

 

 

Téléphone: Rideau 1331

A. L. Florence & Son
Fournitures de Papeteries

Rue Botelier Ottawa

 

INSTITUT POUR LA VUE
DU

DR TREMBLAY
Correction de Tous les Défauts

Visuels.

7842 Rideau Tél: R. 4230
En face de l'édifice Freiman,

 

FORTIN & GRAVELLE

Marchand de Tabac

en Gros

75, rue Wellington « Hull
 

 

| AUJOURD'HUI
Prenez l’occasion aux cheveux.
Ecrivez pour avoir un Prospec-
tus du

WILLIS BUSINESS
COLLEGE

1391, rue Sparks
Ottawa,

G. H. DUMBAR, Principal
Téléphone: Queen 2378
—  
 

 

BOUCHER FRERES
Marchands de Bois

21, St-Jacques Sher. 2998

HULL COAL CO.
Prop. F. X. FE. BOUCHER

3ois et Charbon

31, St-Jacques Sher. 2998 L
REESEod
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Région de Buckingham

 

LE DROIT, OTTAWA, VENDREDI,LE12 OCTOB

ly a du
“Faisons bien,

 

Mot d'ordre de la semaine: ‘‘Le ‘‘Droit’’ catholique, patriote, | =
instructif et intéressant mérite notre appui.”
 

Îl mérite notreappui
aa

LA VOIX D'UNE NATION CATHOLIQUE CANADIENNE
 

 

Depuis une semaine déjd les nombreux
de Buckingham’ ont pu revoir dans notre coin:

patriote,semaine: Le “Droit”

mérite notre appui.”

catholique,

Mot d'ordre de la
insiruetlf et Intéressant

Comme nous vous avez méditer ces quelques mots, Et vous vous

êtes dit:
>.

ment il le dit lui-même, mais il se fait
tre religion, si bien qu'il a rocu l'approbation
d’autorités ecclésiastiques.

Le “Droit” est récllement un journal
partout le champlon de no-

expresse de nombre

Le “DROIT” est patriote. Il est le défenseur de la juste v.rtu
de patriotisme qui découle directement de la vertu dé charité. Depuis

a
dix ans qu'il est fondé il n'a jamais encore dérogé à sa politique in.
telligente de réclamntions de nos droits et de
campagnes iIncossantes.

Le “DROIT” est instructif et intéressant, Aux nouvelles mon- |

notre langue par ses

diales il ajoute des articles propres à instruire le peuple sur scs de-

voirs et à lui donner des connaissances utiles, La variêté et la bonne
disposition ajoutent à l’intérêt” sans compter que le nouveau coin ré-

gional est pour notre localité un avantage très notable.
Puisque le “DROIT” est catholique, pâtriote, instructif et inté-

ressant, il mérite done notre entier appui.’ Vous avez résolu de lui
donner le vôtre; et vous avez continué:

‘Pour faire prospérer un tel journal il faut faire nôtre ses in-
térêts. Ses principes, Je les répandrai.
rai en ce qu’elles me touchent.
“DROIT” me ‘rappelant toutes

est si aisée

 

FEU M. MOISEDAOUST
Un citoyen très regretté, M.

Moïse Daoust, est décédé diman-
che dernier à l’âge de 64 ans. Le
défunt était estimé de tous. A u-
ne personnalité aimable il ajoutait
l'honnêteté et la charité. Quelques
faits le prouvent. Souvent il di-
sait à ses enfants quand ils par-
taient pour la classe ‘‘apportez

donc tel ou telle chose pour les
enfants pauvres que vous rencon-
trerez’”’. Il ne tolérait jamais que
ses enfants gardent des objets
trouvés. C'est dire qu'il n’avait
«> des amis. M. Daoust tint à
éonner une bonne instruction a
tous ses enfants. Ceux-ci lui en
sont très reconnaissants.

M. et Mme Moïse Daoust éle-
vèrent une famille vraiment ca-

nadienne. Ils eurent onze enfants

dont six survivent.
M. Moïse Daoust est né à An-

£ers. Son père était cultivateur.

Moïse Daoust vint à Buckingham

dès l’âge de deux ans. Il commen-

ca à travailler très jeune, vers

sa treizième année, lorsqu'il mon-

ta aux chantiers.

A 19 il épousa Mlle Marceline

© @huthier, de Buckingham.. IT tra-
vailla alors dans les scieries Frank

Ross pt ensuite James McLaren

Co. Ltd. comme contremaître des

ecierids- à -bardeaux et a lattes.
L'hiver il s’employait dans les mi-

nes ou dans les chantiers. T1 ne

travailla plus pour la Cle Macla-

ren depuis la grève de 1906.

; Peu de temps après son maria-

- ge {1 acheta un emplacement de

l'autre côté de la rivière et se

construisit lui-même une résiden-

ce. En 1912 il la vendit et vint

 s’établir de ce côté-ci de la Liè-

vre.

C'est en 1916 que M, Daoust a-

cheta le magasin ‘‘The Bucking-
ham Flour and Feed Store” ap-

partenant 4 M. William Cummings
M. Moïse Daoust resta dans les af-

faires jusqu'en 1922 alors que le

magasin passa entre les mains de
son fils M. Hervé Daoust qui pous-

sa activement son commerce,
“ Le défunt ’aisse: sa famille;
deux soeurs, Mme Adolphe La-
croix et Mme J. W. Dufresne, de
Garry, Indiana, E.-U.; cinq filles,
Mme Vve X. Gratton, Mme Alfred
Desjardins, Mme Alfred Mousséau
deHull, Mme Edouard Bédard, de

les

pour poursuivre la réalisation de son
Par ma propagande

menter continuellement le chiffre de ses abonnements
Amis de la région, fuites cela et le ‘‘Droit” vivra.

 

Sos campagnes, je les nide-
Jamais je parlerai en mal du

difficultés qu'il doit surmonter
idéal; d'ailleurs, la critique

intæligente je tâcherai d'aug-
ete ”

 

Lévis LORRAIN.

ainsi qu'un fils M. Hervé Daoust,
marchand.

Le service funèbre ent lieu ce
matin à l’église paroissiale. Une
assistancé nombreuse témoignait
l’estime général pour le défunt. M.|
le curé J, Châtelain officiait, as-
sisté de MM. les abbés R. Guindon
et E. Labrosse.

M. Daoust étant
tholique, ses porteurs fureñt de
cette société. C'étaïient: MM. A-
médé Bédard, Hercule Drouin, J.-
A. Lorrain, Joseph:  Beauine, Si-
méon Richard (Hayes) et James
Fgrnand.

Forestier Ca-

 

A ma

POUR RIRE

 

Une petite fille arrive de l'école
en pleurant.
La maman: Qu’as-tu, Jeanne?
Jeanne: Durant la classe

maîtresse m'’a fait asseoir én a-

vant et m'a dit:
pour le présent.” Puis elle ne m'a
pas donné de présent.

x x x

L'instituteur: Pourquoi n'est-tu
pas venu en classe, hier? '

L'élève: Parce que
viez dit de me Ylüs revenir” tant

que je n'aurais pas les mains

hettes.

Jean:—Il est préférable d'être
seul que de se trouver avec quel-
qu'un qui nous efrit.
Armand:—Tu

soir.

TEMOIGNAGE D'EVIDENOE
BIEN FONDE

Démontrant l'efficacité ‘du Com-
posé Végétal de Lydia E. Pinkham,
dans le cas de maladies féminines,
est constamment publié dans ce
journal. La recommandation
plus puissante en faveur d'un ar-
ticle, est celle donnée par les per-
sonnes qui s'en servent.
fois malades, souffrantes, et déset-
pérées mais miainteñant ramenées
aux joies de la santé, d'un coeur
recontaissant, des multitudes de
temmes écrivent des lettres d’ap-
préciation a ‘The Lydia HM. Pink-
ham Medicine Co.” de Cobourg,
Ontario. Une télle-preuve de l’af-
ficacité du Compasé Vérétal de Ly-
dia E. Pinkham, pour les méladies

~~
To raison, ‘ bon-

3 des femmes, devrait engager toute
Montréal et Mlle Yvonne Daoust; femme qui souffreàl'essayer.

lectours de “La Région

catholique. Non seule- :

la

‘‘assieds-toi 1h f

vous ‘m'a-

la

Autre- .

 

 

VOS NOUVELLES
Toutes nouvelles concer-

nant le coin ‘Ja Région do
- Buckingham ou son ‘Carnet
Social”, .peuveut être com-
muniquéés À Lévis Lorrain,
Bureau Régional du “*Droit’*,
rue St-Joseph, entre les rues
Des Pins et Est,

Nous publicrons aussi, sur
11} demande, en ‘‘tribune libre"

ot sans. engager la responsa-
bilité du journal, toute cor-
respondance portant une si-

_ gnature authentique. Un
pseudonyme pourra paraître

. scul au bas de la publication     : .
boet meiie me em

"ECHO DE NOSECOLES
pee

Ecole No 3. Maris Louise Bou-
rassa, institutrice.

! Rapport des notes pour le mols
, de septembre.
!  Sième Anne:-—lre Rosina Grat-
ton, 2me Meta Price, 3me Jeanne
Gratton. .
2me Année:—-1re Alice Spencer

2me Anna Spencer, 3me Laurenza
Plouffe, 4me Aurore Plouffe, 5mo

- Gabrielle Gratton,
! Cosgrove, me Eilleen
; 8me Joseph Cosgrove,

1re Année:—ler Charles Lavio-
lette, 2me l1éette Gratton, 3me Jo-

Cosgrove,

 cer, 5me Lucia Gratton.
| - Commençants:—Jler Victor

Gratton, 2me Ralph Blouin, 3me
i Lucien Gratton,
i Assiduité:—Rosina Gratton, A-
lice et Anna Spencer, Lucien Grat-
ton, Albert Spencer.
Bonne Conduite:-—Aurore

' Laurenza Plouffe.
i Mlle Lucia Gratton que la ma-

| ladie avait retenue près de ses
! parents nous est revenue bien ré-
solue de rejoindre ses compa-

: gnes.
Je n'ai pas de reproches à fai-

;re à mes jeunes écoliers et je
crois qu’ils vont redoubler d'ar-
deur depuie que !e leur ai annoncé
qu'on parlevait d’eux dans notre
meiller journal! canadien-francais,

Le “Droit”.
Glen Almond, Hcole No 8; Jean-

né-Claire Grenier, Institutrice.
| Sur le coin d’une belle terre
appartenant à M. Lecombe, se trou
ve ‘l'agréable petite école de Glen
Almond. Environnée de belles
montagnes, diversement colorées

par la première gelée d'automne
èlle regarde un chemin argileux
qui lui amène grand nombre d’é-
coliers.
A chaque petit bambin, pauvre

ou riche, elle offre un cordial ac-
cuell etgarde en tout, une gran-
de impartialité. Cette école est si-
tuée au-centre de la place et sous
un atmosphère embaumée des o-
deurs de campagnes,

- Rapport mensuel pour septem-
brs. Noms des premiers danscha-
qua division: 5me Année, 1re
Béatrice Couture, 93 p. c.; 3me
Année A, 1re Clémentine Mercier,
97 p. c; 3me Année B, Alice
Couture. 87 p. c.; 2me Année,
Donat Rollin §6 p. <.

Cinq élèves de. 5 à 7 ans ont
pris 1a deuxiéme partie du pre-
mier livre de lecture, cette semai-
ne. Ce sont: Yvette Mercier, Si-
monne Gauthiér, Rollande Lecom-
te, Théodore Couture et Lionel Le-
conte.

LESEFFORTS...
suite de la ltrs

 

et

 

© On dputait hier soir que le gou-
LL 1° 1 _réo-i* assez de vo-

tès pour. .fâäire subir au bill sa
troisième, lecture, même. avec une
majoritéassez restreinte. Du sort
du bill dépend l'avenir immédiat
de Stresemann et de la coalition.

DERNIER AVERTISSEMENT
Autorisé par le président Ebert

à dissoudre le Relchstag si la loi
n’est pas adoptée, le chancelier a
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ATRNGATENEHariiER
No 2

—-Vous le connaissez aussi bien

que moi: le haut clergé est sous la

domination du Saint-Synode,

prêtres ruréux n'ont aucune ins-

truction, ils sont pris au petit bon-

beur pat les habitants du village,

on leur donne deux mois pour é-
tudier un peu de liturgie et on
les ordonne sans autre prépara-

tion.
Quant à l'élément moine, il sé

compose de religieux vivant en
communauté, essayant de s’y sance
tifier, et de vagabonds n'ayant da

. moine que le costume, gous le-
que!, hélos! trop souvent, se cas
chent les vices les plus dégra-
dants. Que voulez-vous que de-
vienne la Russia avec un gouver-
nement d’atocrates névrosés, ser-
vi par une ad:hinistration vénale,
au détrimeat du peaple, de la cré-
dulité duouel on abuze? Ajoutez À
cela que l'Al!emzzne qui convoité
les richesses di pays, a su péné-
trerjusqu'au centre de la cour, où
elle «st soutenue par l'impératrice

les

 

elle-même. :
-—Tout cela est malheureuse-

ment vrai, mais il faut ajouter
qu’à côté de ce mal il y a du bien.
Si le gouvernement laisse de côté
leg gens sérieux, travailleurs, et
n'adnict que les flatteurs, les in-
trigants et les complaisants, il y
a dons le pays un parti qui ne
pense pas de la méêma façon. M Ast
composé des vrais Russes, d'une
armée très brave aimant sa pa-
frie: 11 y à Moscou qui est l'âme
de la nation, la contre-patrie de
Pétrotrad. :

——Soit, mais i] resté a savoir
actuellement qui l’emportera, de
la Russie officielle ou de' l'autre. .
c'est le secret de Dieu, .
—Et ce Jean Cicutier dont le

nom vient d'être prononcé ches
—C'est un de nos cômpatriotes,

venu comme nous en Russié, il y
a quelques années. Son père n'a
vous, qui est-il?
pas fait dé mauvaises spéculations
11 est entré en relations commér-
clalés avec une maison de Todolsk

à lzquelle il achète des fourrures
»qu'il expédie ensuite à Paris. Au
début de la guerre, il a fait ce
que devra faire bientôt mon fils,
fl a quitté‘ Pétrograd pour. aller
se mettre à la disposition des au-
torités militaires françäises, Voici
trois mois qu’on est sans nouvel-
les de lui. Cette. petite sotte de
Nathasa n’a rien trôuvé de mieux
que de demander de ses nouvelles
À son guéridon ! .
—Pauvre cervelle!...

mait peut-être? :
—Je crois. qu’ils étaient fian-

cés, mais vous voila chez vous,
bonne puit et merci encore,

—-C'est moi qui suis confus de
votre  amabilité! Bonsoir, cher
Monsieur.

L'abbé Robert rentra chez lui
se coucha et vainement essaya de
s'endormir.

Prêtre français, venu en Russie,
poussé par le désir de travailler
à là conversion des orthodoxes, il
avait bien vite constaté quel fos-
= profond Bépare l’orthodoxig du

elle l'ai-
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| velle série de tableaux

6me Carmel i

seph Gauthier, 4me Albert Spen- |

Laisons die” DANGER 362
dans une

REUNION SPECIALE
DE LA COMM. SCOLAIRE

Hier soir, mercredi, la commis-

sion ecolaire catholique tenait u-

ne Assemblée spéciale.

On y prit des décisions définiti-
ves concernant la classe nouvelle

vrir au couvent.

missaires ont retenu

me instituteur de la

classe. Son engagement est au
mois, Il nous semble qu'il serait
injuste d'employer un homme, à
un salaire assez bas, jusqu'au

emple, et alors

travail.

commission scolaire
Le prix payé fut de 1.50 chacun.
Il fut décidé d'acheter une nou-

à lettres
| (sur cartons) de la maison mère
des Frères de l’Instruction Chré-
tienne à raison de 12.00. Quant
aux nouveaux tableaux

i doutons pas que nog commissai-

! res opteront pour l'achat de ta-

: bleaux en ardoise. Ce sont ceux

qui donnent la meilleure satisfac-

tion sous tous rapports.
Il fut aussi proposé par le com-

missaire Ladouceur, secondé par

le commissaire Gauthier que let

quatres classes anglaises de l’A-
cadémie St-Laurent n’en forment
désormais que trois, puisque d'a-
près les rapports la chose peut très
bien se faire sans nuire au progrès
des élève.

Cette combinaison permettra
l'installation de la nouvelle classe

; française projetée.
Il convient de féliciter nog dé-

voués commissaires. Malgré la si-
tuation financière difficile où ils
se trouvent, ils ont dans l'intérêt
des enfants aménagé une nouvelle
classe et retenu les services d’uu
professeur ayant fait son cours
en français.

 

convoqué les chefs en vue d’un a-
vertissement final. Le premier
paragraphe du bill a été adopté

{ cependant par un vote de 253 à
97. Cela autoriss Je gouvernement
à prendre les mesures jugées né-
cessaires dans les sphères financié-
re, économique et sociales, sans
égard à la constitution du Reich.
.Le sccond paragraphe a également
été voté.

UN DIRECTOIRE
Si la coalition ne réussit pas à

renforcir sa phalange dans une sé-
ance plénière, on peut compter que
le ptésent cabinet de coalition sera
remplacé par un directoire muni
d'une autorité dictateriale, d'après

 

que définies

Il est avuteux qui les élections
puissent avoir lieu, vu l'état’ d’ur-
gence dans lequel la loi martiàle
met le pays.

Une autre alternative à la dis-
position du président et du chan-
celier consiste à déclarer le Reich-
Sstag ajourné indéfiniment ou en-
core jusqu’au moment où, de l'a-
vis du gouvernement d'urgence, le

. Reichstag pourra reprendre ses
fonctions.

DE L'INQUIETUDE
Presse Associée

, BERLIN, 12. — D'après un té-
légramme cité venant d'Essen, qui
contredit les nouvelles françaires,
les chefs ouvriers et la population
en général s'inquiètent profondé-
ment de la situation dans la Ruhr.
Dans les milieux bien informés, on
est d'avis que la politique françai-

ater

 
cotholicisme.

Sous l'autorité de l’évêque ré-
sidant à Pétrograd, fl était attaché
à la paroisse la plus importante
en qualité de vicaire,

Lorsque le jour parut, alors que
le sofimell allait enfin lui procu-
rer un peu de repos, son impitoya-
ble réveil l'avertit que l’heure
d’alled dire sa Messe approchait,

Lès Dublef, près desquéls l'abbé
Robert venait d’être amené à
remplir son ministère d'une façon
si imprévue, étaient originaires
des environs de Fontainebleau;
ils possédaient sur 1a lisière de la
forêt, du côté de Gretz, un pétit
bien dont la culture avait long-
temps suffi pour nourrir la famil-
le composée de trois personnes. Le
père était un robuste paysän, bon
chrétien, travailleur, qui suffisait
à la tâche, Sa femme, de santé
délicate, lui avait donné quatre
enfants, les trois premiers étaient
môrts avant d’avoir atteint leur
dixième année, le quatrième s’é-
tait élévé plus facilement, mais au
lieu de l'amour de la terre que
son pêrfe eût été heureux de cons-
tater en lui, la passion de l’étu-

| de le dominait à un tel point que
,se parénts renoncèrent à le for-
mer au rude métier de cultiva-
teur, et après trois ou quatre ans
à l’école de Gretz lui firent suivre
les cours de l’école supérièure de
Fontainebleau, d'ol i] passa à l'E-
cole Normale. Lorsqu’i! en sortit,
son premier poste fut le petit
village dans lequel il était né, a-
vait fait sa première Communion
et grandi.

Bien que généralement on ne
soit pas prophète en son pays; le
nouvel (nstituteur avait été reçu
avec joie par ses compatriotes et
Jouissait de l'estime de tous. 

Il 1a méritait.

Simple

COUPURE”|

|
à ouvrir au collège êt celle à ou-:

. |coupure, une meutrissure, une brû-
A l'Académie St-Michel les COM- ‘jure ou une échaudure;

les services prompt

de M. Armand Girard, B. A., COM-‘avec le Zam-Buk.
nouvelle ' ot le délai laissent les tissus meur-

sonnement du sang et même à de
l'ecezéma chronique.

mois de janvier prochain, par ex- |
de le remercier,

de ses services au temps ol il est;
le plus difficile de se trouver du ‘dillée, crevessée, brûlés ou meur-

itrie est effectif Immédiatement. Il

Pour aménager cette même clas-.
se la commission scolaire a ache-'6t à toute inflammation, fait crof-
té 23 banca mis au rebut par la |tre les tissus, sans germes et à l'é-

protestante, preuve des germes et assurant une

pai un doigt jusqu'à !’os en travail-
lant sur une machine électrique. La
"blessure &’ulcéra sérieusement.s

nous ne!

  
les prérogatives constitutionnelles! r
à la disposition du président, tel; tional, le président et le chance-

dans le paragraphe: lier peuvent le déclaré ajourné in-
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Votre blessure n'est peut-être
qu’une simple égratignure, une

mais un

traitement est nécessaire
La négligence

tris passibles à de dangereuses in-
fections et ulcérations, à l’empoi-

Ayez tuujours du Zam-Buk sous
la main. Ce puissant antiseptique
Zam-Buk appliqué à la peau fen-

met fin à toute douleur cuisante

prompte et entière guérison.
Mme Valmor Savaria, rue Mo-

rean, Montréal, écrit:—*Je me cou-

“Le Zam-Buk fit cesser la dou-
leur rapidement. Je persévéral
avec ce baume, et la blessure qui
durant des semaines avait défié
tous les autres traitements fut gué-
rie parfaitement. Je n'oublierai
jamais le bien que le Zam-Buk me
it.”

En des centaines d'autres cas ur-
gents d’affection de peau, vous
trouverez le Zam-Buk précleux. En
toutes les pharmacies, 50c la bot-
e.  
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AGENTS pour vendre en ville et 4 le cam- APPAR
pagne. 5'adresser 157 Principale, cham-

bre 4, entre 6 et 7 heurss p.m. 285-237

BOUCHER d'expérience, bien recommandé.
S'adreaser Hector Foisy, 300 Montealm,
Wrightville. 234-336

NNONC
- eee
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ee

 

A LOUER
NT chauffé de 9 pièce.TEME .

Wellington, Hull, $50 par mois.
dresser au conclargé ou Sh. 2304. 235

OHAMBRES—3 chambres, non méublé: ,
chauffées et éclairées. 185 StAndré…,

 

BONME à tout faire pour famille sans en-
tants devra couckar chez elle. Queen

3482, 36-233
 

COUPLE sans enfants, pour prendre soin
d'une église et d'un presbytère de cam-

pagne dans Ontario. Devra jouer l'orgue,
diriger le chaeur de chant, boulanger, la-
ver, etc. Position permanente. Ecrire Cu-
sier 24, ‘‘Le Droit'’. 234-236

COUTURE dans les habits d'enfants, 257
York, Appt. 801. 236-238

TILLE de salle, Osgoode Hotel, coin Bes:
screr et Nicolas. 296-2385

 

OHAMBRE moublée, montieur préfé

LOGIS-

MAISON,

4770.

MAISON,

ré. 212
Clarence. 236-238

PARTEMBNT avec téléphone.
S'adrésser Albert Laroche, 61 Fronte-

noe. Sh. 1636 232-257
 

LOGIS, améliorations modernes, près de la
rue Principale, 13 Ke nt, Hull. 236-238
 

6
S'adresser

appartements, sur la
183 Broad.

rue

Queen
236-241

219 Water. S'adrosser 2194
R. 2398. 236-233

Broad.

Water.
 

FILLE—Jeune fille pour soin du
33 Rose.

ménage.
234-236

MENAGERE assez dgée pour homme avec
fille da 14 ans. éo. Brunet. R. R. No

1, Ottawa. 234-236

MENAGERE pour p-- tire de campagne
dans Onfario, pouv.~t tout faire, hon

salaire. position permanente. M. l'abbé
A. A. Rondot, Zurich, Ont, 232-241
et

Dimanche avait lieu la commu-
nion solennelle des enfants, La
collecte fut faite par Mlle Margue-
rite Poirier.

 

 

 

Parmi les personnes qui sont al-
lées à l'exposition de Maniwaki: é-
tajent MM. Xavier Beaudoin, di-
recteur, D. Lac'fapelle, T. Label-

le.
MM. A. Lacroix; T. Baribeau,

X. Beaudoin sônt allés à Grace-
field, ces jours derniers,

Visiteurs:
M. et Mme Dr Delisle et leur

fils George, de Hull, M. René Mec-
Nicoll, d’Ottawa, étaient les hô-
tes de la famille A. Legault, di-
manche. Le trajet s’est fait en au-

cz onu | LO.

se de négociations avec des grou-
pes individuels empêche la repri-
se des travaux.

8i la vie économique de la ré-
Bion occupée doit reprendre, dit-

causer d'autres troubles. Certri-
nes restrictions sur la reprise du
travail sont dues dans une iarg:
part aux mesures françaises.

La situation politique est enco-
re dans un état d’extrême incerti-
tude. Le vote final de la loi d’au-
torisation étant ajourné à samedi,
le ministère de coalitfon fait face
à une autre crise. Si la mesure
n’est pas adoptée, comme cela
semble possible, il n'y a pas de
doute que le cabinet ne soit forcé
de démissionner. En ce cas, il
est entendu qu'il serait remplacé
par un directoire munis de pou-
voirs dictatoriaux.

Si le chancelier Stresemann dis-
sout le Reichstag, comme il en a
reçu l’autorlsätion du président
Ebert, si le bill d'autorisation
n'est pas adopté, On se demande

‘si de nouvelles élections pourront
être ‘tenues dans les soixante
jours, comme le veut la loi. Au
lieu de dissoudre le parlement na-

  

48 de la charte de la république. | définiment, pour éviter une élec-
Si le parlement est dissous, de tion.

nouvelles élections devront avoir i T
lieu dans les 60 jours, et’ le nou-: -
veau Retchstag devra être convo- AC STE MARIE
qué dans les trente jours suivants. 11 octobre, 1928.

Nous avons le plaisir de rece-
voir notre nouvel archevêque, S.
G. Mgr Emard. Sa Grahdeur était
acom] §.gné des abbés Hébert et
Desjardins, ainsi qu’un père ré-
demptoriste. Après Ja cégémonie
de la confirmation, Sa Grandeur
parla en français et anglais. Et
tous purent voir la richesse de
sentiment de ce coeur de père, et
la douce sollicitude avec laquelle
ce bon père veille sur les fidèles
de son diocèse, M. l'abbé Desjar-
dins nous servit aussi une pièce
d’éloquence. Toute. la faroisse é-
tait présente, heureuse de recevoir
le premier pasteur du diocèse. Et
tous demandent à Dieu dè nous
conserver, notre archevêque, afin
que nous. puissions jouir Jong-
temps de sa bienfaifante adminis-
tration,

umm

 

 

Intelligent, dévoué, très cons-
ciencieux, il consdérait, avec rai-
son, sa -mission comme un aposto-
lat. Les enfants l’aimaient et le
respectaient, les- parents avaient en
lui une confiance absolue. Blevé
par son père et sa mère dans des
sentiments très chrétiens, il n’a-
vait rien perdu de sa foi et de
ses habitudes religieuses dans Ie
milieu si dangereux aujourd’hui
des écoles supérieures et normales
Dès son arrivée, il s’y était mon-
tré fidèle à tous ses devoirs, sans
forfanterie comme sans
humain, et comme après tout les
convictions inébranlable, on avait
pris l'habitude de Je considérer
comme un convaincu contre’ léquel
se seraent brisés tous les sarcas-
mes et tous les raisonnements pro-
clamant la libre émancipation de
l’esprit humain. - ’

I1' avait épousé une jeune fil-
le de Nemours bien élevée, intel-
ligente, mais sans fortune, Blic a-
vait quitté le chef-liew de canton
sans tristesse pour aller tenir le
ménage de son marl dans la
toute petite commune dont il était
l'instituteur. Il avaient eu deux
filles.

L’atnée avait reçu le nom d’Hr-
nestine, la seconde celui de Jean-
ne. Ces enfants, grâce à Dieu,
jouissaient d’une bonne santé;
les promenades en forêt, lo grand
air et des soins maternels assidus
leur avaient évité la plupart des
maladies du jeune âge.

Lorsque, le jeudi, Je père, la
mère et les deux fillettes allaient
goûter à Marlotte, cn pleine forêt,
les artistes venus de 1a capltale
pour croquer un coin de bois, u-
ne allée ombreuse, ou l’auberge
elle-même qui ne manquait pas de
cachet, s'extasiaient sur leur Don-
ne mine et l'air satisfait de leurs

on, Français et Allemands doivent!
faire leur possiblè‘ pour éviter de!

+j New
|

M. et Mme J.-B. Clément, M. J

Iscroix, MHe Lacroix, de Maniwa-
===! Lamothe,

 

 

 

Articles a Vendre
Dëük Comptoirs Vitrés, glace biseau-

+13 da premier ordre. Pas d'offre ral-
“onnable réfusée.

2200 01 wavahles $15.00 comptant.
et le solde $7.00 par mois, ou $250.00

comptant achèteront un Piano Droit
Yèrk Milton d'acajou foncé.

Dactylographa L. C. Smith en pre-
mier ordre. Prix $40.00. :

 

14 armoniums, toutes les marques,

\ 314.00 chacan. A votre choix. Nous
nvons besoin de l'espace qu'ils occu-
pent..

208 Porte-Musique A 50 sous chacun.
Juste l'article pour les professeurs de
musique, ou ceux qui désirént garder
leur musique en bon état

Piano Droit Nordheimer, en premier
ordre, seulement $275.00, payables $15
comptant, et $7.00 par mais.

Piano À Queua Schiedmayer. seule-
ment $150.00, Approprié aux Salles
ou Hôtels. $150.00 pour un Piano Droit Bell.
Une aubaine.

8175.00 pour un Piano Droit New.
combe. Une autre aubaine.

20 Pianos Carrés à $30.00 chacun.
Toutes les marques. Votre choix. Nous
avons besoin de l'espace qu’ils occu-
pent.

$400.00 pour un Piano Automatique
Martin-Orme. Une véritable occasion.

Un Comntoir de Chêne avec tiroirs,
seulement $20.00.

$250.00, payables $15.00 comptant et
$7.00 par mois, pour un Piano Droit
Karn. Une véritable aubaine.

3260.00 pour un Piano Droit Mason
& Risch usagé. Conditions faciles.

3 Pianos Automatiques de 88 tou-
ches usagés en état de premier ordre
et absolument garantis, avec dix rou-
Jeaux gratis et une banquette, $450.00
chacun. Prix neufs, $850.00 chacun.
Ce sont de véritables aubaines. Condi-
tions pour satisfaire l'acheteur.

 

Venez ou écrivez immédiatement

JOHN RAPER

PIANO COMPANY, LTD.

177-179, Tue Sparks, Ottawa

Seuls agents pour l'Est d'Ontario

pour les fameux Pisnos Mason & Risch,

Pianos John Raper Piano Co, Phono-
graphes McLagan et Agents Direets
pour les Victrolas Victor et les Dis-
ques Viétor “La Voix de Son Maître 

respect|

de réputation mondiale.

MAISON.

MAISON—7% acres de bonne terre à jar-

Ave Laurier-Est,

143 Overton, Eastview, 233-228

dinage avec maison et autres bâtiments,
au village dé Oyrvillss M. Gosset, 895

Ottawa.

SALON DB PARBIBE, chauffé, éclairé.
miroir, chaise. Bonnes conditions. S'a-

dresser 95 Victoria, Hull. 8h. 4086,
232-237

 

 

 
FERDU

‘'OnMfie'" porte devnis sn-
Rétourner 109 Clarence.

284-286

 

CHIEN jaune
medi matin.

Récompense.

CHIEN Hairdale, répondant au nom de
Buster. Prière de retourner ou infor-

mer R. Tremblay, boucher. 36 rue Laval.
Hull. 8h, 8081. 234-236

 

 

MONTRE en or pour monsieur, nom gravé
à l'intériaur. Retourner 8 483 rue Ri-

deau. E. H. Lahsise. Récompense.
234-286
 

! PORTE-MONNAIE perdu jeudi, sur la ruc
Dalhousie. Retourner 358 Clarence. 236
  SAC DE VOYAGE en canevas vert. entre

 

Cantley et Ottawa, via Hull. Récom-
pensé. 160 Cooper. 336 238 ;

ki étaient en visite chez M. et
Mme A. Lacroix, dimanche.

M. Hood, inspectsur pour la fro-
magerle, était de passage ici cet-
te semsiine.

M. et Mme W. Laramée,
inst.

Mme Z. Emond
d’un petit voyage à Ottawa où elle |
est allée conduire sa nièce, Mlle:
Jeanne Labelle à l'hôpital.

M. F. Johnson, de Maniwaki, est
en visite chez ses parents et amis.
EE
ANGERS

11 octobre,

 

1923.

8 octobre, baptisée sous les noms
de Marie, Germaine. Parrain et
marfaine, M. et "2 Henri Rou-
thier, grands-paren : de l’enfant.
Porteuse, Mlle Gertrude Smith,
Cousine de l'enfant.
A une récente assembléé du con-

seil municipal, il fut résolu par un
vote de 4 contre 3 que des sou-
mission soient demt ndéas pour
la construction d’un chemin gra-
velé gur le parcours de la route
Montréal-Hull,

M. et Mme Thérien, M. et Mme
Bélanger, M. et Mme Farley, M.
et Mme Bralé, tous d'Ottawa visi-
taient cette semaine leurs nièces
Mme Lionel Legault.
 

 

  
 

reste
nem

parents.
Voila une jolie famille, pensait-

on, ce sont des gens heureux!
Ils l’étaient, en effet, mais ce

bonheur fut de courte durée, Il

fut troublé par le sectarisme d’un

inspecteur. Visitant l'école, il s’é-

tonna de ne pas s’y trouver les

manuels civiques introduits par-
tout, dans lesquels, sous prétexte

de neutralité, il n’est pas dit un
‘siens, dans une des ailes de l’hô-mot de Dieu.

Au reproche qui lui en fut fait,

Dubieéf répondit franchement que

sa conscience lui en Anterdisait

l'usage, Il considérait comme un

‘crime de fausser l'esprit de ses é-

lèvèés en léur enseignant des doc-

trines qu’il réprouvait,
La sanction ne se fit pas long-

temps attendre. Dubief reçut l’or-
dre, sous peine de révocation, de
donner à ses élèves les manuels

classiques.

Il n’hésita pas une seconde, fl
mit sa femme au courant de ce qui

lui arrivait, et, approuvé par el-

le, donna sa démission, quitta 1'é-
cole et partit pour Nemours,

C'était à l'époque ou Russes et
Français s’étaient étroitement U-

nis par une alliance que l’on espé-

rait irréductible.
Le tsar était venu à Paris, il y

avait eu fêtes militaires splendides

des excursions aux environs de la

capitale au cours desquelles Du-
blef, sans occupation, ayant beau-
coup de liberté, avait fait la con-

naissancé d'une officier de la gar-
de impériale, par hasard rencontré

à Fontainebleaü, où 11 lui avait
sérvi de cicérone. L'instituteur dé-
missionnaire avait plu à l’ôfficier,
son cardctére Jl’avait séduit, si
bien que leur rencontre fortuite
fiit l’occasion d'un changemènt to- tal dans le genre de vie du modes-

te instituteur.

 

 

 

Mangez du PAIN DE BLE |
ENTIER pour jouir d’une
Bonne Santé.

Du PAIN DE RAISIN pour
avoir de l’énergie.

   

| PILANO—8850

; du

0 0 KM

SIFIEES
A VENDRK

LJUBLEMENT de boudoir, en chéne so-
‘de, avec pupitre, lumières électriques,
‘‘a eombinsison charbon, bois et gas.

ulin à laver à eau, carrosse de bâbé. 15
Collège. 234-230

A

BOTTINES—287 paires de bottines pour
dames, talon haut, à $1.95. Chez Ji.

Charlebois & Fils, 180-184 Du Pont, ull
Sh. 2053. 230

BOUTIQUE DE FORGE, avec tous les ou-
tils, dans le village de Moonbeam, près

de la gare. Bon avenir. Célestin Desgro-
solliers, Moonbeam, Ont, 235-242

BOIS toutes sortes. 15 Durocher, East-
view, R. D78-\V, 232-287

 

 

 

BOIS de pin, à vendre. au moulin Fraser,
prés Aylmer. 232.237

CZOTTINES—i30 paires de bottines pour
hommes, brunes ou noires, $8.45. Cher

H. Charlebois & Fils, 184 Du Pont, Hull,
Sh. 2053. 286

CHEVAL et VOITURE de travail. 8'a-
dresser 246 Champlain, Hull. 384-236

I'OURNAISE A vendre, BS'adresser 13
Kent, Hull. 286-238

FOURNAISE, buffet, table. Bon marché.
S'adresser 42, Notre-Dame, Ottawa. R.
18. 235-337

SJARMONIUM-—$30 harmonium de cha-
pelle Mauusell, caisse de noyer, 11 jeux,

=nlendide état. Conditions $5 comptant,
$4 par mois, C. W. Lindsay Limited.

282-237

LITE—2 lits simples complets, $7 et 95.
335 Cumberland. 235-287

MAISON—Bonne maison à Ste-Cécile da!
Masham, avec bonne étable, 3 arpents de:

 

 

terrain, aussi bonnes couvertures de lit.
190 Nicolas. 234-239

MAISON, dans Ia basse-ville, R. 2458-W.
235.240

POELE A GAZ, divanette, S'adresser 98
Charlotte. R. 3891-W, 235-237
 

; PHONOGRAPHE—347 achètent un phono-
graphe et Cabinet Columbia, chène fu.

mé, comportant U0 morceaux. Conditions,
87 comptant, $5 par mois, . Lind-
say Limited, 189 rue Sparks. 282.207
 

i piano à queue Brambach,
petit formet, acajou, presque neuf, Con-

,ditions: 10% comptant, conditions avan
* geuses pour le solde.

Mlle
sont allés à Otta-.

wa en auto la semaine dernière,
est de retour,

C. W. Lindsay L:-
189 rue Sparks. 232-237

POELES, FOURNAISES, MEUBLES, très

mited,
 

 

+ bonnes conditions. Bon marché. 90
Montealm, Hull, 230-240

JLEIGHS—2 sleighs, bon marché, cause
maladie. 203 Cumberland . 236-208
 

SOULIERS8—123 paires de souliers lacé=,
talon haut pour dame, $1.85. Chez H.

Caarlebois & Fils, 180-184 Du Pont, Hull.
Sh. 2033. 2560

| TERRE—Bonne terre de 87 arpents, à 21%
milles de la condense de Russell, 1 mille

village d’Ebrun. Grain e* fourrage,
du village d'Embrun. Grain et fourrage.

\ vaches Ayrshere, , et in, .
M. et Mme Lionel] Legpult, née’ : Cadons. ones. pu

; Laurette Routhier, ont le plaisir
‘de faire part à .leurs parents et
lamis de la naissance d’une fille, le

rod, 2 chevaux, 30 cochons. Située sur le
systéme des bonnes rontes pour Ottawn.
Cause de vente: maladie. Alfred Sigouin.
St-Onge, Ont. 234-236

AVIS

MAISON DE PENSION—Tous
res voulant se trouver une bonné mai-

son de pension n’auront qu’à s'adresser
an Ne 197 Champlain. Hull.

PLOMBIER

LNTREPRENEUR-PLOMBIER, chauffage,
prix spéciaux aux communautés religieu-

ses, Louis Gendron, 101 rune Du Pont,
Hull. _Tél. Sh. 2218, 232-257
tor

MX SELFUTRMICNS DEMANDE

INSTITUTRICE qualifiée pour Ontario,
pour école séparée No 1. T, Taillon,

sec. Hanmer, Ont. 235-286

SERVANTES DEMANDKES

 

  

ensionnal-

 

  

 

 

 

 

 

 

SERVANTE. S'adresser 12 Bourque,
Wrightville. 236-238

SERVANTE. 94 Wuriemberg. Appt 1.
R. 2416. & 255.227

SERVANTE pour 4 personnes. S'adrès-
ser_35 Ledue, Hull. 235-237

CONTRACTEUR
 

CONTRACTEUR—Pour lever vos misisons,

 

  réparation. salage et construction de
<r - tous genres, S'adresser D. Ricard, 88 St-_… i. anri, H™' 232-237£7 rd Bread Co

|

rermeanLimited PROFESSE ’e ;
. LEÇONS-—Leçons quiistiennes. grammaire,

» prononciation, ctée, composition, tra-Téléphone: Sherwood 400. duction, lecture, exercices oraux, Monat
par un professeur italien compétent. M.
Trentadue. Tél. Queen 7277. 232-257
 
 

   

  2680, AVE, LAURIER EST
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Quelques semaines s'étaient é-
coulées lorsque Dubief reçut du
général Gratcow de superbes pro-
positions. Il lui demandait d'ap-
prendre le français à ses enfants
et de venir dans ce but s'installer

à Saint-Pétersbourg avec sa famil-
le, Ses appointements étaient con-
sidérables, et quant à son loge-
‘ment ‘il n’aurait pas à s'en préoc-

cuper; on l’instailerait, lui et les

tel occhpé par le général,
C'est ainsi qu'après avoir dit a-

dieu à son père et à sa mère qui
l'approuvalent, Dubief était parti
pour la Russie. Il y était depuis
quatre ans quand naquit un troi-
sidme enfant, un garçon qu’on ap-

rela Charles. L'éducation françai-
se des enfants du général terminée
Dublet avæit trouvé une bonne si-
tuation dans un grand voliège de
Pétersbourg; c'est alors qu’il a-

vait loué la petite villa qu’il ha-
bit-ît, en

Les enfants avaient grandi, Er-
nestine, jolie personne, bien éle-
vée, s'était liée avec quelques
jeune filles de la bonne société,
Jeanne avait suivi sa soeur dans

le monde où les accompagnaîit par

devoir leur père at leur mère.
Quant à Charles, l’étude des scien-
ces l'absorbait, et sa vie de tra-
vail lui plaisait plus que les ,réu-
tions mondaines.
De Gretz, on avait eu des nou-

velles régulières: le vieux père

Dubief et sa femme, donut la santé
s'était raffermie, prenaient des
années, mais se portaient bien. Ils

avaient Ioué leur petit bien et s’

tdient retirés près de l'église de

l’'ornementation de laquelle {13

s’oceupalent l’un et l’autre, pour

la plus grande joie de leur véné-
rahle curé.
En quittant l’abbé Robart, M.

++++++."ritthteDee

Docteur ALBERT CHARLEBOIS
Alimentation et Maladies des Enfants Exclusivement

Consultations: 2 A 4 p.m.

 

TEL: RIDEAU 302
IAL

Dubief hata le pas pour rentrer
chez lui. La nuit était claire, il
allait atteindre sa porte lorsqu’il
se trouva face à face avec un
homme de haute taille, couvert de
fourrures, dbnt il pouvait à peine
distinguer les traits. Ils s'étaient
arrêtés l’un et l’autre. Après une
seconde d'hésitation, l'inconnu sa-
lua en inclinant simplement la
tête et dit à voix basse: '
—Si je ne me trompe, vous 6

tes bien Monsieur Dubief, et vous!
avez une fille, Mlle Ernestine? |
—Qui étes-vous, Monsieur? Vous!

avez mal choisi votre heure pour
venir me poser ces questions.

—Nicolas Bladoff, nfficier ds
service ce soir près de S. M. l’im-
pératrice, chargé de vous remet-
tre au plus vite une lettre confl-
dentielle.
—Vous m'étonnez, Monsieur, 2

n’al aucun rapport av. Ja ceur,
et votre démarche...

—Est absolument -ecrète.,,
On m'a dit que je pouv:i: comp.er
sur votre loyauté... Si l'on sava’t
que je me suis chargé de vour rv
porter ce billet, je geval: tr&-
probablement envoyé demain awx
mines de Sibérie. C'est plus gra
ma liberté que je joue ce vents
c'est peut-être ma têt:? Az 07 ect
fiance en mot et surtout nn r=
trahissez pas. z
—Je suis CTrançaiss Mon‘ -.

vous le savez sans doute puizc=;
vous paraissez me connatre, e-*
doit vous suffire. =
—Eh effet. Voici done ce qu'és

m'a chargé de vous remettre: “Ji
t'y a pas de réponse. =

Dubiet prit le pli an'on uf de. naît, répondit au salvt do Foff-
cler et rentr& chez lui.

| 18 suivre,

'
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Faits-Ottawa
Un déficit de 86,016.76

Le départemerÿ de l'ingénieur
de la ville accuse un déficit de
$6,016.76, mais le sous-ingénieur
Askwith a déclaré au Bureau que

gous’ce montant setiit réduit
peu par des crédits qui n’ont
encore été enregistrés,
Pour un vieillard de 78 ans

M. l'échevin Gaulin a demandé
à la Corporation de venir au se-
cours de M. J. McGovern, rue He-
ney, un vieil employé de la Cor-
poration qui après 27 ans au ser-

vice de la Ville, est forcé de quit-
ter le travail à l’âge de
Son cas sera étudié lorsque
autorités prépareront leur
de retraite,
La rue McKenzie
Un pavé d'asphalte sera proba-

blement posé dans l'avenue Mc-
Kenzie, rapporte-t-on à l'hôtel de
ville,

Légèrement blessé
Stanley Streetley,

de M. James Streetley, 169 rue
McGillivray (Ottawa-Est) a été
transporté à l'hôpital S-Luc, hier
goir, à la suite d’un accident. Le
jeune homme est tombé d'un auto

sur la rue McLeod. On 1'a d'abord
transporté chez le Dr J. B. Thac-
‘Keray et de là à l'hôpital. On ne
croit pas que ses blessures soient

graves.
‘Un artiste japonais
! M. Yoshida Sekido,
(Japon), un artiste japonais
‘grande renommée vient de s’éta-
I blir à Ottawa. Ses oeuvres ont
été exposées à Toronto et à Van-

couver,
A la prison

i En fin de septembre il] y avait
à la prison de la rue Nicolas 167
‘prisonniers (148 hommes et 19
femmes), ce qui est une augmen-

pas

les

fonds

16 ans, fils

‘tation de 6 sur le mois précédent. :tées du nord du Canada. Mais le dékardeurs de la ville de Vancou-
En consé-| ver et des ports de la rivière Fra-Le coût de la pension des prison-

niers a augmenté d'une demi-

cent soit 15 cents et demie con-
tre 15 cents au cours du mois
d'août, Le rapport annuel du gou-
verneur de la prison M. Alonzo
Dawson sera publié tout prubable-
ment dans une semaine.
La chasse le dimanche

Le magistrat Joynt du tribunal|
de police de comté a condamné
trois individus à une amende de
“10 qu ont été arrêtés le diman-
che dans les bois avec un fusil.
Les incriminés sont MM. Lorenzo
toy, 183 rue S-André, Ernest
Dinnelly, Ashton, E. J. Durocher,
837 rue Somerset. Ils ont été ar-
rétés dans le comté de Lanark
près du comté de Carleton.
Une amende de $200
‘Thomas Stewart, 39 chemin de

Montréal qui a été arrêté à l'an-
gle des rues Sussex et Besserer
avec une douzaine de bouteilles
de bière dans son auto s'est re-
connu coupable ce matin en tri-

bunal de police et a dû payer

$200 d'amende.
. Une autre accusation pèse sur
lui. Il est accusé d’avoir frappé
avec son auto sur la Plaza Miles
Jeanne Levesque et Dolores Do-
ran, de Hull, dang la soirée du 5
octobre. On se rappelle que ces
jeunes téléphonistes ont été bles-;
 

—

1
- monde.
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LA PROTECTION
DE NOS FORETS

i -

UN RAPPORT INTERESSANT DE
LA CONFERENCE FORESTIE-
RE IMPERIALE,.

memeee

La crainte des feux de forêts
qui détruisent les résultats de la

i sylviculture, ou le traitement et la
i plantation des arbres forestiers est

‘le plus grand obstacle à la prati-
que générale du reboisement en
Canada. C:tte idée a été développée
par la conférence forestière de

l’Empire Britannique dans son rap
port publié hier, Ce rapport traite

73 ans. !au long du grand besoin du qu'on a’
:en Canada d’une meilleure protec-!
-tion contre le feu, de la réduction
leu gaspillage dans les opérations
de moulins à scies et de méthodes
plus efficaces de sylviculture.

Une des plus importantes recom
‘ mandations faites par la conféren-
;ce est l’établissement de forêts de
{ réserve ou da districts
définitifs, qui seraient conservés
en forêts, où on pourrait se spécia-

liser dans la sylviculture et l’art
de prévenir les incendies.

De l’avis des membres de
| conférence, l'Empire
+ devrait prendre son bois de cons-
| truction et ses autres produits fo-

la

restiers dans l'empire même, au-
i tant que possible.

| JA cause des vastes forêts du
; Canada, dit !la rapport, le contrôle

:tection du bois debout. Certaines
| conditions de climat peuvent am>
|ner soudain des périodes de grand
| danger.

“Nous reconnaissons, continue le
‘rapport, non seulement l'utilité

; mais encore la nécessité du ser-
vice aérien pour protéger les foréts

 

|

|

+

'

|
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+

|
|
‘ton Hill,

clairement ,

Britannique |

 

de Tokio, | des incendies doit continuer à jou-:
de:er une part importante dans la pro ;

|

 

| des régions inaccessibles et inhabi-|

‘coût en est très élevé.
‘quence, l'attention du  gouverne-
, ment devrait être attirée sur la
nécessité nationale qu’il y a donne
un service d'aéroplanes gratis
à un prix modéré”.
Ft em
 

sées par un auto et que le chauf-
feur ne leur a pas porté secours.
Stewart est actellement er liberté
;provisoire sous un cautionnciient
de $500. Sa cause a été remise au
"16.

‘Athanase Beauchamp
. Le jeune Athanase Beauchamp,
1178 rue Laval (Hull), 18 ans, a

été traduit ce matin en tribunal
-de police pour répondre à deux
nouvelles accusations de vol por-

| tées contre lui par le détective
| Tissot. Il avait été précédemment
accusé d’avoir volé le bicycle de
:M. Joseph Tremblay ($36). Il est
| de plus accusé d'avoir volé des ef-
(fets valant $30 à Rhéal Huot et
l d’avoir volé à M. Francis Gervin
june horloge et un miroir valant
"$10. Il s’est reconnu coupable et
{sa sentence sera prononcée la se-
| maine prochaine.

———_— 

!

| Le romanesque se trouve ailleurs

! qu'à la page de fiction du journal.

! Les colonnes d'annonces vous
transportent aux quatre coins de

l'univers et jusqu'aux confins du

Lisez les annonces.

|
ou cor

| et les employés ne sont pas encore
(à entrer en négociations et de part

 

 

M. FERGUSON A |
NIE LANOUVELLE

TORONTO, 12. “La chose
est absolument fausse”, répondit |
I'hon. M. Ferguson en réponse à!
un interlocuteur qui lui demandait
de confirmer la nouvelle annon-
gant que l’hon. V. Véniot avait
déclaré que M. Ferguson se propo-
sait d'abolir le règlement 17 en'
Ontario.

“Je n'ai jamais fait la déclara-
tion que l’on m'attribue’, dit-il.
‘J'ai tout simplement dit que le
règlement 17 s'appliquait efficu-
cement dans les écoles qui ont ju-
gé opportun de le mettre en vi-
gueur'*.

  

M. VENIOT
FREDERIKTON, 12.— M, Bur-

ingénieur du Nouveau
Brunswick qui a assisté au congrès
de la voirie à Québec a déclaré de
son côté au sujet de la nouvelle
que M. Véniot n’a pas dit que le
premier ministre Ferguson se pro-|
posait d’abolir le règlement 17,
mais qu'il ferait beaucoup pour.
assurer la bonne entente entre,

Ontario et Québec.

N. de la R.:—I est faux de dire
que les Canadiens français d'Ou-
tario sont satisfaits du règlement
XVII, Partout ils protestent, par-
ce qu’ils reconnaissent que ce rè-
glement signifie l'abolition du
français.

 

 

UNE GREVE QUI
MENACE DEDURER
VANCOUVER, 12 —La grève des

ser menace de durer encore long-
temps. Depuis trois jours qu’elle
est commencée on ne saurait en-

apercevoir des signes annon-

çant une fin prochaine. Les patrons

et d’autre on s'organise pour une
lutte prolongée. Cependant une ac-
tivité assez grande règne dans les

ports et les non-unionistes travail-
lent en paix. L:s grévistes ont affi-

ché un manifeste aujourd'hui por-
tant que la vraie raison de la grè-
ve est ce bonus de cinq sous de
l'heure pour ls chargement du bois.
Ce bonus, disent les patrons, met-
trait l’industrie du bois dans une
position désavantageuse par rap-
port aux endroits de chargement
des régions du sud.

rtf

LA CIE D'EXPLOITATION
SE REUNIT CE SOIR
——_

La compagnie d’Exploitation de
Brevet qui doit mettre sur le mar-
ché l'invention de MM. Bélisle et
Robert se réunit pour la première
fois ce soir.
À cette réunion on décidera de

l'élection des diretceurs.
M. Waldo Guertin, conseil de la

compagnie sera présent.
Une charte fédérale a été accor-

 

 

 dée le 9 dernier.

 

r—tt

| DernièreHeure

 

 

~

PERTES PAR LE FEU
* Presse Canadienne

‘TORONTO, 12. — Les pertes
par le feu au Canada pour la se-
maine se terminant le 10 octobre
ont été de $814,500 comparées à

, $458,450 pour la semaine corres-
pondante l'année dernière.

——

A WIESBADEN
Presse Associée

Wuesbaden Hesse-Nassau, 12,—

Les fenêtres des épiceries ont été
cnfoncées et les émeutiers se sont

 
cmparés d'une énorme quantité de ,
nourriture. Ces derniers ont agi
ainsi parce que les marchands de-
mandaient le prix de leur mar-
chandise en franc français.

————p———

REPAIRE DES APACHES?
REDDING, Cal., 12. — Les pro-

fondeurs du bois de Siskiyus, sur
les frontières de l'Orégon et de la
Californie recélent, croit-on, la
petite bande d'apaches qui a fait
hier soir le sac du No 18 du South- |
ern Pacific et tué trois hommes.
Des équipes de policiers font de vi-
gilantes recherches.

—— ——

EMEUTES EN PRUSSE
Presse Associée

SOLIGEN , Prusse-Rhénane. 12.
-—Plusieurs personnes ont été
blessées, hier soir, lorsque la po-
lice dut disperser la foule des ma-
nifestants en tirant dessus. Après
une réunion monstre où l’on ve-
nait de discuter les hauts prix des
denrées alimentaires, un groupe
d'émeutiers se mirent en train de,
saccager les magasins où l'on ven-
dait les vivres à des prix exhorbi-
tants. Un grand nombre de fenê-
tres furent brisées, et de grands
dommages ont été causés avant
l'intervention do la police. Des
milliers de femmes étaient ras-
semblées au Rathaus et on leur a
assuré que l’on ferait tout ce qui
est humainement possible de faire
pour remédier à la situation.

"rernr

RECORD DE NATATION
Presse Associée

HONOLULU, 12. — Gertrude
Ederle, de l'Association de Nata-
tion de New York a abaissé au-
jourd'hui tous les records en na-
Reant 100 mètres en une minute
12 secondes et 1-5.

ct

UN FILM INTERDIT
A PARIS, FRANCE
De la Presse Associés

BERLIN, 12—Lét autorités ont
encore défendu de faire paraître
sur l’écran la vue de cinéma “La
naissance d'une nation” jusqu'à c
que soient éliminés toutes les scè-
nes montrant des nègres ou des
membres du Ku Klux Klan. Si le
gouvernement ne revent sur sa
décision, on dit que les propriétai-
res de vues prendront une action
contre lui en réclamation d'une
indemnité de 2,000,000 de francs.

 

 

 

 

SPECIAL!
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SPECIAL
marine, pour garçonnets ou

i de 4 à 12 ans.
D poignet. Une valeur régu-

liere de $7.50. Spécial .. 
SPECIAL ! !

: Reefers en serge tout laine bleu

Jo!l emblème au

$5.95

rl
fillettes  
 

P
i

B
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E
N

gants vous permettront d’

l’argent.

Avec deux boutons-pression
mes,

gris, noir et blanc.

Une valeur splendide à

M
E
R
E

r
e
t

sette de couleurs assorties,
mes. Rég. $1.75.

Pour ... 2.0 666 244 240

M
A

R
E
R
E
d

pour Dames.
et la fauve. Rég. $1.19,

Spécial, la paire ... ... .

qualité et les prix de toutes

R chandises.

MESDAMES — Ces trois séries de

Nuances de bleu marine, brun,

Jolis gants avec poignets en chamoi-

Gants avec poignets en chamoisette,
Les couleurs sont le gris

Nous vous invitons À comparer la

garantie.

melles cousues,

caoutchoue.
épargner

melles cousues,
_res 1 4 534,
Au prix de ...

pour Da-

$2.50
Pointures 1

5 14 ..…. .

pour Da-

$1.49 cuir solide,
tures 11 a 13.

Spécial .. ee, 0

sic”.

bles.… 98c

Chausseurrs styles broques, brunes ou”
noiges pour hommes, marque

Pointures 6 à 9,

Chaussures brunes pour hommes, se-
talons de

Pointures 6 & 9,

Chaussures brunes pour garçons. Se-
très solides.

… 94.95
Chaussures noires pour garçons. Se-

melles cousues ou clouées, très solides.

* $2.50.$3.95
Chaussures pour garconnets.

noires ou brunes. Poin-

$2.95, $4.95
Chaussures en veau brun ou noir,

pou garçonnets, marque garantie ‘‘Clas-

|Damedi Journée des Familles
---- CHEZ ----

J. A. LAROCQUE,Ltée
_ Angle Rideau et Dalhousie

Chaussures pour hommes, femmes et enfants. Toutes ont été choi-
sies pour leur qualité durable et leur prix raisonnable.

$7.95
Year see 0.

$6.00
Dames.

Poiatu-

pour fillettes.
Pointures 11 à

pour fillettes.

Pointures 11 à

Bon

Très bel assortiment de chaussures ‘‘Bro-
gués” en veau noir et brun, pour Dames.
De bonnes valeurs, trépointe Good-

“Brogués’, série spéciale pour

Une aubaine A

Jolies bottines souples et confortables

Série nouvelle de chaussures en Dongola

‘Très jolies chaussures en cuir verni, avec
haut en veau souple, pour enfants.
Pointures 4 à 7 ‘

$5.50

$3.75

ses ‘+... 200 .….

“ve “oe
m

… …  $1:952...

… 82.752 2. see

BL. $2.50ee en se.

 

 

 

Pointures11 à2... 94.90
— 

nos mar-

 Hommeset 

|| INCOMPARABLE
| ASSORTIMENT

DE COMPLETS {| POUR GARCONNETS
Notre assortiment de Complets

pour Garçonnets est un des plus re-
marquable en ville. Les tissus et les
styles n’ontrien d’égal pourle prix.
N’achetez pas sans comparer.  

Chapeaux pour

Jeunes Gens
|

Très jolie série de chapeaux en
feutre pour hommes, marque bien
connue Waldron, Une valeur splen-
dide. Variété de nuances en vogue
cette saison. Très spécial

$3.50
°e (100 006

 

 

  

 

  
  

 

  
  
  
  
  
    

REUNION DE
L'EXECUTIF DE LA

FEDERATION
L'assemblée mensuelle de l'Exé-

cutif a eu lieu jeudi soir le 11
courant, aux salons du Foyer, 509
rue Cumberland. La présidente
générale, Mme P. E. Marchand,
présidait l'assemblée, qui étalt très
nombreuse. On a traité plusieurs
questions de routine des plug im-
portantes.

D'après une invitation du ‘Ot-
tawa Welfare Bureau’, la Fédéra-
tion sera affiliée à ce Bureau et
des représentantes sont nommées

 

: dans ce but.
Une lettre du “Ottawa Social

Hygiene Council” annonce qu’il y
aura des cours sur l’hygiène socia-
le cette année, donnés par des pro-
fesseurs de Toronto; six conféren-
ces pour $3.00 Aussi unexhibit
pour les femmes seulement, dans
l’édifice Daly, avec explications.
On organise des équipes pour la

quête qui sera faite dans les ma-
gasins de la ville au profit des en-
treprises des aveugles les 16, 17
et 18 courant.
On annonce que la messe solen-

nelle de requiem, chantée chaque
année pour le repos des Ames de
nos braves militaires tombés au
champ d'honneur, aura lieu à la
Basilique le 12 novembre pro-
chain.
Mme la Présidente invite toute

la Fédération et le public en gé-
néral, à une partie de cartes qui

sera donnée le 5 novembre, dans

les salons du Foyer, 509 rue Cum-

berland, par la section du Sacré-

Coeur, pour les pauvres.
Mme Marchand, à la demande

unanime, donne quelques détails

sur le Congrès pour le Bien-Etre
de l’Enfance, tenu à Winnipeg, et

pour lequel elle était l'organisatri-

ce de la journée des délibérations
françaises. Le succès de cette

journée a dépassé toutes les espé-

rances. - Mme la Présidente gé-
nérale a profité de son séjour là-

bas pour fonder deux sections de

la Fédération: une à Winnipeg et

une autre à St-Boniface.
Mme Marchand raconte aussi le

succès de la solennité du dévoile-

ment du monument érigé aux bra-

ves du Comté de Glengarry, à À-
Jexandria.
Mme Deville, vice-présidente,

félicite Mme Marchand pour le zè-

le qu’elle a déployé à Winnipeg et

le complet succèg qu’elle a rem-

porté.
Le Rév. Père Paquette approuve

ces félicitations et ajoute que par-
tout où passe Mme Marchand on

est assuré du succès de ses entre-

prises.

INCENDIE À
WARREN, ONT.

(Spécial au “Droit”)

WARREN, 12 —La salle Roy et

trois cents pieds de hangar ont été

détruits par le feu, hier soir. Lun-

di soir le garage de M. Hector Roy

fut aussi réduit en cendres. Les

pertes se chiffrent a4 $10,000. Pas

d’assurances.

   

LES AYRESHIRES
LA P. DE QUEBEC

GAGNENT LE PRIX

 

(Presse Associée)

SYRACUSE, N. Y., 12. — Les

Ayrshires de la province de Qué-

bec ont gagné le px de troupeaux

de l'Etat contre quatre Etats à

l'exposition nationale de produits

laitiers qui a été tenue ici aujour-

d’hui. Il y avait 46 exposants t

336 animaux.
E. C. Budge, Beauharnois, Qué.,

a gagné le premier prix dans la
classe de vaches à lait et le ese-
cond dans la classe de production.

R. R. Ness, Howick, a gagné un
premier et un second prix. J. H.
Black et Robert Leissman, Lachu-
te, ont gagné respectivement un
premier et un troisième prix. J.
H. Hamilton, St-Eustache, a gagné
le troisième prix.
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AUVENTS
Sur Votre Maison Ajoutant

la ‘‘Dernière Touche si
Fascinante”’_
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Notre représentant s’empres-
sera de se présenter chez vous
pour vous soumettre des esti-
mations et des suggestions gra-
tuitement.

C. H. Petch
Confectionneurs de Bons
Auveuts cet de Tentes

Bank et Strathcona C. 260
eT
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LE DROIT, OTTAWA, VENDREDI, LE 12 OCTOBRE 1923

CERCLE DU
PARLER FRANCAIS

A SHERBROOKE
CE CERCLE, QUI N'AURA QUE 1
DES MEMBRES ANGLAIS, SE-
RA FONDE SOUS PEU"

—etfp eres

SHERBROOKE, 12.— *“L’avan-

tage de connaître les deux langues

dans un pays comme le nôtre” a

été l'intéressant sujet sur lequel

M. A. W. Reid, journaliste, de

Sherbrooke, a entretenu ses col-

lègues de, Rotary Club, ici, à l’hô-

tel New-Sherbrooke. M. Reid,

que sa profession oblige de venir

très souvent en contact avec les

citoyens de langue française, et

qui possède très bien notre lan-

gue, était tout qualifié pour abor-

der ce sujet toujours d’actualité

Il a dit que l'Empire était habité

par deg nombreuses races et que

la loyauté à la Couronne peut être

aussi franchement exprimée dans

une langue que dans l’autre.

 

M. Reid parla des avantages

pour les industriels, les commer-

çants, les professionnels, surtout,

mais pour toutes les classes de la

population en général, de connaf-

tre les deux langues en ce pays,

particulièrement dans la province

de Quépec gt dans les Cantons de
l'est. ’

I} a déclaré que plusieurs citoy-

ens anglais de Sherbrooke n’ont

pas pu donner ce qu’ils eussent

voulu dans la chose publique et!
Ce parce qu’ils n’avaient pas une

connaissance suffisante de la lan-
gue que parlent ici la majorité des
citoyens. La connaissance des
deux langues, a-t-il ajouté, est le
meilleur moyen de rendre la bon-
ne entente et l'harmonie parfaite
entre les deux races qui habitent
ce pays. En concuuant il a rap-
pelé à ses collègues qu’il se fonde-
rait, prochainement, en Cette vil-

le, un cercle du parler français,
dont les membres ne seront que
de langue anglaise et dont le but
sera de diffuser chez ces derniers
une connaissance plus parfaite du
français.
MM. E.-J. Pagé, A. McManamy,

président actuel du Rotary, et le
Dr Ellery Read, ont tour a tour vi-
vement félicité M. Reid de sa très
belle causerie.

NOUVEAU PROJET
“DE JUANOVICI

(De la Presse Canadienne)
MONTREAL, 11, — Dimitri Ju-

anivici, ingénieur roumain, en
pourparlers depuis quelque temps
avec les gouvernements fédéral
et provincial de Québec au sujet
d’un plan pour maintenir la na-
vigation pendant l'hiver sur le
St-Laurent ‘@ déclaré hfer i soir
au cours d’une interview, qu’il a-
vait une nouvelle propasition à

faire.
Il construirait une digue de

quatorze milles de longueur, à

partir de l’île de Pétrelle, Labra-

dor, jusqu’à l’île Lirk, détroit

de Belle-Isle, ce qui  fermerait

complètement le dit-détroit. Les

icebergs et les glaces du nord n'y

pourraient plus entrer. Ce sont

ces glaces qui paralysent pendant

quatre mois de l’année la naviga-

tion sur le St-Laurent.
—_———

M. TASCHEREAU
ET LAHOME BANK|
De la Presse Canadienne

MONTREAL, !1—L'honorable I.

A. Taschereau premier ministre de

la province de Québec, au cours

d'une conversation hier avec M.

Bernard Ross, C. R., a exprimé sa

sympathie pour les malheureux dé

-posants de la Home Bank, M. Ross

était allé à Montréal pour discuter
a situation de la Home Bank avec
le premier ministre de Québec.

M. Taschereau a déclaré qu’il

discuterait la chose avec le pre-

mier ministre Ferguson, d'Ontario

qui éfait à Québec, hier et qu’il
fera une déclaration officielle qui

sera lue à la réunion des directeurs

montréalais de la Home, ce soir.
teensvue fpsmeme ae

VOYAGE DE SANTE
Alfred Laroque, surintendant

des trains du New York Central,

divisions de l’est, accompagné de

Mme Larocque sont à faire une

promenade à Vancouver et plu-

sieurs autres villes de la côte du

Pacifique sont en voyage de re-

 

tour. Ils arrêteront à plusieurs
endroits dans les provinces des
prairies.

M. Larocque est en voyage de

santé.

LA “LADY KINDERSLEY”
————

Presse Canadienne
PRINCE RUPERT, B. C., 3. La

goélette Lady Kindersley est arri-!

vée hier soir à Prince Rupert après |
avoir fait la patrouille tout l’été|

aux postes de la baie d'Hudson,

dans l'extrême-nord. Elle est en;

route pour Vancouver et Victoria. !

Le capitaine Foellmor est en char-

ge de la goélette. i

La Lady Kindersley est allé:

cette année jusqu'à Prince Albert

Sound à 1,200 milles à l’est de

Point Barrow. Elle a traversé 800

milbes de champs de glace pour

atteindre ce port. Elle porte plu-|

 

 
\sieurs passagers intéressants dont

Edward Merritt, huit mois, premier
enfant de rac: blanche né au nord-|

est de l'Île Herschel, accompagnée|

de sa mère en route pour St-Jean|
N.-B. Elle se maria à bord de la Lady Kindersley.

  

 
 

 

 

pes de manteaux pour la vente
notre assortiment régulier.

acheteuses économes da samedi.

GROUPE 1
Comportant des Manteaux de

tissu anglais résistants, en gen-
res tailleurs, aussi des man-
teaux de Velours d’apparat,
avec collets unis et en pareil.

ane de3000 $35.00

ou de fourrure.

gnets de fourrure.

Plusieurs marques réputées
de laine et coton.

les dans le lot.
Samedi, le complet ... ..

la paire ... ..

maine.
tons;  

3 Groupes Spéciaux d’

Elégants Manteaux
d'Automne et
d'Hiver

A Grands Rabais pour Samedi
Pas une caractéristique désirable ne manque dans ces grou-

’ Chaque série présentant les plus ré-
cents modèles et sont cotés à de euBstentiels rabais pour les

GROUPE 3
Présentant de splendides mantes et manteaux enveloppants

de riche Bolivie et Veldynia, avec vollets en pareil a ,
Réduits de $90.00 à

Manteaux pour Fillettes
De tissu couverture éraisseur d'hiver avec collets et pol-

Tailles 2 à 6 ans.

Coté à sve 645 eer ven wre un.

Laine Harvey

Samedines 5pour 23€
Combinaisons Laine et Coton

de Haut Ton

Dans les genres sans manches, manches cour-
tes et longues, longueur à la cheville.
continuées, voilà la raison du sacrifice.

Plusieurs à moins de la moitié du prix.

e

Gants Gantelets de Laine
Véritable tricot écossais, dans les pointures de 1 à 6. Dans

les teintes de tan, gris et biscuit.

Gants de Chamoisette
C'est un autre lot de ces splendides Gants de Chamoisette

en fini suède qui se sont si rapidement vendus {il y a une se-
Ils se présentent en genres gantelets à courroie et 2 bou-

dans une variété de teintes.
lot, mais non en chaque teinte ou genre. .

En vente, samedi, la paire ... .....

de Samedi. Ils sont pris dans

GROUPE 2
Cette série comprend le nou-

veau ‘‘Modèle Tube” de mane
teaux à lignes absolument droi-
tes, de Normandie et Khorasan
en épaisseur d'hiver. Réduits

500, … … $55.00

$69.00

… … … $11,50

se trouvent en ces combinaisons

Séries déclassées et dis-
Presque toutes les tail-

: px $2,49
pour Enfants

“ tenu: =

Excellente valeur à, $1.00eo "sos eee sas +...

Toutes les pointures dans le

...$1.00see ce: a    
 

 

 

DANSNOS HOTELS

Etalent de passage hier et au-

jourd’hui dans nos principaux hô-

tels les Canadiens français dont

les nofis suivent:

Windsor

Mme Anna Bouchard, Malone,

Ont.; MM. J. Jobjn, Montréal; J.

H. Rousseau, Trois Pistoles, P. Q.

M. COPPEN VOYAGE

L'hon. À. B. Copp, secrétaire d'E-

tat est parti pour les provinces

maritimes. Il sera de retour le

21.’ Il partira de nouveau pour

St-Jean où il assistera à l’ouvert'-

re de la cale-sèche le 29 prochain.

“DECFS
GOSSELIN — M. Etienne Gosse-

lin, décédé le 11 octobre, à l’â-

ge de 80 ans. Funérailles lundi

le 15 octobre à l’église des Capu-

cins. Départ du cortège funèbre,

71 Clarendon, Ottawa-Ouest. sé-

pulture au cimetière Notre-Dame.

Parents et amis sont priés d’y as-

sister sans autre invitation.
; 236-237

BILLY — Lucile Billy, enfant
bien-aimée de M. et MmeLouis

 

 

 

-J. Billy (née Bélisle) 209 Cath-

cart, décédée vendredi, 12 octobre,

à l'âge de 18 mois. Funérailles
samedi après-midi à 4 heures, à
la Basilique.

- 236-237
 

THERIAULT — Mme Rosianne
Lepage, épouse de M..P. Thé-

riault, décédée Je*11 octobre,
l'âge de 82 ans, Funérailles sa-
medi, le 13 à 8 heures, à l'église
Notre-Dame. Départ du cortège
funèbre, 28 Maisonneuve, à 7 h.
45. Parents et amis sont priés
d’y assister sans autre invitation
Les journaux de Montréal sont
priés de reproduire.

, 236

al 

GARDE CHAMPLAIN

Les membres de la Garde Cham-
plain sont priés de se rendre à la
salle paroissiale de Wrightville,
en uniforme à 10 heures précises
dimanche le 14.

 

par ordre
Le Commandant

LES ARTISTES
du C. D. N.-D. d'Ottawa ouvriront
leur saison théâtrale à la salle No-
tre-Dame d'Ottawa le 13 octobre
en matinée, et les 13-16 octobre en
soirée. Réservez vos billets au Ma-
gasin National, angle des rues Dal-
housie et George. Tél: Q. 4776.

—

RUSSELL --- LUNDI

JounsoN
Premier Ténor au

Metropolitan, New York

Billets chez Orme, 75c à $2.50
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GRANDE VENTE DE

Déménagement
$6,00 de. Chaussures

offertes au

Prix Coûtant, à partir du
18 au 20 octobre, au No

795, rue Somerset
Vous ferez bien d'en profiter

  H. CHARLEBOIS & FILS
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Souliers en Cuir Verni pour
Dames. Pointures 2% a 7
Régulier $5.00.

Pour ce ee es $2.98
Claques pour Dames. Ta-

lons cubains hauts, Régu-
lier $1.10,
Pour .. .. … 28c

s;
131, Rue Ridea  

CHAUSSURES
BONS SPECIAUX POUR SAMEDI

UNE FOULE D'AUTRES AUBAINES

‘Le Magasin des

Y
© ©

Guêtres pour Dames. En
matériel gris et bruu, Poin-
tures 2-4 seulement. Régu-
Her $2.50.
Pour ... +. +2 +2 50 48c

Souliers en Satin. Pointu-
res 2% à 7. Régu- $2.98lier $5.00. Pour ...

Familles”

Téléphone: Rideau 3907   \ 8

 


